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Le Congrès de l'A. CF, A, est maintenant chose du passé, Los 
congressistes se sont dispersés aux quatre coins de la province de 
l'Alberta la mémoire chargée d'idées à méditer ct de résolutions à 
mettro en pratique, le coeur réchauffé d’un amour plus intense en- 
vers leur religion et. leur langue, la volonté bien déterminée ds ne 
Jamais laisser disparaître du sol canadien l'influence francaise, rem- 
port inexpugnable à l'absorption américaine on à l'effritement du 
bloc confédératif dont les conséquences seraient funestes à l'efflores- 
cence de notre beau pays et à notre survivanes religieuse et eanadien- 
ne-française. - 

| L'événement. saillant dun Congrès, et dont la presse du pays s'est 
vite emparé, est le noble geste de NN. SS. Les évêques O'Lenry, Brov- 
nat et Guv, an nom des catholiqnes de leurs dincèses respectifs ot du 
président de l'AC.F.A., M. le Dr Petitelere, de In part do tous les 
membres de l'association. D’une commune voix, ils ont pratesté con- 
ire le sécessionnisme où sénaratisme dont lcs échos ont déjà troublé 
la aniétnde de nos plaines, proclamé leur loyauté à Sh Majesté et 
réaffirmé leur espoir d’un brillant avenir pour le Canada dont.chaqne 
motte de terre, depuis PAtlantique au Pacifique, est saturée des en- 
eurs of du sang des pionniers de la civilisation ot de l'évangélisntion, 

… Avons le sons des responsabilités, None n'avons pas le drait de 
dilapider l'héritage des ancêtres, de démolir la maison paternelle. 
Faisons fructifier le bien à nons légné an prix de tant d'héroïsme. 
Ne déchirons pas la grande famille canadienne, 

L'atfilude des congressist-s albortains est ]n nôtre: clle cost cella 
e tous les Canadiens français du Dominion. Comment pourrait-il 
en être autrement? Nous avons toujours marché sur les brisées des 
ancêtres, mis en pratique leurs principes ct. conservé intaet lenr idéal. 

Or, si nous feuilletons l'histoire jusqu’à la guerre de l'fndépen- 
dance des Etats-Unis, nons remarquerons la même attitude de lovan- 
té des Canadiens français en face des propositions alléchantes de 
liberté que faisaient morait-r devant leurs veux, comme nn fruit dé- 
Geieux. rs “Congréganistes” dn Congrès tenu à Philadelphie, le 10 
mai, 1775. | 

Harcelés par les inecrtitudes du lendemain, deçus par certaines 
vexations anglo-protestantes, à la première heure. au premier coup 
de clairon, sans réflexion aucune, quelques Canadiens français don- 
nèrent tête baissée dans lé mouvement d'insurrection. Mais grâce à 
l'influence du clergé, que n'avait pu convaincre un ceclésiastique 
des Etats-Unis, 1e P. Carroll, — plus tard archevêque de Baltimore 
ik se rctirèrent des rangs ds révoltés, puis firent ensuite la sourde 
oreille aux annels du Conerès ct à la parole de Washingäon. Ils de- 
meurérent fidèles à l'Angleterre. Doro 

"Quel tontraste entre ces deux Congrès! 
Au Congrès de 1775, les Anglais socoucnt le joug de leur mère- 
pulrie, | 
An Congrès de l'Alberta, les Canadiens ‘francais récitèrent leur 
fidèlité à l'Angleterre et au pacte confédératif contre les insurgés 
du séparatisme. | | 
“Laissons les étrangers, les transplantés, les déracinés agilor ce 
spoctre livide (la.sécession) et que le drapeau rouge du bolchevisme 
viendra sans doute. très prochainement envelopper de son auréole de 
sang, dit le Dr Petitclere, efaffirmons bien haut notre volonté de 
rester, 6e que nous sommes, des Canadiens vrais, des Canadiens ficrs 
de se dire tels datis Les mauvaises comme dans £es bonnes années”. 
Ces naroles s°nt bien l'écho fidèle de celles prononcées par l'as 
smblée des Royalistes à propos du Congrès des révoltés: | 

“O le traîte et perfide Congrès! Bénissons notre bon prince: res- 
tons fidèles à un roi dont l'humanité s'étend à foutes les religions: 
abhorrons ceux qui veulent nous faire manquer au loyalisme et dont 
les promesses sont mensongères”. : : 

Les sécessionnistes émoustillent les fermiors d2 POuest en montant 
 lours otcilles toute la gamme de leurs griefs et misères, et les invi-' 
tant à s'émanciper de la tutelle du Dominion. 

Quelles garanties nous assurent-ils en retour? 


! 


Un Canada morcclé, divisé, Et alors? _. | 
n MEANS r » . | “ . 
“ + LL) D _ CE " I Lu ù ÈS 
Serons-nous plus riches? Notre blé obtiendra-t-il moilleur prix 
sur le marché mondiale? 
Te Congrès de PAÏherin ne semble pas de cet avis. _ 


Restons unis, restons fidèles à la mémoire des Pères de la Con- 
fédération. eu 

Conservons intact notre pavs, Développons une vraie mentalité 
canadienne ehez les transplantés. Survoillons l'immigration qui est 
peut-être aujourd'hui la cause de la menace de scission de notré peu: 
ple. Combien d'idéss malsaines, de systèmes révolutionnaires ont tra- 
vergé Pocéan avec les forts cantingents d’immiorés déversés sur nos 
plages paisibles, Si nous avions accordé les mêmes avantages au Ca- 
nadiens français de la provines de Quéhce, exilés aux Etats-Unis, il 
y aurait moine de formeonts de dissension dans l'Ouest. 

Les Canadiens franenis aiment leur pays. Nons n’en pouvons 
pas dire autant des dévacinés. Naturallem nt il n'y puisont pas com- 
me nous dans les profondeurs du sol cette force ct cet amour qui se 
dégagent des tombeaux. . ——. 

_ Lour vdigion, leur langue et lenrs traditions seront une forec 
contre toute annexion à nos voisins du sud et à toute cassure du lien 
confédératif. | ° —— 

Cette religion, cette langue et ces traditions, ils Y tienn'nt. Te 
Congrès de l'Alberta, comme tons les congrès antécédants do ectte 
province et des nravinees de la Saskatchewan et du Manitoba, en sont 
une prouve drécusable. 

Pourquoi des esprits étraits s’y oppasent-ils? 

Pourquoi proscrire leur relision de l’école ainsi que leur langue? 

Fst-ce pour remercier les Canadiens francais do leur loyauté à 
l'Angleterre et aux moilleurs intérêts du Canada depuis toujours? 

C'est alors une bien triste façon ct qui, quelquefois, nous remet 
en mémoire la phrase çinglante de Tafayette aux Canadiens prison- 
niers à Boston: | 

Eh quoi! vous vous êtes battus pour rester colons, dans tout le Ca 
passer à l'indépendance! restez done esclaves.” 

Nous ne scrpns pas eselavez Par nos congrès, dans tout 13 Ca- 


nada, nous ne ccsscrons de revendiquer nos droits aux parlements, 


dans les diverses fonctions publiques, dans nos écols, partout, jus- 
qu'à ce que justic: soit rendue à nlus de trois millions de citoyens 
franchement canadiens, toujours fidèles mms à leur patrie. 

frisant, nous-assurerons, malgré les orages et les temmpê- 
tes, la survivance de lu culture française et rendrons un signalé scr- 
vice au Canäda ct à l'Angleterre. 


Joseph VALOIS. OUT. 


UNE GAUCHERIE 


À PROPOS DU SENAT 


Sous le titre Senale and Minori- 
lies, le Saskatoon Star-Phoenix du 9 
février donne aux Canadiens fran- 
çais de Ta Saskatchewan un joli pe- 
tit coup de griffe. 

Ia découvert dans l'Action Ca- 
{helique de Québec que nous croy- 
Ons avoir droit à un représentant 
au Sénat. Nous en avons ou un, en 
effet, jusqu’en 19209. Mais le bon 
StarPhoenix opine qu'il nc doit 
Plus en être ainsi: même si l'on 
veut s'appuyer sur l'Acte confédéra- 
tif (lequel, estime l'Action Catholi- 
que, semble plns respecté par l'A 
berta et le Maniluba, qui ont cha- 
cun un sénateur de notre race, 
qu'il ne l'est on Sgskalchowan). 

L'objeclion du Slur-Phoenix vient 
de ee que nous ne formons qu'une 
minôtité inférieure aux Russes, aux 
Ukraniens, aux AHemands, aux 
Scandinaves, Rien de nouveau 
C'est du réchauffe que nous sert, 
après le Star conservateur de Re- 
gina, le Sfar libéral (2 11) de Sas- 
kaloon, 

Serail-ce le coup de pied de T'a- 
ne? Mais notre examen de cons- 
cicnce ne nous-révèle rien qui mé- 
rile parcille rancune, Au con ect 


Quand, durant la campagne électo- 
rale, le S{ar-Phoenix était fadement 
libéral dans ses colonnes de rédac- 
tion, et inicrminablement antica- 
tholique (sans compter les coups de : 
dent aux Canadiens francais) par: 
la spacieuse haspitalité que, chaque 
semaine, il dounail à des lettres 
d'injustifiables et inqualifiables at- 
taques contre ce qui nous est cher, 
nous souffrions en silence; cessav- 
ant de voir chez lui autre chose que 
de Ia malveillance, Cet autre elose, 
pensions-nous, état le hésoin de ré- 
clame, la crainte qu'un-iournel fran 
;Chement canversateur vint s'étantir 
à Saskatoon, .., el, .donce,-la polili- 
ane ‘de p'aire $ relui-ci sans trop 
déplaire à celui-la. La chèvre el le 
choux, quoi... 

Mais que nous veut anjaurd’hui le 
Star-Phoenix? Nier que PAcle con- 
fédéralif reconnait aux Canadiens] 
francais des droits transcondants, 
supérieurs à la question de pour- 


{ 


Mgr Desmarais est auxiliaire 
de Saint-Hyacinthe 


Le nonvet auxvilisire de! G. Mgr 
Decelles est nonuné évèque titu- 


laire de Ruspe, 


OUawa, — La délégation aposlo- 
lique annonce que Mgr Aldée Des- 
marais, du Séminaire de St-Hyacin- 
the, a élé nominé évêque auxiliaire 
de St-Hyacinihe, et tilulaire de Rus- 
pe. Ruspe est situé en Brzacène, nu- 
jourd’hui Sbia, sur Le golfe de Ga- 
bès, près du cap Kagoudia, en T 
nisie,  ., . 


“NOTES BIOGRAPINQUES 


Mgr Joscph-Louis-Aldée  Desina- 
rais n'est âgé que de trenie-neuf ans 
élant né à St-Ephrem d'Uplon, dans 
le comlé de Bagot, le 31 octobre 
1891. H est le fils de M. Francois- 
Xavier Desmarais, cultivateur, et de 
Rosanna Tellicr, Mgr Desmarais fil 
ses études elassiques at Séminaire 
de Sl-Hyacinthe et sa théologie au 
grand Séminaire de Montréal, FH fat 
ordonné prêtre le 25 juillet 1914, 
dans la enthédrale de St-Hyavinthe, 
par Sa Grandeur Mor J. S, M, Bra- 
nault, évêque de Nicolet, 

Après con ordinalion, il fut nom- 
mé au Sémihaire de St-Hvaeinthe 
où il ful sncecssivement premier ré 
gent des élèves, de 1914 à 1916: pro- 
fesseur de rhétorique de 1916 à 
1917; professeur de belles-lettres, 
étudiant à Rome et à l’Institut en- 
tholique de Paris, de 1920 à 1924: 
professeur de rhétorique de 1924 à | 
1927, et directeur des élèves. dei 
1927 à 1930. An moment de sa no- 
mination, il était professeur de 
grec dans les classes de belles-ler- 
tres ct de rhétorique. 

x 


Norman | McLeod à 


à la Législature 


Régina. —— A l'ouverture de la 
séance législative, dans l'après-midi 
de landi, 9 février, l'hon. M. Au- 
derson, premier ministre annonca 
que le gouvernement avait décidé 
de donner je siège d'Estevan au 
candidat libéral, M. Norman Mc- 
Leod, 

Le remier, ministre fil. remar- 
quer qu'al ñe voulait pas, en cela, 


du, là où l'on trouve son bien, | 


‘Actualité oo 


PM Gardiner y ecnsentit, HE sans 


contage de populalion, c'est aller 
plus juin que de nous être injuste. 
Les conclusions qui découlent logi- 
quement d'une pareille attitude ne | 
seraient probabiement pas admises | 
par l'auteur de Senale and Minori- 
lies, | 

En effet, si les Canadiens fran- 
çais n'ont aucun droit à une repré- 
sentation au Sénat, pour la raison 
de leur petit nombre, qu'ont alors 
les Anglais à faire duns Le gouver. 
nemont des Indes, où, certainement, 
is ne sont pas désirés pa Lt mac 
jorité de la pepulation indigène, Et, 
lorsque l'accroissement nalurel de 
la population russe, allemande, 
ukranienne et scandinave de Jan Sas 
katchewan aura sUPpassé en none 
bre (ce qui esi en Laine se faire) 
l'élément d'origine briannique, fau 
dra-l-il que nous jetions et la feuille 
d'étable et l'union-iack pardessus 
bord® Sites droits éabtis par eon- 
lrafs ne reposent plus que sur li lor- 
ce, le monde est en pléine décaden- 
(RH . 

Le Slar-Phoenix na veul peut-être 
pas, ni qui est supposé ètre un 
peu libéral, que les, conservateurs 
uous fassent justiecs: réservant vel 
honneur # son parli.el que nous ne 
devions rien à l'adversaire, Tacti- 
que de gaueherie, très nuisible au 
parti Mekensie King et à celui de 
Gardiner. Politique d'ingralitnde, 
‘ar, Crovons-noùs,, les Canadiens 
français en cette'province ont, jus- 
qu'ici, donné plus de voies aux li- 
béraux qu'aux conservateurs. Come 
ment un organe dibéral peut-il être 
intéressé à nôus refouler vers les 
conservateurs? L'on va, bien enten- 


D'ailleurs, Je  Sfer-Phopnir sait 
tout aussi bien.que nous qée l'oppo: 
siion à ce que nouféovons repré. 
seniés au Sénal, on‘à la Chambre! 
des députés, ou à la législafure ne 
viént pas dès races qu'il mentionne | 
comme plus nenhrenses: que nous. ! 
Fes nous sont smicales, cûnérale. | 
ment. Si Pon premt la peine de leur. 
dire. ee qu'a été, ee qu'est encors Pési 
lément d'origine française en Cana: 
da, fout ira bien entre elles el nous: 


cugager les gouvernements fulurs; 
que cel acte ne devraitspas tre 
considéré comme un précédent, Et 
 suggéra que la motioh de donner 
le siège d'Esltevan à Mc-Leod soil 
äppuyées par le chef et: l'oprosilion 
discussion, li ielion passa à Fu- 
nanimité. M. MeLeod prit son siège 
le lendemain, 


annee mme 4 ce en eme 


Ouverture de la Session 

fédérale 

Ottawa, -- A l'issue d'une réunion 
des ministres, dans l'après-midi du 
Ÿ courant, le T. on, KR, B, Bennett 
annonça que le narlement fédéral 
s'assemblera le 12 suars. Le décret 
de ‘convocation à &té signé par M. 
le juge Duff, administrateur du Do- 
minion, ‘ 

Dans la soirée du même jour, le 
premier ministre afait savoir qu'à 
partie du 17 février un eomilé de 
mcmbres du cabinet donnera des 
audicneés onvertes au publie, à pro 
pes des Bus de tarit A ces au 
diences,- on cousidérera tout d’a- 
bord les produil, agricoles, Doû l'on 
tire la conclusion, dans la eapilate, 
qu'il va y avoir une révision géné. 
rale du tarif; el l'on pense que d'5- 
ci À Pouverture du barlement il se 
pbrôduira des développements de 
grande importance, tant dans Îles 
questions d'intérêt domestique que 
dans nos relations internationales, 

Parmi les problèmes:ies plus ur- 
gents, il y a celui de venir en aide 
aux fermiers de l’ouest, Le plus ur- 
gent, a dit un ministre, et le gou- 
vernement va y consacrer toute 301 
attention durant ces quelques jours, 
l'écoulement du blé canadien est 
un.autre problème qu’il faut lâcher 
de résoudre immédiatement, Puis il 
y a-la question de la fabrication cl 
de l'importation des automobiles, 
De quel droit d'entrée devra-t-on les 
frapper? 

It est probable que dans ‘inter- 
alle d'une semaine le gonvernc- 
ment enverra au président Hoover 
une réponse, à propos du dragage 
du St-Laurent .ct de la production 
d'énergie: électrique. Peut-être méê- 
me qu'avant cela le nouveau minist- 


tre eanadien à Washington. sera 
Homimé. 


ete ane a mere 


| février 1971 


LE CONGRÈS 


Edmonton, — Le Congrès de 
FAssotialion Canadienne. françenie 
se de  PAlberta, a été un 
véritable  suecbs, Aux élections 
le Dr J.-L, Pelilelere a été réélu à 
l'unanimité, président de l'Associa 


tion, Le Dr 1-0. Beauchemin de 
Calgary, ot l'avocat Paul Poiricr, 


d'Édmonton, vice-président, M ILE 
Palonaude, trésorier, et M, Uball 
Beaudry, secrélaire ont aussi été ré. 
ôlus, 

M. Ueclor Allard, professeur À 
FÜniversité de PAlberta, et exbour- 
sier Hhodes dans le Manitoba, a té 
élevé à l'oxéeutif de l'Association, 
Sa Grandeur Monseisneue Brevnal 
OM, vietire apostolique du Mae-: 
kenzie, est venu de ses missions 
lointaines, en avion pour assister au 
congrès, Des personnages éminents 
ont assisté avec intérél aux défibé- 
ralions des réunions, On 4 pu res 
marquer LE, GG, NX SS. O'Lenrv, 
archevèque d'Édmonte, Joseph Guy 
OL, vicaire apostolique de Grou- 
avrd, Phon, premier ministre Brown 
lee, de F'Alberta, Te président Wal- 
face et le doven Kerr, de Pniver- 
sié de FAlborin, Son Honneur lv 
maire d'Edmonton, l'honorable sé 
nateur Lessard et tous les dévutés 
provineiaux de langue française, 

Le gouvernement de Québec, ln 
Saint-Jean-Baptiste de Montréal, 
l'Associatiôn Canado-Américaine de 
FOuest américain, Le Manitoba el 
ln Saskatehewan étaient représen- 
liés, 


Ve mn 


Des crédits aux fermiers 
en perspective 


Oûawa, — C'est Popinion iei que 
des changements importints s'effec 
tucront dans le but de fournir, le 
plus tôt possible, (peut-être dans! 
denx semaines) des crédits aux Fer 
micrs. 

Les coninunications, qui  pleu- 
vent sur le gouvernement de tons 
ctadroits de POuest, indiquent que 
la silualion des prairies est telte- 


a lemps pour cmpécher un désastre, 

L'hon Robert Weir, ministre de 
l'Agrieuure, parlera à Montréal, te 
16 lévrier, I ne serait pas du tout 
surprenant, en loecurenee, qu'il é- 
nonce certaines propositions Lieu 
définies à ce sujet, 


LISEZ-NOU CA 
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Jours 


bles où qu'ils ne liennent qu'a lé. 


Loû vient te bé ainsi vendn, et se- 


Les eatholiques eu général savent 
is, suffisamment pour s'y apitover 
en bons saimaritains, les miséres du 
métier de journalistes indépendants 
conne le Progrés du Golfe dont, en 
ee Lemps, on vante fa vaillance en 
louangeant fe persésérance de son 
direcieur, au poste depuis 20 «ns? 

Sait-on ce qu'il leur faut lire de 
couples rendus, éditoriaux, de nou- 
velles, de jouruaux, de revues, ec 
qu'il faut d'attention aux multiples 
problèmes et de bons coups d'oeil 
dans les coulisses où se mijotent fn 
politique ou les lois dans les orga- 
nisalions du monde où se meuvent 
les 7 péchés gapilaux, pour pouvoir 
être dant soil peu à la page or par- 
ler senstment? 

Savent-ils, les échentileurs, cher- 
cheurs de “pélite bèle noire", ec 
qu'il faut d'attention pour que dans 
les mille et mille lignes dont $e’ 
compose un journal, même grand 
comnié rien, il ne se glisse ni er- 
reur, ni poussière d'imperfection 
ou mème faute grave par inadver- 
fanec? 


Un an, Canada 


ROTRE LANGUE DRE 
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Une lettre de M. Raymond Denis 


mere se 


ue “Devoir” de Moulréal 

Vonda, Sask., le 96 janvier 1941, 
Cher monsieur Héroux, . 

de Liens à vous remercier de ln 
sympathie que vous voulez bien ace- 
corder aux fermiers de FOuest au 
cours de a crise intense qui Îles 
teint. Votre article du 10 jane 
vier Ginil au point, el si nous trou- 
vions lt même compréhension de 
nos diflieultés dans tous les milieux 
iles provinees de PES, il serait 
moins question ici de mesures rie 
diecalus. - 

Nos fermiers ne sont pas des rè- 
volutionnares, el aussi longtemps 
qu'ils peuvent vivre sur leurs terres, 
ils se tiennent bien tranquilles, sans 
S'ovenper beaucoup de tibre-tehan- 
ge où de protection, HE faut qu'ils 
soicot aceutés au pied du tour pour 
cherehee Le salut dans les solutions 
plus où moins entachées de sneire 
lise qui leur sont proposées, où 


dans ce projet du séevsston qui 
pourrait bicu étre plus sérieux 
qu'on ne le suppose, 

Un pareil dat d'esprit prouve 


deux choses, d'abord la gravité de 
la situation dans laquelle se trou- 
vent Les formivcrs, ef ensuite, lexis- 
lenve d'abus dont is se prétendent 
les vielimes, 

de puis citer quelques chifres qui 
expliqueront nrieux que de longs 
articles les causes de la dépression 
aiguë que traverse FOurvst. 

De 1923 à 1929, le prix du blé a 
varié entré S1,95 et $1,75 le minot 
livré aux élévaleurs terminaux de 


La solution de 


Port Willium ou de Port Arthur, 
Avant la guerre, entre 1907 et 1914, 
ce prix s'est tenu entre 80 sous el 
#05 si on exeepte Le printemps de 
1910, où, par suite d'une manocu- 
vre spéculalive d'un groupe de Chi- 
“ago, les prix avancérent jusqu'h 
$LA40 on $1,50, 

La vie était alors considérable- 
ment moins ehère qu'aujourd'hui, 


Nous payions une moissonnenuse- 
lieuse $1060,00, nous a payons 
maintenant 430060, Un  semoir 


valnit #120.00: on nous en deman- 
de à l'heure actuelle 4280,00, et 
tout est à l'avenant, C'est-ñ-dire 
que le coût de production à aug- 
menté de 75 pe, au moins, Or aue 
jourd'hui notre blé numèro À vaut, 
rendu aux élévateurs terminaux, 
atour dé 53% à 54 sous Le minot; 
c'esth-dire que le fermier du cen- 
tre de Er Saskatchewan revoit 36 
oi 47 sous par minot. Ceux qui 
ont du numéro  rcenivent 28 sous, 
Quunt aux iufortunés, frès nom 
breux, qui ont du blé humide, on 
jour paie de 15 4 18 sous, Je par- 
le li dus fermiers qui vendent leurs 
grains directement par Pintermédi- 
aise de Lx Bourse des Grains, Ceux 
qui appariliennent aux différents 
cartels recoivent moins encore com 
ue paiement initial, et dans  cer- 
lains cas, Pavanve qui leur est fui- 
te ne couvre pas les dépenses de 
baltage du grain, 

On a parlé bien souvent du prix 
de revient d'un minot de blé sans 
en arriver a des données précises, 

Suite à lu page 2 


la 


Due ne penarinenmenanennememenes tte me ot nent 


crise 


4 


ne 4 es 


Pourquoi dénc les PFermiors-Unis 
et les auires organisations n'onl-cl- 
les pas encore ,rchosé et demandé 
4 à * À NI PTE 
à Dos Geuvernements des sôlntions 
pratiques? Où dirail vraiment que 
chefs soul vendus pour ne 
Proposer que des mesures fmpossi- 


lablissemenut de leur cher soejalis 
me, es pauvres fermiers denan- 
dent laniot ceel ef aintôt cela, Un! 
gouvernement ne peut ticn faire 
dans ces coutdiltons. 

Voici une solution pratique, la 
seuis que je puisse voir: 

Los gouvernement fédérat de 
concerEave, les gouvernements pro 
vineinus paient aux produeleurs de 
blé la différence entre #9,49 et lo 
pris du marché, si ce pris est au 
dessous de #1.09, No 1 Fort Witlinnt, 
Cette différenece sera payée sur ré 
veplion des recus de l'élévaleur dès 
due tout le blé à vendre par un fer. 
Beer tra té vendu, el sera cale 
lée sur le prix moven obtenu, 


2 La  susdite différence sera 
“ehargée” ou débilée à La lerre 


la payée AUX HouVernenents, Sans 
intérêt à mème l'escédent dépas- 
sant #1.00 eo minolt No 1 Fort Wit 
lam quand le prix dépassera 44,00, 
en eateutant de la même manière 
que ci-dessous, Les Glévateurs. au- 
vout ordre de ne payer que $1.09 


annee nimes son enmnmeedn à cn one 


no! Port Willianr au vendeur, et lui 
donneront un recu avec la dote, le 
prix du marché, ele, recu qui sor- 
vira à établie la somme & payer aux 
jouvernements quant Iout' fe blé 
d'une ferme sera vendu. Ces doux 
articles vaudront à partir du Hey 
scplembre 1930, | 

5 Les menniers  paieront aux 
gouvernements la différence entre 
HE (0 et le pris du marehé no À Fort 
Wilson, du jour oû ils auront - 
cheté du blé destiné à lt consume 
mation eanadienne, anand 6e prix 
est inférieur à 81.00, Los agents des 
gouvernements auront toutes faeitie 
tés pour vérifier les quantités lie 
vrées pour être consommées nu Ca 
nada, l'aceaparement serh défendu 
en allendint que cet article soit 
mis en vigueur, 

4 ilest défendu de vendre pré- 
sentement du blé qu'on ue possède 
pas présentement, aux échanges ou 
tieurs. 

5 Les secours (relief) seront ne 
cordés sans intérêt, et plns l'avile- 
nicit, ‘ 

Ü Les bureaux d'ajustement au- 
rOUt le pouvoir d'empécher Les cré- 
aneiers de saisir les terres, où quoi- 
que ce soit sur les terres s'ils Je 
jugent lille. Is pourront obtenir 
des emprunts pour les fermiers, 

7 Les gouvernements  découra- 

Suile à lt page 2, 


gene 
Rs 


Bessbcrough gouverneur général 


mme mnt 


Ottawa. = Le 9 février, Le FaHon. 
BR, B, Bennett, premier ministre du 
Canada, a annoncé officiellement 
que Sa Majesté le Roi à graciense- 
ment approuvé li nomination du 
comte (earl) de Bessborongh, come 
fie fouvernenr général du Canada, 
lCn Succession a4 vicomte Willing- 
don récemment nommé soiveruenr 
général et vieuroi des Indes. 


inde et du Royaume-Uni, fl naquit 
cn 1840, fit ses études à l'université 
de, Cambridge et fut appelé au bar- 
reau on 1903. 


De 1907 à 1940 il fit parti du con: 


Le F, Hon, Conte de Bessborough 
appartient à E famille Ponsonby, 
célèbre duns la vie publique de l'ir. 


lie; de l'ordre du Saint-Rédemp- 
teur, de Gréees et de l'ordre de Léo- 
pold D, de Belgique. 

viendra au Canada dès que ses 
affaires en Angleterre seront réglées 
À son arrivée, Et bienvenue Ini se- 
ra souhaitée par M, le juge Dalf, ad. 
ministrateur, par les ministres du 
gouvernement, les juges de la cour 
supréme, le personnel du départe- 
ent de li défense nationale 61 au- 
res personnages marquants dans 
ladninistration, On tirera dix-neuf 
coups de canon, en recoffnaissance 
de Ja dignité et de l'autorité de 
Son Excellence, 

Ottiwa.—La comlesse de Bessho- 
rough apoartient à une ftunille dis- 


Savent-ils, les critiques savants |Seil du comté de Londres. En 1940 | tinguée de France. Son père, le bu- 
qui ne se donnent pas la peine. de’ il fut élu aux Communes coinme dés 


hre l'article, se gardant 
temps pour le critiquer, tout le tra- 
cas que ‘représentent l’administra- 
tion d'un journal, même des moin- 


jdres, qui doit former son bilan: | ver au parlement; puis démissionna 
10,000 annuellement, à [à la mort de son père et devint le 
sollicitation | neuvième comic de Bessborough ct 
d'annonces, d’abônnements où de [vicomte de Duncannon, À la Cham 
les réponses aux | bre des Lords, il siège en qualité de 
de ‘hètise ou de compli- | baron Ponsonby. 


quelque 
forée de “riens”, Ja 


réabonnements. 
lettres 
ments?, .. 


. Î . . ; 
Bah! aussi bien alors, fermer bou : de Neuflize, fie unique du baron 


tique ... | 
Qu'on aille le dire au pape ... 
Le Messager salue les 90 ans de. 

bons services du notaire Couture à 

la direction. du Progrès du Golfe. . 


tant .de |Puté de Sheltenham. 


Jet une fille, lady Moyra, 


Pendant fa 
grande guerre il fit du service 
Gallipoli et en France, 


De 1913 à 1920 it représenta Do- 


En 1912, il épousa Mile Roberte 


de Neuflize, de Paris, I à un fils, 
le vicomie Duncannon, né en 1913; 
née en 
1918. 

. Le comic de Besshorough' est dé- 
coré de l'ordre russe de Stanne; de 


Le Messager. de St-Michel, Sher-| a Légion d'Honneur: de l'ordre de 


brooke, 


# 


Saint-Maurice et Saint-Lazar e,d’I- 


ron Jean de Neuflize était une des 
figures marquantes. dans les cer- 
cles bancaires de Paris. La famille 
est une des prineipales familles 
pratestautes de la ville de Paris, 

x 


Message du Comte 
de Bessborough 


Fondres, —- Le nouveau pouver. 
neur général à envoyé au Canada, 
par la Presse Canadienne, le messa- 
ge suivant: 

“Je ne conçois pas de plus grand 
honneur que de renrésenter le Roi 
au Dominion, et d'être recomman- 
dé pour cette position par le pre- 
micr ministre du Canada. Je ferai: 
tout mon possible pour mériter la 
confiance du peuple Canadien ct. 
promouvoir ses intérêts,” 


POLI TIQUE PROVINCIALE. 


LA SESSION 


CS 


u 


TESTAMENT OLOGRAPII 

Le mercredi, 4 février, la Cham 
bre législative de Régina passe u- 
ne loi rendant un testament ologra- 
phe légal et valide, même sans a 
Signalure où présence de témoins, 
On appelle testament olographe ee- 
lui qui est écrit en entier de fa 
wain du testateur et signé par hu, 
Pour être valide, dans celle provin- 
ce comme dans la plupart des pays, 
jusqu'ici un teslament devait por- 
ter lu Signature de deux témoins 
ontre celle du tostateur, 

La nouvelle loi n'a pas passé À 
Pégina qu'à la majorité d'une voix: 
2 contre 20, Un tiers des membres 
étaient absents, 

M. TT, C. Davis, libéral, et M. BR. 1. 
Hanbidge, cônservalenr et représen 
tnt de Kerrobert- avacal tous doux 
S'v opposèrent Leur avis est qu'un 
testament olographe sera souvent 
obseur ot fa cause de longs et dis- 
pendieux "litiges, dont bénéficieront 
les hommes de loi'aux dépends des 
héritiers: et qu'if v à aussi ernin- 
dre la enercition de li part de quel- 
qu'un dans l'entourage du testateur, 

L'hon, A, C, Stewart, ministre de 
la voirie, répondit que Îles testa-! 
ments écrits par des avorals sont, 
eux auasi, très souvent obseurs et 
causent des litiges: quil vaut mieux 
simplifier da législation sur cette 
question, paree Le manque de tes- 
tament retarde te rédlement de Phé- 
ritage quelquefois cvrant de lon] 
gues Années, . 


E ipeñse de 81,009 à qui dénoncera le 
coupable, Avant l'altéralion, M. Me- 
Leod étant élu, 

M. Gardiner, chef de l'opposition, 
prit la parole après M, Dirvis, el ar- 
divma que M. Meleod ne devrait 
pas avoir paver les frais d'un pro- 
cès pour réclimer le siège qui lui 
reviont de plein droit, La question, 
dit-il, est de savoir si nous allons 
envoyer M. MeLeod devant Îles 
cours, pour apprendre ce que nous 
connaissons déjà. Le siège lui ap- 
partient, ‘ 


Régina, — Le budget pour la pro- 
vince, pour l'année fiscale d'avril 
1931 à avril 1932 est Fixé à #29, 


: 


273 sur l'année précédente, 


ee À 


Lettre de M. Ray. Denis 


(Suite de da sremtère paye} 
est d'ailleurs impossible d'établir 


avec les districts ef avec le rende- 
ment à larre, Mais je ne erois pas 
im'éloigner de li: vérité on disant 
que 85 sons constitue une moven- 
ne, el bien pen de fermiers per 
vent se fiatier de produire du blé 
à un prix moven infériour à celui- 
[FA 

C'est--dire que nos fermiers per- 
dent celle année de 34 à 735 sous 
Sur chaque ininot de blé vendu. 

Yoautil beauroup de manufaetu- 
tres qui relteraient ouvertes long 
ilemps dans de parcitles eondi- 
‘hiuus?  Y adil beaucoup d'indus- 
ctriete qui accopleraient de pareil 
‘les pertes? 


ie ne Nommer me mue ee 


L’'ELECTION D'ESTEVAN 
Le jeudi, 3 février, Fhon, M. A 
VacPherson, procureur provineial tt Le fermier, lui, est ablioë de les 
Ent à Ja égisalure de Regina, lelsupporter pare qu'il na aucun 
rapport de M. BR. W. Shanon, avo- [moven à sa disposition pour faire 
cat du consvit, sur da controverse de Pautrement. Los droits ile douane 
Féleclion d'Estevan. qui prolégeraient effectivement nos 
M. Shanen exprime l'opinion industries contre toute eumpétition 
que, puisque Fenquèle- a démontré étrangère sur Le marché einadien, 
que la majorité donnée à M. Me-{sont impuissanis à ui assurer des 
Knight est due 4 Palération fradu-] pris rémnnérateurs pour ses grains, 
leuse de certains bolelins, le ean- "et n'ont, à son point de cvue, d'an- 
didut baltu, M Melood, à le droit tres résultats que de lui faire payer 
de commencer une procédure pour: plus cher tout ee qu'il achète, 
annuler lPéleelion. Sides pris du bit sont ruineux, 

Une longue discussion de deux Le reste est à l'avenant, quand ce 
heures suivit la leelure du rapport [n'est pas pire, L'avoine à semer, la 
L'opposilion demande que la Cham meilleure qualité, vaut aux éléva- 
bre régit ellesmème la question, et [teurs environ F2 sous le minol: Pa- 
que la seule solution prossible est! voine  & soigner 8 sous, L'orge 
de donner le siège au enndidat He) quand elle es de bonne qualité 
béral, puisque avant l'allération rapporte au vendeur de 4 à 5 sous. 
friteuse M MebLeod avait ta mie | Si elle est du qualité inferieure, il} 
jorilés et aussi parce que le gouvers {font paver une partie du Fret pour 
pement conne l'opposition  eher-is'en débarrasser, Le pris du seiale 
ehent un maven de faire entrer \Mtn'esl pas meilleur, variant de bàl 
MeLeud à la Chambre, ‘# sous de minoi, 

A ee noment de fa discussions Le prix des bêtes à cornes a bais- 
l'hon, Bryant intovint: disantavoirisé de moitié depuis Le printemps, 
des informalions qui pourraient ic'esi-à-dire depuis que 16 nouvean 
bien causer une assemblée générale Darif des États-Unis est onfré en vi- 
des électeurs à Eslevan, demandant {soeur. Les oeufs, en plein mois de 
que MekKnighi sarde son sièsie, janvier, nous suit pavés 8 sons lit 

Css informations ne viennent pas) douzaine, pendant que Je beurre 
de la même source que celle qui a fvaut O0 et 25 sous la livre, On se 
prouvé Palléralion des bulletins! demande quels seront les prix ect 
dit aburs M, Davis. M Davis ajouta }élé, 
qu'il wueeuse pas Le gouvernement! La volaille d'excellente qualité 
mais que ce dernier rerannail Ja rapporte au vendeur 13 à 17 sous 
fraude puisqu'il offre une récom- la livre dressée: minis l'achelenr est 
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Achetez 


des chaussures durables qui vous vont bien et 
qui sont attraÿantes à des prix modérés 


| 


| 


€ 


Pour pouv@r apprécier notre bonne marchan- 
dise vous devriez porter des chaussures achetés 
chez nous. : 


fc 


Nous avons aussi adjoignmant notre magasin una cor- 
donnorie moderne, Apporiez vos chaussures; réparations 


séance tenante, Beau salon dattehte. 


Venez voir notre assortiment de 
chaussures pour dames. Poin- 
tuves de À à D. Spécial 


$49 


Aaron’s Shoe Store ; 


TEL 2570 "Avenue Centrale près du Théâtre Strand g 


selles chaussures Oxfords pour 


hommes, valeur spéciales 


tous 


+ 


EE 


‘qujotrs € 
même quand d'autres médecines ne vous ont 
wj} pas aidé. Une simple et vieille préparation 
ff: herbeuse comme le : | 


Me RE 


Pres ‘ 5 

7 Du DR. PIERR 

peut vous remettre sur la route de la santé. Ïl à fait cela 
milliers d'autres. Pourquoi pas pour vous? 

BB cet absolument ecir. ‘ Ne contient peo de dro, 

* ‘ - Il eut bon pour toute În famille, . - 

L'histoire intérescante de sa découverte, avec des renseignements 

très valuables, et des attestations véritables, est envoyée gratuitement 

our demande, Ce reméde-herbeux renommé ne peut être obtenu chez 
Îc0 droguistec. Des agents spéciaux Île fournissent. : Ecrire à 


DR. PÉTER FAHRNEY & SONS CO. 
Blvd. ’ Po CHICAGO, ILE 


5 


sh 
EN Î 


our des 


gues nuicibleo, 


re ee VE PS DURE INTRO 


CRUE 


&501 Wackiagion 


& 


688,27n. C'est une haisse de S5117-! 


des chiffres exacts. ve pris variant | 


| 


Îflne s'est rien pavé sur les lerres 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi ie 11 février 1931 


=) 


SRE RE 


difficile, et les fermiers qui recot- 
vent 10 à 12 sous la livre pour leurs 
poulets du printemps ne sont pas 
les prix oblenus par les fermiers 
qui tait de la culture mixte n'est 
pus beaucoup plus avancé que ee- 
lui qui se livre spécialement "4 la 
culture des céréales. 

La crise est d'autant plus intense 
que la révolte de l'année précéden- 
te fut lune des plus mauvaises dont 
l'Ouest ait gardé le souvenir, cl que 
les prix abtens par lès fermiers: 
furent en général très bas, C'esl-i- 
dire qu'à une très mauvaise ännée 
est venue succéder une deuxième 
année tout à fait désastreuse. 

Nos fermiers auraient supporté 
1930 si 1999 avait été favorable, et 
le pessimisme ue serait pas même 


où il on est, si nos agriculteurs 
voyaient des raisons d'espérer 
soit un relèvement de pris, Sont 


une intervention des pouvoirs pu- 
bliess mais pour le moment ils onl 
beau regarder, ils ne voienl rien 
venir, ; ' 

Certes, comme le dit si bien Mon- 


j 
‘que de Gravelbourg, dans 11 lettre 


qu'il vous a adressée ces jours des. 
niers, if en est peu qui souffrirônt 
de da Faim ou du froid, parce que 
sur da forme, en général, on a tou- 
jours de quoi se nourrir; mais les 
deties s'accumulent à un point tel 
que dans bien des ons elles ne pour- 
roul plus être payées, 

La plupart des'homimes engagés | 
pour travailler sur les fermes n'ont 
pas pu retirer leurs salaires. Bien 
des lermiers ont'été incapables de 
paver da totalité du battage de 
leur, grains, Les tuxes de 19929 et 
1940 sont, d'une facon trés géné 
rale, arriérées, Les intérèts sur tes 
emprunts sont venus s'ajouter au 
capital. Les banques ont dû renou- 
veler Hr presque totalilé des 'prôts 
courants consentis à nos fermiers, 


H 


achetées à terme ou sur les machi- 
nes achetées dans les mûmes ron- 


A 


griculture comme les autres indus-| question indienne, Gandhi, a nioins 


tries ou ne protéger personne, On 
ne peut presque pas affecter le mar. 
ché etérieur, mais le marché inté- 
rieur'est à notre disposition. 

Ce marché extérieur doit cepen- 
dant être amélioré par notre gou- 
vernement fédéral, autant que faire 
se peut 1er essavant d'acheter, 
sans tarif, des produits en échange 
de notre blé, 2-en essayant de pro- 
téger le marché contre le dumping 
du blé, produit avec du travail con 
traive au lravail réglementé par le 
bureau international du lravait de 
la Ligue des Nations. Cola élimine- 
rait le blé‘russe et peut être le blé 
argontin, 3er s'entendant avée les 
auires pays exportateurs de blé, 4) 
par tous autres moyens utiles 

Une commission spéeinle ajuste- 
rail les comptes des membres du 
Pool an Sujet de l'article 1, et de 
l'article 2, : 

L'influence du pool même si tous 
iles fermiers v entrent, sur le mar- 
ché extérieur, sera peu importante 
jusqu'à ec que les autres pays aient 


seigneur Villeneuve, Péminent évê- aussi leur pool 100 pe, Elle pent 


être nuisible comme elle Fa élé à Pa 
vis de ceux qui ont rappelé tenrs 
vendeurs d'Europe Son activité À 
l'extériour devrait être laissée au 
gouvernement, ‘Presque tous nos di- 
rigeants du Pool semblent croire 
que Je Canada tout seul peul dieter 
le prix du blé au monde, is ris- 
quent de nous faire perdre des mar 
chés extérieurs par des exigences 
imprudentes. Actuellement le Pool 
n'a aueute aclion à l'extérieur, le 
gouvernument doit le remplaeer ae 
vee prudence, 

Si on lrouve qor garantir S4.00 
pour le no À à fort William est êx- 
cessif, on pourrait baisser ce chif- 
fre, par exempt à 90 ets, Mais n- 
dessus duquel le gouvernement 
fermiers, et Pélover autant que Île 
bonus est baisse, Ainsi, si ee bonus 


ditions, 

Ajoutez à tout ceci des intérêts 
aux taux de 8 à 12 pour cent par 
année, et vous aurez une idée des 
charges qui s'accumulent sur nos; 
fermiers, Pour s'acquitter de ces 
charges, il leur faudrait obtenir 
pour leur produils un pris moil- 
leur, ou‘en arriver à une rédue- 
lion du coût de production, liquel- 
le ne sera possible qu'à la suite 
d'une baisse substantielle des pro- 
duits manufacturés, Or, nous allons 
arriver au prinlemps, au moment 
des  semonces, sans que rien 
fasse supposer à nos lermicrs 
qu'on songe à changer quelque eho- 
à la situation artuehe, k 
S'ils ne sément pas, les intérêts! 
el Les taxes qui s'accumulent vont 
leur faire perdre leurs terres. S'ils 
sement et que jes pris restent .aù 
ils en sont, ee sera peut-êlre enco- 
re pire, pare qu'ils vont faire des 
dépenses considérables que En ven- 
& des grains ne leur rembourser 
pas. C'est une alternative qui n'est 
pas brillante, et Von arrive à eum- 
prendre l'état d'esprit de n0s fer- 
micrs qui accusent les pouvoirs pu- 
blies de les ignorer dans un temps 


se 


est jusqu'à .96 cols, te fermier ne de- 
vrai rembourser que quand le pris 
sera à SLI6, et rembourser alors 
seulement la some qui lui resta 
après qu'il a prix SL40 fe boisseant. 
Et si on craint de trop engager Île 
Irésor en agissant ainsi, qu'on don- 
ne au moins un honus suffisant 
pour que les dépenses moyennes du 
fermier soient couvertes, el suivant 
le système ci-dessus. On ne pent ga- 
rantir un.prix de facon ahsolue, car 
le marché extérieur ne dépend gué- 
re de nous, mais on peut ajouier au 
prix: mondial de quoi maintenir 
l'existence du fermicr, ‘ 

Presque tous les pavs du monde 
on pris des mesures undlogues, Si 
le prix mondial ne change guère, les 


fermiers vivent, en alendant mivux 


lei, ils sout au désespoir el hiontôt 
sSerent prûts à'üue révolution, Tou- 
tes des révolulions ont élé produites 
par Ia misère et le désespoir, Rare- 
ment dans l'histoire, il v eul une 
pire situation que celle des fermiers 
canadiens de ee jour. Is sont sur le 
point de perdre leurs fermes, pres- 
que doutes archi hypothéquées, ils 
wont pas les moyens de cultiver le 
printemps prochain, ni celui d'en 


de crise désastreuse dont ils ne 
sont pas responsables, alors qu'on 
a toujours attordé aux industriels 
et nus imanufacturiers toute Ja 
prolection dont ils ont eu besoin. 
Si on ne veut pas, dans un ave- 
niv trés rapproché, . entrainer LE 
banqueroute générale de nos fer- 
miers et livrer la plus grande par- 
tie des terres de l'Ouest aux com- 
pagnics d'hypothèques et aux ban- 
ques, il serait temps d'agir, parce 
que je ne crois pas me iromper en 
disant que notre population ne se 
laissera pas déposséder sans  pro- 
tester très énergiquement, | 
Kons verrons, dans un prochain 
article, si nos fermiers méritent 
tous les reproches qui leur 


si séntreuscment prodigués. 
© Raymond DENIS. 


de 


LA SOLUTION 
‘"  DE'LA CRISE... 


Suite de la première page 
gcront la eulture exclusive dû blé et 
cncourageront la eullüre mixte, en 
défendant de semer du blé autre- 
ment que sur jachère, en obligeant 
toute ferme à conserver la paille 
de chaque récolte - pendant trois 
ans, à semer du foin artificiel on 
cultiver du foin naturel sur au. 
moins 3 pc, du terrain, en prélant 
à 5 p.c., les neuf dixièmes des fonds 
nécessaires pour acheter des ani- 
maux; cle. 

8 Les gouvernements suivront 
une politique pour‘ramener sur les 
fermes nn des deux tiers de la po- 
pulation canadienne qui se trouve 
en ville où dans: les villages. 

9 L'impôl sur le revenu sera 
plus lourd pour les riches, cela com 
pensera les gouvernements, et aussi 
les travailleurs qui sont loujours, 
quoi qu'on Easse, un peu victimes. 
L'impôt foncier sera diminué, 

Les articles 1 et 3 sont urgents. 

Les articles 2 et 3 on{ pour but 
de compenser le trésor fédéral de 
dépenses’ prévues à l'article ‘1, 

es dépenses pour une récolte de 
350 millions de boisseaux seraient 
maintenant de $120 millions, envi- 
ron, 40 millions” seraient obtenus 
des meuniers el le consommateur 
canadien ne serait pas affecté par 
ce maintien des prix de la farine, 
car ils aont guère baissé, ot ils se- 
raient en rapport aveu les ‘autres 
prix. 
ff est mille fois plus facile de 
maintenir Je prix de la farine que 
de baisser tous les autres, Et ce se- 
rait alors une sorte de tarif, mais 
cette fois en faveur du fermier, 
pour le compenser des autres tarifs, 
Si on ne peut pas abolir ceux-ci, il 
faut établir celui la, protéger l'a- 


sont 


prunter. Ceux qui les ont, voient 
qu'ils lravaitent surtout pour les 
compagnies de prêts. Cependant on 
ne peut guère baisser l'intérêt de 


ces compagnies qui souvent placent | 


les, économies de petits aelionnai- 
res et qui pourrait les placer en 
d'autres pays. Il vaut mieux main- 
tenir le prix du blé que de baisser 
le prix de l'argent, Mais los gouver- 
nements doivent avoir Jeur: propres 
bureaux de prèts et prêter à de bon- 
nes conditions, 

{A suivie) 


"x 


Dans l’Inde 


L'Inde est müre 
pour la révolution 


Lahore, Panjab, Inde, -— Smiling 
ly Sajah Singh, aucien-soldai Sikh, 
a necepié de sang froid sa sentence 
de mort pour le meurtre d'une fem- 
me anglaise, En face de léchalffaud, 
ia dit: “La gloire de ln Grande- 
Bretagne dans l'Inde va décliner”, 
II déclara que si on Pavail :gra- 
cié, il aurait recommencer à tuer 
des Anglais, 11 prédit que la révolle 
de Sepoy, 1827, #llaif bientôt se ré- 
péter. ‘ 

H se fait de grandes préparalions 
en vue de la révolte dans tous Îes 
villages de l'hurte, Aciucllement, u- 
ne élineclle sutfivait à allumer une 
conflagration. 


Der 

Gandhi n’est pas convaincu 
Alahabad, Indes — “le ne vois 

aucun espoir de réglement de la 


Votre poitrine est-elle sensi- 
ble? Respirer, vous fait-ilmal? 


Prictionnez vigourousement voire 
poitrine, cou ei cûté sensibles avec 11 
Noerviline, c'est le moilleur traitement. 
Ce Hiniment mervoilleux péntre dans 
Jos pores où siège In douleur et soul 
ge instantanément, La respiration dou 
Jourouse cesse, la sensibilité disparait 
Essayez In Nerviline paur servrement 
d'estomac, toux, refruidissenents ct 
douleurs, C'est un Tiniment movrveil- 
leux qui sauve hlen des petites mala- 
dies dans la famille, AMüme pour les 
crnmpes, Mn eolique, douleurs d'esto- 
muc, bé Nerviline est tn remède mor- 
vellieux, 11 devrait 6tre dans toutes 
les maisons, Grosses boutuilles 956 ©, 
chez tous les marchands, 


R VILINE 


Nerviline chasse la douleur 


lors il faudrait élever Le chiffre an! 


pourra se faire rembourser par les: 


que Sir Tej Mahadur ait apporté 


plus de la conférence de Loiïdres 


que ce que j'ai pu découvrir dans 
Ha déclaration du premier ministre 
MacDonald.” 

Sir Tej affirma qu'il ferait tout 
son possible pour convaincre Gan- 
dhi, mais il est très sceptique quand 
au résultat. 


— 


DS 


GANDHI 


ABahbad, Indes. — Depuis same- 
di dernier, Mahalma Gandhi, chef 
dit parti nalional panindien, et Sir 
Tej Bahadin Sapru, du parti modé- 
ré et qui prit une part très active 
à la conférence de Bi table ronde, 
sont en conversation, Hs étuilient 
les propositions que Ramsay Me- 
Donald a faites anx Indes, 

En attendant, Gandhi se dit très 
déeu de la réponse qu'il a reçue de 
Lord Irwin «ur sujet dé lenquêtb 
qu'il a demandée sur ée qu'il noni- 
me les perséeutions policières con- 
ire des nationalistes, La demandé 
aussi que des milliers de prison- 
niers politiques soient ms en Liber. 
té, 


tre Gandhi et Lord Frwin n'est pas 
connu encore, mais il paraît que le 
chef nationaliste et plusieurs inem- 
bres du congrès ont été libérés pour 


pu k 
ienr perneltre de formuler lout'ats; 


titude en regard de fn 
indienne à Londres. 

Comme Gandhi ne donne aucune 
assurance de coopérer avee Le gou- 
vernoment pour établir la nouvelie 
administration dans les Indes, il 
parait impossible que lord Frwin ae 
cède à ses demandes, Les membres 
du congrès adinmettent sans équivo- 
que qu'ils satlundent à retourner 
en prison, FT 

Londres, — Le T. Hon, William 
Wedgewood Benn, secrétaire pour 
les fndes, à annoncé aux Commn- 
nes, Le 9 février, que le gouverne 
mout n'a pas l'intention de remet- 
te immédiatement Gandhi on pri 
soi. 


conférence 


PS 


i 
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Allahabad, Indes, — Le 10 février, 
des observations  neulres durent 
constaler des signes de brisure dans 
le parti naljonalisle, à propos de 
coopération avec les autres àli- 
ments pour négotier un plan d'eu- 
tente sur les modifications de gou: 
vernements offertes aux Indes par 
Ramsay McDonald, H semble que 
certains membres du eongrés sont 
d'avis-que la situation est manvaise 
depuis assez longtemps, et que c'es! 
le moment de chanacr. 

Lord Jrwin à fait remarquer à 
Gandhi que les volontaires du eon- 
grès ne s'en sont pas toujours tonus 
à ses ordres de résisiance passive, 
n'ont pas créé une atmosphère pai- 
sible, ont ineilé Le peuple à la révol 
IG. 
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Le Café par Excellence 


Repas servis à toute heure 


4 


L'excellence de notre cuisine et l'efficacité du 


service est le secret de notre succès. 
Central Hotel & Cafe 
KONG KFE, Propriétaire LL 

Prince-Albert Téléphone 2967 
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Modern Bread 


Company, Ltd. 
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PAIN SOM-MOR 


tre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


FA: 2838, 


QUATATE A PRIX MODERFS 
VÊTEMENTS D'HOMMES 


taux les plus bas, 
Polices gur révenus 


tlons, 2 À 40 ans. 
Représentants 


C. J. BROSTROM, CL.U. 


 Domrémy Hoey 
JL-A. BRODEUR 1:-A. NOITRAU 


BELL’S LTD. 


Mai” bour ponles conveuses, 
Fleur, grains de semence, etc. 
TRI: 2701 102, 8 rue Est. 
PRINCI-ALBERT, :. : SASK. 
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REGARDEZ VOS 
CHAUSSURES 


Considérèz-vous que vos chaus- 
sures .peuvent encore vous du- 
rer l'hiver, ne pensez-vous pas 
qu'elles seralent plus chaudes sl 
vous leur. feriez appliquer des 
sgcmelles,. pas nécessairement €- 
pPaisses, mails un cute LKR 
chaud et très confortable: VIe 
NEA ET INFORMEZ-VOUS, 
Tes patinoires seront bientôt ou- 
«vertes, vos patins sont-fls.on bon 
état pour ln saienn? Si non, ap- 
portez-les chez HOUNSELT, et 
faites les réparer et affiler, 
Nous avons des fausscs-semolles 
en feutre, en liège et en poil de 
renne À 26e la paire. Nous n- 
vons aussi des lncotg, courrolos 
et des: supports “Len” pour 
chaussures à patins 
WW: G. HOUNSETIE 
NIETCIENE a DLODIS 

Avenue Centrale et 110m0 ne 
PRINCH-ATIRERT, SASK, 
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Ë rour vos rravaux pu nur. 
TOYAGE EP DE TEINFURE : 


adressez-vous à 


HENRI MELIS 


48, 14ème RUE OUEST 
Téléphone 2821 


NIEPTOYAGEH A SEC D'HABETS 
POUR HOMMES 


$1.00 
MAISON BELGE 


THE 
Prince Albert Mfg 


Company, Limited 


Faites poser des fenêtres à votre 
verandah, nous ferons ce travall 
pour vous. co . 


Ameublernent d'Eglise, 


de maÿga. 
sins et do bureaux, ; 


Nous refaisons log planchers et 
toutos aspücos de travaux de me- 
uuisorie on d'ébénistorle, 


FOUR, 1-2 QUER> CU À CL DOC) ORUR » MER < OR CR DCE 63 Œ r4 


TRAVAIL SOICNI 


TELEPHONES 
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» LOTS DE VIRLÉ 
Periues duns districts de Princo-Al- 
bort, Albertville, Debden et Dom: 

rémy 
. ASSURANCE de FOUT GENRE 
Eerlvez ou'téléphonez ponr rensel. 
£nernents 


Bradshaw-Holroyde Agencies, Ltd. 

Chambre 4-5-6-7 Tanquo de 

Commerce 
PRINOF-ALBERT, 


“JOHN DAÏSLEY. 
Plombier: Expert en Chanffage 


Réparations faites promptement 
Nous somies ‘heureux de donner 
cstimés pour ouvrages néufs 
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Le meilleur matériel, le metlteur 
‘ ouvrago 


111, 140m6 Zliuo Ouest 
i Téléphone 2201. Prince-Albert 
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BALDWIN HOTEL 
2ème avénue sud; Saskatoon, Sask, 
Central, Propre Confortable, servl- 

ce courtois : 


Plan américain Plan enropéen 
$3.00 on montant  $1.56. par jour 
Chambres avec douches 


‘#0 Salles de bain 

RER 0 GEO GS (3 GED NEO ED D EDEN CPU EDS $ 
Fonäto en 1891 En 

Tannerie: 1704 rue Tberviile 


Daoust, Lalonde & Co, 
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UNE ANNONCE DANS 
LE PATRIOTE VOUS 
RAPPORTERA 
BEAUCOUP 


3 P. DESROCHERS 
Entrepreneur en Construction 


$ Plans et devis fournis eur demande: 
Soumissions gratis. 


Purenu-ehof: 10747—9ï%ème rue, 0° TIMITRD 

SDMONTON, : Fo: Lou 6 SRE 

ND nn Du an en me ane LA MANUSAC TURIERS DY 
| CHAUSSURES l 
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HAMILTONS LiMITED 


Tanneurs ot Corroye | 
AT, ©. ffamllion, Gérant-Directour ! sos 


BUREAU RÉ FABRIQUY 
46 à 49 Carré Victoria 
QUERTO 
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Entrepreneurs de pompes funèbres : 
25 ième rue F, TE: 2005—9908 L  . : 
PRINOC-ATBERT, MONFREAL, 


SASK, è 
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ENCOURAGEZ LES | 
ANNONCEURS DU 
CHPATRIOTE" 


À. … Du ve ten - 
 . Monürents. funéraire: 
de toutes descriptions 


OT es 
OL: RARUNE 

J. ©. BRUNET 

D : D ‘ 1! 3 ARR 

* 494 mmo Taché, St-Honifacc, an, 

“Hemnndez- noîro ‘entalogno 


us 


Un peu 


SE 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, 


A 


de tout 


Latine rem 


. Le Conseil Privé. Après le con- 
grès des métiers et du travail, à Ré. 
gina, une délégation d'ouvriers a 
obtenu une interview du Te IL M. 
‘Bennett. Entre autres répouses, le 
premier ministre leur.a dit que, re. 
lativement à Ja proposition d'abolir 
les appels au eonÿet privé el de fai 
re de la Cour Suprême du Canada le 
plus haut tribunal canadien, le pre. 
mier-minisire déclare que le parte. 
ment Cañfdien n'a aucun droit de 
modifiér ‘cet état de chose, Cela 
impliquerait un changement à l'ar- 
te de l'Amérique du Nord, TL fau- 
drait pour cela tenir une conféren- 
ce avec les représentants des pro- 
vinces qui sont des parties contrac- 
tantes de la constitulion du Cana 
da.:fl fait remarquer que les appels 
au canseil privé canstituent un 
droit aceordé au plus hnmble sujet 
du'roicel'non pas une restriction 
dun droit. 


Te me 


UNE APPRECIATION 


Voici. en quels fermes M, Paul 

arsk, avocat de Paris, termine un 
article: qu'il a publié dans F“£eho 
de Paris"! sur sun voyage récent au 
Canada el aux ElatsUnis. 

“Les Canadiens-français avec 
leur groupe si homogène, si sain mo 
ralemeut, intellectuellenient ut phy- 


siquement, dounent au Canada sa 
physionomie distinele à côté ‘lu 


groupe ‘à. majorité anglo-saxonne 
des Etals-Unis,: Ts donnent au C- 
nada sa personn idité, Hs défendent 
eur race à Vintérienr du Dominion 
mais. ils, s'opposent Aussi à Pabsor D 
tion par les Elats- Unis voisins. , 
“C'est de quoi, où je me trompe 
fort, la Grande- een ctle-mène 
ne peut que se féliciter” ‘ 


x ne 0e Pins 


LES CITOYENS 
. ‘°°: : BU VATICAN 


Pome.—La “Tribuna” publie les 
résultats du recensement, au 30 n0- 
vembre, de la population de la Cité 
du Valiean, Lo nombre des ciloy- 
ens est de 639 et se divise en 495 
Haliens, 118 Suisses, 8 Français, 8 
Allemands, 3 Espagnols, 2 Colom- 
biens, 1 Fthiopien, | Norvégien el 
+ Autrichien, 

Parmi les citovens es-Halicns on 
cample 150 gendarmes pontifie: iux, 

Parmi los citoyens d'origine fran- 
caise on nole Mgr Lisserand pro- 
préfet de Lx Bililiothèque valicane, 

NN. SS. Gromier el Ravanat ot es 
Soeurs de Ha Charité qui sout afleu- 
tées à l'église Sainte-Marthe. 


Venus pee 


LA CENSURE 
7 DES ANNONCES 


“une proc lamation de”Son Hon- 
neur de dieutenant-gonverneur de 
Quétbee, donne pleine vigueur ‘4 W- 
ne loi passée lors de la dernière ses 
sion par la Législature au sujet de 
J'annonee dans es journaux sè rap 
portant aux représentutions cinéma 
tographiques. 

‘La'loi, posste lors de la dernière 
session, : intercalée ‘dans le statut 
20, Gcorge V; chapitre 26, est inti- 
lulée: “Loi modifiant a loi des vnes 
animées, relativement aux annon- 
ces dans les journaux? 

En voici le texte: 

“Aucune représentation de vues 
fixés où animées ne peut faire l'ob- 
jet, dans un journal, tel que défini 
dans da 1. oi de In Presse de la pro- 
vince de Québec, 19, George V, cha- 
pitre 72 d'une annonce dans laquel- 
le on 5e sert de vignette, dessins ou 

“gravures, à moins que ces vignettes 
dessins ou gravures ne fassent pitr- 
tie d’une affiche ou d'un film préa- 
lablement approuvé par le bureau 
de censure des vues animées où, Si 
ces vignettes, dessins Ou gravurex 
n'en font” pas partie, qu ils aient. été. 
approuvés spécialement par ledit 
bureau de censure confor mément à 
ces. règlements adoptés par 1e ! 
tenant- gouverneur en conseil. 


PAIX OU "GUERRE 


Perlin,—Lord d Cecil, délégué aun- 
glais à la commission préparatoire 
“lu désarmement, à posé «nl peuple 
allemand dans Îe journal “Bocrsen 
Courier” trois questions relatives à 
la paix @t à la guerre, Les voici: 

“Vos enfants voni à l'école 
jouent, h.la maison. Etes-vous prêts 
à les laisser tuer où mutiler dans 
une prochaine guerre parev que 
plusieurs peuples véglent leurs dif- 
férends les armes à la maint? 

Cela vous va-t-il de dépenser $10- 
000,000 par jour en ar nicments lors: 
que des millions: de familles souf- 
frent d'une pauvre affue el du 
chômage, et que des” institutions de 
bienfaisance sociale, religieuse et ê- 
dueatrice souffrent aussk énormé- 
ment? 

Voulez-vous vair - 
nalionaux réglés par vole Bouver 
nemént d'une.façon pacifique, 
Wuici adhérant à 


el 


les litiges inler- 


coll{baration 


lé sans. raison? 


nr 
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Chose urgente 

‘Melbourne. — La cour d'arbilra- 
ge du Commonwealth à rejeté la de- 
mande du gouvernement australien 
pour la suspension de la récente Té- 
‘duetion de 10 pe, dans. fes salaires 
de basse, La cour s'en esi tenue à 
sA première décision que la rédne- 
tion était nécéssaire comme mesure 
- d'urgence nationale et que toute res 
tourution de Î l'économie australien 


le licu- subsister” 


de cetle entente loute spéciale. 


‘tenant soumis, mais non fous les 


ce- 
une nalitique d8 | soc 
avec les aütres na 
tions,-et Pargent n'étant plus gaspil- 


ne devait se fonder sur une diminu- 
tion des salaires de base. 
x 


‘Baptême du “Jules-Verne” 

Lorient, — A. lea an-Jnles. Verne, 
petit-fils ‘de l'auteur ‘de “Vingt mil 
le-lieues sous les mers”, à baptisé le 
notivean sous-marin français “Jules 
Verne”, ainsi nommé en souvenir 
du célèbre écrivain. 

Le sous-marin, d'un type  nou- 
veau, apparliont à fa entégarie à la. 
quelle le'traité naval dé Toudres 
Pa imposé aucune limite, Fa nn 
déplacement de 6,000 ontes et por- 
te huit petits canons et neuf mitrul 
leuses: sa vitesse atteint 16 noeuds. 

Le bâtiment est destiné, épire nu 
Ires, à‘la recharge des aceumukr- 
teurs de sous-marin, 1 poul abriter 
Ho équipage de 265 hommes et qui- 


CT 


dre sousmearin peuvent se ranger 
à Ja fois le long de son bord, 11 


NOUVELLES 


RÉLIGIEUSES 


possède des ateliers spéciaux de ré- 


paration pour accumulateurs, 
pilles et périscopes, 
.X 


for 


L'incendie de. la rue 
: CT Notre-Dame 


DOMMAGES AU “DEVOIR”. 

Montréal, - L'inéendie, qui s'est 
déclaré éhez D. C, Brossean, épirier 
en gros, voisin de l'édifice du. “De- 
voir”, ‘a causé des dommages assez 
considérables à ce dernier, 

Lorsque la nouvelle nous est par- 
venue, nous étions sous presse. 
Bien qu'un pou en relard, nous 
prions le “Dovair” d'accepter nos 
sympathies, 

Grâce an dévouement du person- 
nel, nous n'avons pas été privés de 
la lecture touiours très intéressante 
de notre confrére, Nous espérons 
que da fidélité des etients effaccra 
bientôt par une allention encore 
plus grande, les pertes inserites an 
registre da “Dovoir" qui leur rend 
lant de signalés services au point 
de vue religieux el national, 


Les écoles juives à Montréal 


Texte de la résolution proposée, 
le 4 février, par Son Eminence le 
Cardinal Rouleau à la session du 
Comité Catholique de l'instruction 
Pubique: . 

“A sa session de 1930, la Législa- 
lure de Québeëe adopfa une Loi eon 
Leernant l'instruelioin des enfants 
juifs à Montréal, Pès sa réunion le- 
nue au mois de mai 1940, le Comité 
catholique, à ma demande, pria 
Phonorable surintendant de lins- 
iruction publique de préparer un 
rapport écrit relativement à mise 
en vigueur de eclte Loi, 

Ce. 
réution de septembre, rt 

“L'honorable Surintendent vicnt 
de nous informer qu'une entente 
est récemment intervenue-entre la 
Corporation des écoles : prolestan- 


les à Montréal et à Outremont et la 
Commission des Ecoles juives, Un. 
prejet de loi nous est soumis, 
confirme ce contral, abroge ta loi 


adoplée su le même sujet à la der- 
niére session, Taissant cependant 
en existence la Commission des E- 
leoles juives pour les fins soulement 
de l'exteulion de 6e vontrat parli- 
eulier. 

“Réservant aux intéressés le soin 
de se prononcer sur les elauses de 
ce projet rel ilives à la question fi- 
nancière, jé.erôis que les autres nr 
licles méritent notre approbation, 

“fe suis. heureux, pot ma part, 
que cclte question diffivile soit ain 
si vésolte à la salisfactiqn de tous, 
dans le-sens de da jusitee et de’ la 
paix véligieuse et sociale, 

“fai l'honneur de proposer, ap- 
puyé par Monseigneur F'Archevèque 
de Montréal, que le Comilé catholi- 
que du Conseil de Pinsiruction.pti- 
blique exprime au Gouvernement el 
à la Législature de: ectle Province 
son approbation de ce projet de loi, 

MGR GAU'FITIER 

“lime fait grand plaisir, dit l'Ar- 
chovè que de Montréal, d' appuyer la 
proposition de Son Eminenee Île 
Cardinal Rouleau. : 

“Grâce à Fobligeance de lhonora 
ble Secrétaire provineial, il ua été 
donné de pouvoir éludier, en ces 
dernières. semaines, Îles diverses 
clauses de ve proiet de loi, Ainsi 
que vient de le dire Son Eminenree, 
nous avons laissé aux. intéressés 
immédiats la che de se prononcer 
sur. les. arlicles qui visent le règle- 
ment de la question - financière, 
Mais.je tiens à marquer mon appre- 
bation pour la partie essentielle .de 
ce projet de joi, celle qui- abroge 
la doi du mème genre adoptée à Ia 
dernière session, confirme: le con 
drat intervenu pour pourvoir: à Pé- 
duealion des enfants inife à: Moni- 
yéal cl à Outremont el ne laisse 

l'organisme : récemment 
créé, lt Commission des Ecoles jui- 
ves, que pour les fins de l'exécution: 


“Jai done l'honneur d’anpuyer la 
proposition que vient de vous sott- 
mettre Son Eminence le Cardinal 
Rouleau. : . 

M. le juge Martine: au  concourlt 
dans cette partie de la motion qui 
approuve le projet de. la loi main- 


motils énonces dans la motion. 
ON de 


Le différent politico-religieux 
| rie 


Le an véndu un fort mé- 
chant ser vice à lord Strickland, le 
premier ministre de Malle, Dans le 
résumé annuel des événements po- 
liques qui intéressent l'Empire, 
Porgane officieux publics". * “ Les 
négociations en vue, d'un arrange- 
ment ont été rendues impossibles 
a la suite du refus du Valican de 


J'imes 


traiter avec lord Striekland.” .] 


a 


À 
LÉ 


|pectueux 
apport nous fut soumis à Ja torité civile. k 
ifesse la religion eatholique ol 


S'il est avéré que le seul obstacle 
à une solution équitable du diffé 
rend. politico-religieux de Malte 
n'est autre que la personnalité du 
premier ministre, il faudrait en con 
clure que le gouvernement anglais 
recule devant une diflienlié peu sé- 
rieuse, En effet, lord Stricghand 4 
voulu rouvrir, à la lin de 1020, 
débat sur cette pénible affaire, 
la Chambre des lords; le ministre 
des Colonies lui a luif comprendre: 
qu'il serait inopportun de perdre 
temps de l'Assemblée à pareille dis 
eussion, Lord Striekland s'est in! 
eliné, en serviteur soumis el res- 
du représentant de Pau 
Lord Striékland pro 
il 
doit savoir que le Pape, représen 
tant visible de Jésus-Christ, mérite, 
en matières religieuses, le mémo res 
peet et la même soumission, 

Le Times semble donc indiquer à 
lord Striekland qu'il devrait se son- 
metlre, se relirer el confier 


déut ia usé maladroitement, D'au 
le part, le gouvernement britan- 
nique à suspend les garanties 
constitutionnelles, à Malle, el c'est 
le gouverneur qui est le jéenteur 
de tons les pouvoirs. Rien n'empée 
che, pur conséquent, qu'on en pro- 
fite pour trouver, dans nn esprit de! 
Sineère conciliation, nn terrain d'en, 
tente, Le moment ne pourrail être 


= 
| 


d'occasion. 


CE gne LEntout oc, 


mieux choisi, Le “Livre blanc”, pu- 
blié par la Chancellerie pontificale, 
et dos déclarations de S S. Pie XI 
permettent! d'affirmer que la bonne 
volonté ne fail pas défaut à Rome. 
M reste à voir si la diplomatie 4n- 
glaise, sous le contrôle d'un minis- 
ère travailliste aura la iberié de 
faire preuve d'initiative el de pro- 
fier d'une heureuse circonstance, 
en vue d'amener à une conclusion 
heureuse Y'ivritant malentendu de 
Malte. N. 


La population de la Suisse 


LA 


4,068,240 HART TANTS 
IST LA PRINCIPALE VIE 
PHOLIQUE, 


ZURICH 
1 CA- 


On posséde maintenant les chil- 
fres complets du recensement fédé- 
ral suisse qui à cn lieu ie fer dé- 
combre 1930, 

La population totale de la Suisse 
est de 4,068,740 habitants. Le pays 
s'est accru de 488,420 habitants de 
puis 1920, soil de 4,6 pour 100 seu- 
lement, 
De 1910 à 1920, Paccroissement 
avait été de 127,000 âmes; de 1900 
à 1910, de 4437, 850; ‘de 1888 à 1900, 
de 397,000. 
A cux seuls, ciñq cantons sur 25 
Berne, Zurich, Vaud, Saint-Galt et 
Argovie ont ensemble une popula- 
tion ‘de 2,180,000 âmes, soit plus de 
Ja moitié de la population totile de 
la Suisse. 
Zurich, avoc 73,865 catholiques, 
est Ja ville où il y a le plus de ca- 
tholiques, 
A Fribourg sur 21,568 habitants, 
on comple 18,988 calhôliques, soit 
près de: 90 pour 100 de la popula- 
tion dolale. 
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res mains un pouvoir administratif] 


| LE COLLEGE 
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mercredi le 11° février 1931 


TRE me 


A  — 


AMERICAIN 


‘Le collège américain est une me 
nacc directe pour la jeunesse nmé- 
rieaine, 

L'aflirmation ci-dessus était fai- 
te dans un discours prononcé par le 
professeur Horace M, Kallen, auitre- 
ois de Lioston et maintenant prin- 
cipal de l'Évole new-vorkaise vouée 
aux recherehes snviaies, 

“Si Pon tient comple de fn po- 
pulation”, affirma te professeur Kal 
len, ‘Je nombre des jeñnes gens 
esteplus considérable ane l'effectif 
fréquentant les écoles dans eu pays 
do la jeunesee élndiante de n'im- 
porte quel autro DAYS du monde, 
Les, collèges américains ccpendant, 
sont des instilulions laites, uon pas 
pour dispenser le savoir, mais pour 
donner, à la jeunesse une vanité qui 
est un déplorable facteur dans lé- 
conomie sociale d'un pavs. Les jeu 
nes Américains tont au collège 
pour appartenir à une certaine elas- 
se, C'est pourquoi le ferme “eollé. 
siate veut dire uno classe soviate 
ot non pas un homme ou une fem- 
me en possession d'une utile éduen- 
ion. , vontinua de 


“L'âge adulte, 
professeur Kallen, “ne vient pas si- 
mulianément, chez nous, dans Por. 


le! 


Lé 


Le | nesse 1rop 


| 


dre de la vie naturelle et de la vie 
sociale, Dans noîre vie sociale, l'a 
ge adulle vient beateoup plus tard 
que dans la vie ninurelle, el la res- 
pousabilité de celx doit être attri- 
buce’ au collège américain, Le role 
lège américain prolonge Fètat d'en 
lanee qui est un lat d'irresponsa- 
bilité.. Le ‘svslôme scalaire 


deoles, c'esldire à tenir vette jeu 
lnnugtemps éloignée dus 
problèmes de a vie pratique, de la 
vie quotidienne, — de ces problè. 
mes posés par a nécessité de 
gner Sa subsistaner, de se pourvnir 
de nourriture, d'un logement, de 
ces problèmes aussi que Sont EUR 
de da famille, Le souci de Ja pater- 
uité, ele, Proportionnelle: nent à fa 
population, c'est le peuple amért- 
caiu qui a de plus grand nombre 
de lunaliques” et de criminels el ve 
la.est diréelement dû mn collège a- 
méricain. Ce collège 4m ricait esl 
organisé pour empêcher Ha jeunesse 


Lit: 


qui le fréquente d'acquirir Je sens 
de Ja responsabilité el les diverses 
fneultés de ce eallège sont organi 
pour garder le plus longtemps 
fince Les jeunes 
es à 


s60s 
passible: dans le 
gens ef les jeinies 
crivem” 


Ïi SA ins 


LE PLUS BEAU LIVRE 


Des + 


TT tr RRNTE ET ES ne 


)R MATHIEU, N. P. 


Le RE. Père Ge: Hoonnert, SJ, de 
Bruxelles, fait au Patriote de l'Ouest 
l'honneur de lui énvoyer (en hom- 
ntige d'auteur) son dernier ouvra 
ge, Le Plus Beau Livre: charmante 
bliquelte brochée sous couverture 
vert pâle, C'ésl P/mitation de Jésus 


Christ que je Père Hoornaert ap- 
pelle Le plus beau livre. Come 


preuve, il cite plusieurs témoigna- 
ges de saints, de papes et d'auteurs 
profanes, Lu vaici quelques-uns. 
Men inséparablé compagnon 
(saint Charles Rorromée), C'est Pou 
vrage le plus utile à l'Eglise (saint 
Robert Lell: tin). {est Je guide de 


: Rhumatisme 
et soute pa Tiripuissanc e des reins 
à avser bors du:ang les poisons de 
l'acide urique, Les Gin Pilis y ap- 


rartent “oulagement en, noutralisant 
rot acide et en faisant reprendre aux 
rciuscur fonctionnement normal, 
ge Ja bôtte chez ivusles phurmuciens. 


- Notaire de Cinq Diseèses. 


PRETS A 512% POUR UNE DUREE DE. CINQ ANS 


(Sans hypothèque sur leg immeubles) 


aux Diocèse, Paroisses, Communautés religienses de la 
Saskatchewan, Au Manitoba et de l'Alberta, 


BUREAU: 98, RO ST-JOSEPIE 


ï Aéléphonies 2.9497 et 2- SE 


QUEBEC 


D 


EGLISE 


er la réel fonderie Paccard, d'Annecy-le-Vieur, 


L Haute-Savoie, FRANCE, 


Nous avone toujours en magasin à QUEBEC, des eloches neuves ct 


Nous avons aussi une MAGHINI, pour sonner Îles Claches on braglie, 


qui est installée à. notre atelier à QUEBEC, 


Cette Machine est une morveille à tous los moints Ge vuc. 


Représentants-Généraux au Canada 


fe aux Dtais-Unis; 
mile Morissetle Lée ae 


Guen. 


==) 


£, Ô. Touran 
6;-1666 Boulevard &t-Joseph It, J 


aie SE DÉS PTE DÉSERT 


pca t 


Montréal, P.e. -Fel: Frontence 6272 


RES 


HFITOUES 
a jen tend'à prolonger trop le séjour 
de Fa jeunesse smérietine dans les | 


justines pures, est très efficace pour 
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vies du Canada vous be procureront, 


publié par 


Paye 3 
ma vie (Pic V), Livre d'or aie ne 
XD. Le plus beau livre sorti de la MES SAMI CE k 
main des honumes (Abbé Olivet). ‘ AR 
+ Ampère (le célèbre électricien) , RE LAS ne 
connaissait par cacur l’lmitation de FE 
Jésus-Christ, Lamartine dit que S PILU Tes (HE Ge 
c'est un livre 4 
Où la sagesse hnmaine et divine, ï FEMF , " 
‘ 4 longs flots, r, L EMMES ñ fe ni 18. 
nor sr )] a 
Dans le ent m alléré ee es. 3: ss ant CETTE ÉAIBLESSE. & RERUOSTE 
pere AURL o MALADIES PARTICULIÈRES AUX FEMMES UC 
La sagesse de Dieu : a mis ‘ans LL: Are, a al RER EE TRE 2e 
seul tv 6, accessible à tous, tout eve 12 . a cl 
que la plupart des hommes ont be- | Troilement: de 215 À 5 CENTS par en dé 
soin de savoir, pour être assez forts Rion de citleur marché ..rien de plus efficace 
contre les maxines qui unient da _ — Lt ne re ee cri 
vertu et troublent Ja paix (Louis PR ES " Re 
Veuillet). Monsieur le maréchal... | St-Jean- Baptiste d Ottawa 
Le Pere Hoornnort fait ensuite Un léuor minrmure, | 
ressortir les huit principaux méri- | 2 Monsieur le maréchal, eht Mon |. OIRWR A heures due matin, 
tes de lhmitation,s en Dire des FÉSO- ous le maréchal ‘ lu dimanche 5 février, les ARLES PP, 
iious pratiques et termine pi in ue NN Deminicains  d'Oltawa qui va- 


ue étude sur l'auteur. 

Tout le monde sait que Fan peut 
se proeurer l'hmitalion de Jésus- 
Christ chez lous des libraires catho. 
liques, Quant à l'ouvrage Le Plis 
Beau Livre (qui ve coûle que quete 
ques sons) if est poblié pas ki Li- 
braivie Albert Dervit, 53 rue Roy 
le, Bruxelles, nelgique, Les lihrai- 


“LA LUMIERE” 


Lions pin Lumiére Vous join 
drez Pulile à l'agréahle, Ce périodi- 
que de huit pages, formal moren, 
les éditeurs De Peter 
Labrnoy, and Sons Co, à Chicago, 
contient, en plus des intéressants 
biets el charmantes histoires, the 
foule de renscinhements médienux 
rés préciens, Le eméède Nos or du 
Dr Pierre, médicament, Hire dhure 
bages, de feuilles, de rarinrs, del 


LL 


de rétablissement des sanire délrh 
vées, ‘ 
Les nombrenx lémoigonges cites. 


QE 


dans “ba Lumicre en font loi, 


ous Les décleurs da “Patriote"| 
en recevront un uuméro celle ses 
maine, Nous le Signalons d'une fe 


con toule particulière à leur atten- 


fion. 


DORE, à es 


LE SOMMEIL DE JOFFRE 


Dans es jours qui précédaient int 
balaitle de Ha Marne, Joffre, à son 
grand quartier avail défendu que 
pendant la nuit, Sous ae prétese 


te, où Ve réveil, 1H dormait d'un 
soutmeil paisible el se levail 5 


hoüres pour se livrer avee calme at 
eavail intensif de la victoire, Le 
grand soldnt faisait hion tout ee 
qu'il faisait, et quand il dormait, il 
dormait Dion. 

Pendant tes pre: nicrs minis de În 
auerre, Joffre était appelé parfois 
an Conseil des ministres. 

A l'un de ces Conseils, partieti- 
lièrement, Le maréehal après un 
quart d'houre de discussion, s'en- 
dormit, comme cola hi arrivait par 
fois. 

M. Philippe Berthelot était son 
voisin. Comme lt séance Pinissait, 
secona légèrement Le bras du nu rés 
chaf: 
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Petit 


Avocat 


ont le plaisir d'annoncer «q 


t tigueront le droit sous Ja 


PRINCE-ATBEIT, 


Rés, : 32 Téléphones 


Ancien externe 


Paris, Bpécliallste: 


voles urinaires. 


PRUD'HOMME, SASK. 


TEL: 29 


Gradué en chivurgio de T 
de Taris, lrance. 


Cu nndn 


UROLOGIF, 


HUNBOLDT, SASHK,, 


PHONE 8372 


+ 


J. J MacISAAC, LL. B. 


Notalre 
Mitchell Block, COhamh 
Téléphone 2582 


PRINCE-ALBERT, 


À. C. March & H. J. 


MARCI & RASE 
Suites 6, 7 et & MeDonald Block, 


Dr Victor BOURGEAULT 


des hüpltaux de 
rinladlesa des 


Eicenclé : du Conseil Médical da 


Spéclalité: Chirurgie nhdominal.. 
GEÉNIOOLOGIR 


Grégorie Longault, B.A. MD, 


HAUTE 


JS. HATTON, LI..B. 


Avorcnt, Procureur et Notalre_ 


MEOLTORT, SASK, 


Hampht Humpht... 

Joffre sommeitlait toujours. 
Condé à Rocrni, 
Alors M, Berthelot pinces plus fort 
manehe éloiléc: 

Marcel, ebht la séance est fr: 
nie, 

Alors Joffre dit: 

—AMlons travailler aus choses sé 
rieuses, 


el 


la 


semé me mnnaanee Nes nan 


FRIBUNE LIBRE 


À M. ANDERSON 


[w iardville, Sask, 

le rédacteur, 
Quelques mois à propos des ratre 
Les e'estiedire de la Feon dont te 
davuilest reparti F4 a ti, Si je ne i 
nlabuse, de quoi Faire mareher les 
anvaises bihgues, Je voux parler 
de ee qni s'est passe Pet of Faure 
tombe derniers a Viciierdsithe et 
requise pass ttneltemant nn fee; 
routes de udsôh Bay Hunelion, On 
venmbanmehe des gens, shpposrs sans | 
Béavail à SOUAME par mois, la noue i 
riture eu plus, soit 0,77 sous vtr | 
jour, Ca s'explique en mps de cri 
se, Le travail est plus rare climoins 
rémunérant, mais Ja où c'est une 
loute autre chose c'est chez mes- 
sieurs Les surveillants et les socré- 
Lives, Us gagnent de ED à &A00 
pi jour et sont nourris. Or, pour la 
plupart, is soul des gens à l'aise el 
célibataires, éme semble que l'an 
pourrail ehoïisir pour ces postes par 
miles familles nombreuses où Pon 
lronverait corbinenent quelqu'un 
assez intelheent pour aeromplire ces 
fonetions, Cu permettrait à e6s e0- 
ons de vivre of de payer leurs fases 
ot de faire éduquer convenablement 
leurs entrants, 

de crois que ce m'est que justire, 
Comme colon je me evois qu devoir 
de vous signaler ee que je pense un 
abus préiudiei able aux families pan 
vres, Une enquètu en se sens sir cos 
routes ef sur d'attres  CHouds 
Camps) aurait d'houreux résulfats. 
C'est regretlable ef de nature 4 ai 
grir. Sans dotife evei se Fait à votre 
insu, Monsieur le premier ministre, 
et conlroearre vos bonnes et loyales 
intentions, 


M 


Valre humble serviteur, 
Clément PIOLAT 
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mme ns 


Université 


108 


RER Re 


! Les à 


goauient à la récitation des matines 
Caporeurent que leur église Sienne 


sapliste GEait un Four, 


Les pompiers, immédiatement ape 
pelés de diverses stations de ta vil 
le, birent lout leur possitte pour 6- 
lwindee les flautimes, Mais ils ne pare 
rent sauver l'édifice qui fut détruit 
Hone reste dehoul 
que les murs, On estinue tes pertes 
DR TD TN UE 
les vases sacrés ont 
deu sauvés, Griev à lu direction du 
PP. 


en deux hontres, 


malérioles à 


Réserve el 


vent, le monastère des HR, 


uinivains a échappé aux linmess : 
Stenn-Bapliste d'Ottawa date d'u 


ne einquantaine d'uñnée, 


L'église StJoseph, dans limème 
ville, a été détruite également par 
le urlendemenin 
Noël JAN, avec nussi une perte du: 


un incendie, 


100,000, 


Hiaux 
sont dus 


Comment en panérir vapideavent 
et 


un beaitemeont 
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agro ble 


baeile à Br ation 


Lure 
tests opus 
babHotbierment, 
dos aynrptomms 
celle d'une 
ave de feslomime 
dit ce qui shsrit 
vogue ln lPortation 

Los ps 
entente 
tient, 
de et qe 
dant tue l'acide en 
Élantne Ja 
VOUS Her PIENSUE TE 
débioraignez  Hitnef 


plétendus 


on 
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pur, de nenutratfaur 
Caduae, de 
ulluentinns, Wraul 
lepén 


Abies fear dans et pet 
d'esnas mpae fout tepises aus Lesupue ou 
vousont de l'auvbilté, dos pis dus 4 
gvours où che donitends Et te HOURE 
pe inibiedinteonmment l'estones en MIE: 
trade des nelden, en aline Les toits 
ln, ont d'un unage inoffenst ainsi 
ue fur cond onda, i 

Vous poudez Vous procure: cr 
Magntaie  Bisippatée en porofie nuit et 
conprhnés nerntes tent à Ponts jen 
plinvniantes, et oh usage journalier 


veux odretiettra 
collent état, tni 
CO EE 


HUM 
Lindiponthons, Mt 
Palgreur, 4 
d'une 

bneigestton 


distendont 
sensation 
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te ent 
due eu quatre TETE NS EE TE OO 1e 
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ENCOURAGEZ 


LES ANNONCEURS 
DU “PATRIOTE’ 


VONDA, SASK 


on ntm mm 


Dentiste 


TELEPHONE 2467 


PRINOF-AUBERT 


HICGINA, SASK, 


DENTISPE 


2077; 


game Better 065 Mana Dem ete MAL 


Thos. ROBERTSON, D.D.S 


Res. 


La 


: d estomac 
à l'acidité. 


d'estonmanrt, 
dvapepain, loi 
Hot ç 
ENCORE 


te, 
hu 


acide, 
dans nouf 
less aimes el 
uinsi 
l'estoinne 
battounes 
de hefilorve pénible COUE RO UE 
d'estonine, 
vi 
“ute, 
vont 


it 


de 


ttin du Monde Professionnel 


“ON TROUVE SES BONS CONSEILS A LA BONNE ENSEIGNE" 


fx-Interns de lifôpital N.-D, Montréal 
des hôpitaux du New-Yoric et Chicago. 


Dr J. P, DESROSIERS 
MIÉDECIN-OHTRURGLCEN 
Chirurgien ét Maladies de la femme 
surenu —416 Avenue Building 


Résldence—902 rue Queen 
BASKATOON, 


SASK, 


ADRIEN DOIRON, B. A. 


Avocat, Procnreur ct Notaire 


Suite No, 7 Elflce Mitchell 
Radlographie des dents 


SASK. 


Docteur J..B. TRUDELLE 


SPRCIALITE: CINITRURGIR 


Suite 101, Ed, du théâtre Capltol 


G. B. HOWARD, D.D.S, 


 Radiogräphio des Dents 
Edifice Rowa en fnce dun burenut 
de poste, 
léphonet Bureau 2 
Prince-Allert 


_8686 
(Saskatchewan) 
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pro: 
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que: 
el’ 
[RTTE 


ef] 
l' TE 
lost 


ke 


dipées 


; 


| 
| 


Lorremmneenennet RERRRARBRERSRRSA 


cffel que la paroisse possède une re 


, j 
met LL —%# Mie. Tom Dufour d'Elie ont amené | 
| ST-EUSTACHE, Man. : javee eux un nombre de leurs co- 
Ed ER T LE US | paroissiens. va s'en dire que ea | 

—M. le curé à été heureux de re-! Conlribüer à leur succès, à . , 
cevoir la visite de Mouseigneur Mail — ne Tem Lynch a lé recom | bou nombre de faveurs signalées, 
lard de Gravelbourg, Saskatchewan 
le 17 ct 18 janvier étant de passage 
à St-Boniface, 11 n'a pu S'en retonr-, 
ner suns venir visiler son grand | 


mandéesuux priéres le ter février, 


à Winnipeg, 


-Silique dédiée à N.-Dame, et l'or- 
ganisation d'un pélérinage en l'hon | Choeur. 
neur de la Ste-Vierge, L'on sait en 


lique insigne de la Mère de Dieu 
dans cette belle statue qui surimonte 
le maitre autel, ancienne de plus de 
909 ans et à laquelle on doit déjà 


on danger de mort à la Miséricorde en visitant nos inalades, se rendit , ‘ “ ee 
Ne LES au chevet de M, Clovis Tourigny | vie et la mort, le lemps et l'éternité 


—Mune €. A. Flu est revenue re jque lt paralysie cloue sur son lil, 


M. l'abbé Grimard assistait au 


—Le 19 janvier, M. Laurent Su- 
tea, ir, avait la douleur de perdre 
leur jeune enfant, Marie Louise, à- 
gée de 20 mois. * r 

-—Le 22 janvier, décédait M. Tho- 
mas Driscoli, à l'âge de fi ans, Son 

iservice eut lieu le 24, Nos sympa- 


Samedi après-midi, Sa Grandeur !thies aux familles éprouvées. 


“La mort n'est qu'un passage. La 


se donnent la main, Les tombeaux 


; : : de es encor: chantent la résurrection.” 
£ , . aroiegionc ovueon.tlaliveme ux pour le moment. {Cle le reconfurtt de ses encourage î sion , 
dati, et nous. les Daroissiers, avons: ati nent miIcux pour le in ic D Louis VEUILLO r 


| 
. Cu le privilège d'entendre un de ses! —M. Pierre Plante est 1rès soute | 
sermons toujours éloquents. Ifrant à l'hôpital StPoniface, étant! 
Mme Alex Dufresne, née Alice affecté d'un cancer 
Burcke, est décédée à l'hôpital def Mme Garry S. Mason a passé la 
Saint-Bonifaee, le 25 dévombre, Les [semaine chez ses parents M, el Mme 
funérailles ont eu livu à El, sa pa- [Amédée Beandin el chez M. el Mme 
roisse en présence d'une foule de | Weuceslas Desjardins, 
parents et d'amis, Elle laisse 7 on- Elle est retournée chez elle le der 
fants en bas âge, son mari affligé, nier jour de janvier à Strbuck, 
° Sa mêre el son père, des frères et —-Mlle Yvonne Hamelin est en vi- 
Soeurs, fous Elie, Nos condoléan- site chez son frère M. AI, Hamelin. 


feix, 
—Dinauche, nous avions 
nour de posséder parmi nous, un 


de Grouard, Mgr Guy chanla une 


ments ef le béni, Mgr visita aussi 
l'hôpital el les institutions de Pon- 


l'hon- 
autre évêque bien cher à notre po- 
lpulalion, SG. Mgr Guy, OM.L, é- 


vêque de Zerla, vicaire apostolique 


grand'messe pontificale assisté du 
FR D, Gus, son frère, de MM. fes nb 
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Soirées 

La première soirée eut Heu chez 
M. et Mme Bouvier, Plusieurs pa- 
rents et amis s’y réunirent, On s'a- 
miusa à la mode du bon vicux temps 
'armi les invités nous remarquions 
d'abord les vieux parents de M. 


A 


ces sincères, 
. Naissances 

—Mme Louis Gonzague Zastres 
née Auréliu Saint-Godard. une fille 
le 29 décembre 1930, chez Le D 
Marsolais. 


— M et Mme Hector Cosvns, le ( 
janvier 1931, un fils, Parrain ot ma- 


raine, Joe et Elizabeth MeDonald. 


—Le 10 janvier, M. el Mme Olson, 


deux joumeanx. 


—Le 15 janvier, M. et Mme Tobie | 


MekKyve, une fille, 
—-Le 14 janvier, M et Mine Zocl 
i Hébert, une fille. 
—Le LH janvier, M. el Mine Jos. 
Lachance, un fils, 
—Le 12 décembre 1994, 
* Mme Georges Ménard. un Fils, 
—M. et Mme Jos. Gervais, née Ro 
salie Souer, un fils, le 12 jun. 
Wariage 


el 


M. 


—-M, Napoléon Lucier à Mile Mae 


Tia Richard, Le mariage a lé bénil 


par M, l'abbé JA, Bastien, lundi, le ! 


ab janvier, à lt chapelle du convent, 
. —Mime Vve EE. SEGermain est en 
visite dans la paroisse, 
—Dimanche, le 12 janvier, XL Je 
curé 4 commeneé une série de soi- 
rées de cartes, La paroisse étant di- 
visée en 4 parties conte l'année 
‘dernière, c'est la partie surcest qui 
v'ouvert le concours, avant a sa téte 


NE Je curé, aidé puissment par la: 


Jévoute présidente des Dinnes de 
'Ste-Anne, Mine Arthur Benudrv. 
Malgré que “les puissants de la 
erre" m'ont pas encore amélioré Fé 
at de dépression setuelle, celte par 
ie de cartes a bien rapporté SD3AI 
jour l'église. 
—Le is ca ëté la partie du esrtes 
nord-est crinprenaut aussi Le 


le 


Paie StPaul, avant à sa tte Minn. 


anédév Beaudoin avec ui grand 
sombre d'aides, Hs ont battu Es pre 
rtière partie avant fait KE 08) 

Le 25. fa partie nord-ouvst, Tout 
: monde S'est donné Rrinoin pour 
aire un succès de leur seirée qui a 
onné 178.00, - 

—Le er février la dernière par 
€ de cartes de fa série par tes avns 
u Sud de la paroisse, à battu le re 
ord avec S213.00. Mine Adijutor Pi 
are avec piasiours assistantes 
“est oceupée du réveillon, M. et 


4 


nn 
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an 
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LEE 


Lt 


é a t Alouett 


Ainsi chantaient les voyageurs et les coureurs des bois, lors- 


qu'ils fumaie 


régime français. 


Québec lorsq 


C'est un merveilleux 


Des experts ont choisi 
té en vue d'obtenir l’ 


et la riche saveur de l'ALOUËTTE.. perte. 


COUPON-PR 


‘‘Alouette, $entille Alouette! 


AC 


sbés Nap. et Ant, Poiricr, 

Sa Grandeur Mgr Villeneuve pre- 
lsidait an trône, assisté de Mgr 
Grandbois, procureur du diocèse et 
LL. du R, P. Lamontagne, OM, rec- 
[Nouvelles religieuses eur du Collège Mathieu. Aprés ces 

A Poecasich de l'ouverture de leérémonies solennelles, un diner in 
nolre nouvelie église Monseigneur [lime réunissait tous les dignitaires 
Villeneuve a préché un Tridium {4 fa table de M. le curé. 
qui a été très intéressant, La vente Dans l'après-midi, le Frère Tou- 
des banes a vapp#ié la somme de frignv, novice oblat de Saint-Lau- 
$2,7n(1.01 rent, que à maladie de sou père a- 
—Dans Le rapport annuel de Ta fait rappelé auprès des siens, con- 
parnisse nous consttans que noîre fduisail Mgr Guy, le R, P. Recteur 
nouvelle église nous coûte SEGA, Let Le HR, P. Guy-auprès de son cher 
Election malade, 

Aux élections du village tenues Celle demarche de Mgr de Zerta 
dernièrement le serutin a té favo- leonsola beaucoup I Tourigny et} 
rable à M, Orian Fourigny, comme lious montra la constante sollicitu-| 
jneuvel échevin, par une majorilel de de l'ancien recteur de Gravel-| 
def voix, Son adversaire étaif M ibours pour ses anciens èlôves, el 
Elie Malle, leurs parents, Mur Guy nous Erissait 
lincendie inmédiatement après, pour retour- 

La S'alion de ds Polire Montée! ner à Gravelbourg, en roule pour 
vient d'étre Le théâtre d'un ineen- | OHawa. 
ldie qui se ruit Piniérieur de fond Nus sinerères 
en comble, Heureusement pour lefcompagnent SG. Mur Villeneuve 
lvillage qu'il n'v avait pas de vent: el déja, nous soupirons après Le 
icette nuit. Le Sergeant Nick Liour où il nous sera donné de nout- 
Brélherton à pu se source à temps{ veau d'entendre sa parole synpa- 
Leu sautant par une fenêtre du deus- fhique et si picine du dogme ehré- 


Û 


Bouvier, ct quelques-uns de ses frè- 
res, ensuite nombre d'amis de Gra- 
velbourg, Lisieux, Meyronne et Kin 
‘aid. I serait trop long de publier 
ici la liste des hôtes de ln famille 
Bouvier, 

Le même groupe grossi de nou- 
velles revrues se rendit pour une 
autre veillée du genre chez M, Ar- 
ur Smith, On fit revivre les tra- 
dilions du bas Canada, 

La prochaine fois se sera chez M. 
et Mine Brisbois, Venez en foule 
tous les Canavens vous êtes chaleu- 
rousement invités! 

Dfaut sien s'amluser un peu n- 
vant Le saint .femps du carème et 
aussi pour fromper le malaise et Ia 
tristesse de la dépression économi- 
que qui nous Giroint, 

M. Napoiéon Fouchon à célébré 
son 60ème anniversaire, On lui or- 
stnisa une splendide fôte dont le 
jubilaire, el ceux qui & prirent part, 
conserveront nn souvenir inoublia- 
be, On formula des voeux et témni- 
gna beaneoup d'amitié en la cir- 
consianre, | 

--Los gens de Kineaid, pelil noy- 
au de Canadiens français trouvent 
le moven de s'amuser ensemble de 


ae ee ee de 


Be ce Re 


l PONTEIX, Sask. 


QE RE CT TC 


+ 


) 


remerciements ac- 


ième étage, tien, . vivre la bonne et hosbitalière vie 
tes BR PP up nville CE Pre Les aneëtres de notre ace dont ns 
} OUVERTURE SOLENNELLE DE | dtdue, OL Mlle Blanche et M! lent rester les dignes et braves 
| L'EGLISE DE PONTEIX \berl Porcicr, Re que M. Vu | descendants on epullivant les bon- 

irice Bédard, sont venus rencontrer nes vicilles traditions du lerrair, 


en faisant resonner les doures svt 
labes des bonnes chansons de chez 
nous, en conservant avec un Soin 
jaloux Ie culle du passé et l'amour 


Dour anvien éleve, ami el confrerc 


Ï —Samedi, dimanche cl lundi pen 
: SOUS Finpiration je noire és Samedi dernier G. N, Carignan 
pasteur Fab ok, Poirier. un tri lu fe réélu conunissvire nour le die 


‘dut »paibres vovui de afflue in. . Re R ni 
dati de piifres ne il QU fl Miriet de Févals Poirier de Panteix. de la langue franenise, Brava les 
che de parnissiens $e presser Sous ocux sincères d cs 8 L ' 

les ureeuux de da nouvelle église "Os FOCHX SIneOTes de SUCCES. gars de Kincaid! Monlez toujours! 
LES QPCOUU, di a RENTE + Eu visite chez sn soeur Xe 1° # Per + # 
pour emiendre la parole iotie pass, Alu DPounti urñun Te Re Be —— 
ire : Lo jus 1: “fiébert, Mlle Carrine Larivière, T IEUX ] 
ternelie ef tôuie suinpathique de | ST-BR X, Sask. 
SG, Mur Villeneuve, OMLI, voue es rs es mes À LL PRET" à 

ù 1 ; i r + n 

de Crevelbouré qui tail bien vous DU L'AVENTURE, ‘ Sask. |! —Nous sommes heureux de sa- 
lu & l'occasion de Pinauguration 220 LR | voir que Mme Demay est presque re 
Cu neuveau Temple de  Pon-! | - mise de ses brèlures el que ses bras 
is. rappelr 4 vue nepulation ‘Zargniller fet mains. ont fait entiétement peau 
loute Fa signification de celte Gti NL Hentj Ponaull n cité réélu | neuve. 

dienee, ainsi que des devoirs qui en finarenilier par acelamalion. Nas félicitations à Mile Marie 


Corbeil et Peter Srhnutz, 8 -l'occa. 
sion de leur mariage, célébré di- 
manche dernier à Bonner's Ferry, 
Idaho, 

—-M. Louis Deimav nous revenait 
vendredi de Saskatoon Où i avail 
assisté à da réunion des Exécoutifs 
des Coumissaires d'écate. 

—Le R. P, Loconte. PSM, étot 
aussi en visite à Saskatoon durant 
li semaine, 

---De passage 
Mie JE. R Le Blend, de 
en visite chez sa mére, 

La, ioute de bollon au balai en- 
tre Saint-Brieux et Brushwood —é- 
cuipe féminine) à fait match nul. 
Nous "notons du prégräs.dans Îles 
deux camps, ‘ 

—Si le henu femps continuer... 
Adieu, Gourct, Ballon, Palinage, 

Be  ÎR Re — — — 
| | WILLOW-BUNCH, Sask. | 
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Celle année Le Parlement modèle 
se compose des membres de la St 
Jean-Baplisie, des Chevaliers de Ga 
lemb et du Vercle de ILA. CG, EG. 
A sa derniére séance, il avait ou- 
vert ses portes au publie, Aussi les 
yalcries étaient presque toutes rem- 
plies d'auditeurs des deux-sexes. 
Bien qu'un peu longue en ‘durée, 
celle séance fut des plus inféressan- 
tes et des plus gaies; et il est à rain 
dre que la prochaine fois Ja:salle 
soit trop petite pour contenir fous 
coux et celles qui se promettent d'y 
assister, C'est ün des plus agréables 
passe-temps en ces soirées de prin 
lemps anticipé; el un autre aVanta- 
ge, très appréciable, c'est qu'il n'en 
ecûte rien à In bourse. . 
—-Mereredi dernier pos plus jeu- 
nes de l'A. CE, ©, nous ont procu- 
ré le plaisir d'une partie de cartes 
suivie d'une désopilante petite Co- 
médic, Encore une veillée agréable 
ment passée, Merci à la jeunesse; ils 
nous amusent en s'instruisant, Cl 
cela leur donne de bonnes occa- 
sions de les dégéner”, 

—Le 25 janvier, M. 
Charbonneau étaient lobjet d'une 
‘veillée de surprise, dofnée par un 
groupe d'amis, à l'occasion de leur 
18ème anniversaire de mariage, 

Ce fut une .vraic soirée du bon 


dérouint, - l'Hécès . 
Dé dns un première allo! Le {janvier le ben Dieu enlé- 
don, Monseignenr disant sen atini- vai à affection des siens, Me 
ration pour cole nouvelle BuLSON | Vrette Cardinal, Elle était âgée de 
.de Dicu. émeifaut le dessein qui. SUT (19 uns. Ses funcrailles eurent Tien. 
ces lèvres, était plus qu'en simple ie ff, Nombreace lui Ia fonte qu 
vom de foire de Poiteiss ii haite-}roconduisit la défunte à sa dernière | 
Miuretaicure du diveëse. ue ba-! demeure, 


SR ec a 

RP AAAUE . 
&  Saint-Bricux, 
iosthern 


SOC un ::1b 


Aussi en paquets 
de 10c 


e, je te plumerai.'' 


nt assis autour du feu, au bon vieux temps du 
C'est aussi ce que chantent les hommes de 


u'ils fumert 


mx 
er 


pagnées sur violon par M, Gcorges 
-| Besuchène, - 
A minuit, un suceulent goûter fût 
servi par Miles Charbonneau, . 
M. ct Mme Charbonneau ouvri- 
rent ensuite un cotillon du vieux 


Prêt pour la pipe, PALOUETTE 
arrive en parfaite condition, dans 
un paquet scellé, enveloppé de pa- 
pier ciré. Pas d’ennui—-pas de 


mélange des 
meilleurs-tabacs du vieux Québec. 


donnèrent à coeur joic. 


chaque varié- 
arome délicat ceaux de piano 
lon par M. Georges Beauchène.. 
Elaient présents: de 

. punch, ‘ 
M. et Mme 


PME DANS CHAQUE PAQUET 


ne : 


PRE RE mr 


et Mme Jos 


vieux temps, pendant Jaquelle, nos 
vicilles chansons canadiennes fu- 
rent chantées avec entrain, arcom-. 


temps, ou tous, jeunes el vieux s’en 


MXML Lois et Georges Beauchène 
nous eharmèrent par plusieurs mor 
ceaux de violon, I y eut aussi mor- 
par Miles Agnès 

Bergeron et Maric-Ange Charbon- 
.[neuu avec accompagnement de vio- 


Willow- 


Jos Charbonneau, 


CS 


—— = 7 


Miles Marie-Ange ct France Char- 
bonneau, M. et Mme Jos Lambert, 
M. Lionel Lambert, M, Gérard Ga- 
gné, d’Assiniboia, ‘ 

M. ct Mme Irénéc Bergeron, Mlle 
Agnès Bergeron, de Verwood, M, et 
Mme Jos Forest, M. et Mme Jos 
Bourgeois, M. et Mme Louis Beau- 
chène, M. Georges Beauchène, M. 
l'rançois Fontaine, M. Will, Hallom 
M. Eugène Fontaine, Mile Mina Fon- 
taine, de St-Viclor, M. et Mme Si- 
méon  Ducharme, M, Rolland Du- 
charme, M. Constant Bichon, Mlle 
Marthe Bichon el aulres, ‘ 

Tous se retirérent à une heure n- 
vancée emportant un agréable sou- 
venir de celte aimable soirée, 

Nos remerciements aux héros de 
la fête pour leur aimable hospitali- 
té, 

COUVENT DU SACRE-COEUR DE 
WILLOW-BUNCH 
Tableau d'honneur du mois de 
janvier 
Grade XT Gcorgetle Deschamps 82 


Grade X Bernadette Colleaux .. 93 
Grade IX Annette Légarée ..,,, 86 
Grade VII Philomène Laroche , 83 
Grade VI Marie Jeanne Mathicu 77 
Grade VI Claire Lapointe ....,, 90 
Grade V sen, Palmyre Provost , 90 
Grade V Jun, Estelle Provost ... 81 
Grade IV Eliane Courchaine .,. 80 
Grade H} Emilion Lebel ......, 88 
TABLEAU D'HONNEUR 
Ecole des Garfcons 
GRADE VII 
Gordon Gaudry ...,,,,,.,.. 79.44 
Cleas Duperreault ..,.,,... 78.43 
GRADE VIT 
Alex Salaba ,..,.,...,, 83.86 
Gerard Joly ...,.,........, 78.57 
GRADE VI 
Henry Légaré .,,.,.,,,,,,., 87.90 
Maurice Whitmorr ,,,...,. 86.00 
CRADE V 
Georges Tausiére ..... ..... 73.29 
Andrew Hay ..,.,... ...... 73.00 
+ © Î1$ ER 5h 
Wolseley, Sask. | 
CR PAR ECC CS ÿ 
Mariage 


—Le 27 de janvier, M, Laurent 
Noël conduisait à l'autel Mie Alice 
Siolla Dureau, tous deux. enfants 
de a paroisse, La cérémonie eut 
lieu dans l'église de Sainte-Anne de 
Wolseley, 

Avant la messe du mariage la fu- 
ture épouse alla S'agenouiller au 
pied de l'autel äe Marie pour dépo- 
su ecaronne dfenfant de da 
Congrégation, élant  accompagnee 
de Miles Rose Tourignv et Léa Con- 


ste 
Son 


leslan. 


. Pendant cette courle cérémonie, 
on chanta un joli cantique appro- 


l'iprié à la. cireonstance, 


L'aulel de Ta sainte Vierge et le 
maitre-autel étaient revêtus de leurs 
plus riclies ornements. , - 

Le choeur de: chant rendit avec 
barmonie la messe du mariage et 
d'autres morceaux rougieux, 

Mile” Alice . Cormier présidente 
des enfaits de Marie touchait lor- 
gue et la chorale était sous Phabile 
direction de M, Aïby Dureait, ma 
re de chant u 

Après Ja cérémonie, jy cut granil 
banquet cliez les parents de lPépou- 
se, auquel assisièrent pdusicurs pa- 
rents, ainsi que M. le Curé, ' 

Nous remarquions à la fable: M. 
et Mme Emile Durcau, M. el Mme Al- 
bey Dureau, frère de la mariée, M. 
Gt Mine Ant, Béliveau, M, el Mie 
Léo Mailhot, M. et Mine Lucien Du- 
reau, tous beaux freres de la mariée, 
M. Corriveau, ancie au marié, re 
nest Nocl et son épouse, frère de 
l'épouse, ainsi que piusieurs aucres 
dont les noms nous éehappent. 

L'heureux couple partit en voya- 
#e.de noce à Régina, Hs résideront 
à Wolseley, 
Baptéme 

ML ei Mme Fortunat Tourigny, 
une fille, baptisée sous les noms de 
Lucile Irène 
Divers : 

—Mile léneviève-Soucholte, fille 
de M. et Mnie Emile, nous quittait, 
il y a quelques jours. nour suivre tin 
cours de garde-malade à Chicago, 
E.-U. . 
% ER RE ——— — À 
|  DOLLARD, Sask. ‘| 
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Le Comité paroissial de Y'A GK: 
C., de Dolard, ayant envayé uw té- 
légramme au premize ministre et au 
ministre des Postes pour leur.re- 
commander la candidature de M. 
Arthur Marcotte comme Sénateur 
Catholique et Canadien Français de 
Et Saskatchewan, nous avons reen 
les deux réponses suivantes: 

Au Secrétaire du Comité parois- 
sial de PACE, Dollard, Sask,. 
Cher Monsieur, . 

J'ai l'honneur de vous accuser ré 
Ceplion de votre télégramme con- 
jointement signé par M. 4, Dupey- 
ron, président de votre  Associa- 
tion, touchant li nomination d'un 
sénateur dans la Provinee de la Sas 
katcheiwan. 

Vous pouvez êlre assuré que vos 
représentations seront prises en sé- 
rieuses considération lors de elle 
nomination, 


Votre sincérement dévoué, 


Ottawa le 26 janvier 1931 
Mensieur J. Dupeyron, président 
Association Catholique  F'ranco-Ca- 
nadienne, Dollard, Sask. 

Cher Monsieur, 
J'ai bien reçu le télégramme que 


ponse je m'empresse de vous dire 
que je ferai part au premier mints- 
tre, de votre requête, 


de sa décision finale, - : 
" - Votre tout dévoué, . 
Arthur SAUVE. 


+ 


Nous donnons grande publicité à 
nos sincères remerciements à. l'a- 
dresse du premicr ministre et du 
ministre des Postes, porr l’empres- 
sement qu'ils apportent à la solu- 
tion du problème. 

Les deux lettres nous laissent en- 
revoir une lueur de justice; et nous 
lenons en réserve d’autres remer- 
ciements à l'adresse de ces honora- 
bles messieurs s'ils daignent nous 


donner satisfaction, 
‘ J. DUPEYRON. 
C. E. LAFLAMME 


Rp 


+ 
[  DUCK LAKE, Sack. | 
La nee CL ee LS 
—Mme veuve Alexis Périllat et 
ses enfants se. font un devoir d'ex- 
primer leur reconnaissance à toutes 
les personnes qui les ont assister 
durant les derniers moments de 
leur ‘mére et de leur pére. | 
Arrivé il y à 25 ans à Duck Lake, 
de France, avec pour toute fortune, 


Annonces 
Classifiées 


Fe paiement doit  tonjou?s 
arcompagner ln copie de an. 
nouce; sinon celle .ne sera pas 
insérée, _ 

T'AIRIS ... 2 sous par mot 
Minimum, 50 sous par insertion 


EEE nt oem at pute nomment) 
Diem queen PRE EEE EE 
DIVERS | 


ON DEMANDH une institutrié pour 
lécole Lévis No 4661, Les reñelior 
Sask, Prière de ‘mentionner sraire, 
Pour autres informations s'adresser 
à À. P, St-Pierro, Sructrés, Lac Tel- 
Jetior, Sask, 49-60. 


SECTION à louer ou à vendre, 2 
milles du vilinge, 9 milles du che- 


mA 


Veuillez me croire, cher monsieur 


R. B. BENNETT 


vous m'avez adressé le 21 du. cou. 
rat me recommandant la nomina- 
tion de M. Arthur Marcotte, comme 
sénalénr canadien français et catho 
ligne de la Saskatchewan, et én ré- 


J'espère que vons serez salisfait 


se seule Yonne volonté, M. Altexts 
Périllat a su n force d'énergie, se 
crécr dans la culture de la terre 
une fort belle siluation, H laisse à 
sa mort, À sa veuve cf ses six ere 
fants une grande ferme en partant 
rapport, 

Une allaque fondroyante d’apo- 
plexie le frappa le dimanche 18 
janvier, qu moment où il s'apprétait 
à venir à la messe, Après trois jours 
où il est resié dans le coma il s'é- 
tuignil doucement, muni des der- 
tiers sacrements de l'église, malheu 
reusement sans avoir repris con- 
naissance, H était âgé de 681 ans. 

Les funérailles curent lieu en 
grande solennité lé 24 janvier, No- 
tre église était trop petite pour con- 
lenir fous les fidèles, tant de la 
paroisse que des paroisses environ- 
nantes venus pour rendre les der- 
nivrs devairs à leur ami, M. Alexis 
Pévillut, L 

Les porlenrs élaients MM, A, St 
cillon,, Emile Gervais: À, Van Poe. 
degonn:; G Mandin: Gep, Perret et 
À. Pézerille, 

Prière à Mme vouve A. Périllai 
de vouloir bien acecpter les rando- 
lléanees de tous les membres de no. 
tre communauté, 
5 RS 

GRAVELBOURG, Sask. 
———— LR ER LS 

—Dühnanche soir, le premier fé- 
vrier, cut lieu chez M. et Mme Hen- 
ri Coutu un “bridge”. Parmi les in- 
vités on remarquait: M, le niaire et 
Mine EL, J, Brazziel, M. et Mme Rr- 
nest Cadieux: M. le Dr et Mme’ Mau 
rice Gfavel: M. et Mme Ji A. For- 
cier; M le Dr et Mme À, Soucy: M. 
ct Mme Kuight; M. ét MiB Méüre- 
gor; M, et Mme Jules Audet; Met 
Mme A. Raymond: M. Taché; M. 
Morel: M. el ‘Mnie 

Jeudi soir, Ie 
Mmé FA. Forcier rocevaient à un 
“bridge”. M, Albert Forcier el Mlle 
Blanche Foreier firent les han: 
neurs'de fa maison avec toute l'a- 


D 


les invités on remarquaient: M, le 


Mme Ernest Codicux: VW le Dr ot 
Mme A: Sauey; M, le Dr et Mme M. 


Mine MeGregers M ot Mme Jules 
Audlets M. et Mine À. Ravmond: M 
le Dr Arthur Piché de Meyronne:; 
M. 'fachè, iuspreteur de la Banque 
Nationale; M, Morel; Mme Radoux; 
M. et Mme Henri Coutu: M. el Mme 
W. St-Germain. 

—Les travaux de PAqueduc de 
Gravelbourg se poursuivent active- 
ment: Ces Lravanx, fails pour nider 
les sans-travail, seront une sécurité 
en eas de fou. 

—Mereredi soir, le 3 février, cut 
Heu ehez X W, StGrormain un 
“bridge? où elle recevait ses amies. 
Parmi les invilées on remarquail: 
Mie Dr A. Souex, Mme Dr Maurice 
Gravel; Mnre Guy Gravel; Mme Me- 


gaults Mine Marlalts Mme Geo, Hé: 
bert; Mme 1, Guay:; Mme A, Rav- 
mond; Mile H. Lemoine: Mme H, 
Coutu;. ‘Mme Jos, Forcicr: Mile 
Blanche Forcicr; Mme 1. J. Praz- 


4! 


Mme Ranger, 


èr 


Les prix furent gagnés par Mmes 
LA d Guax, premier prix; Mme I, A, 
V'orcier, densifine prix::Mme Dr M, 
Gravel, troisième prit 81 le prix de 
consokition, Mile Blanche Forcier, 


Saverr HoMrrdaise 


Qualité et saveur importées qui 
ue viennent que de Toltande— 
qui ne s'offrent que dans Île fa. 
meux Gin de Kuyper. 


N'acceptes nes doaucrédané. Aucun 
‘n'ost œutfiontique sans 

ectt® signaturo. : 

JOUN de KUVPEIR & SON 

tours, Maison fondéo on 1699 

5 e Lullumedo 


ASSUREZ-VOUS des services 


Sl-Germuin, ele, 
5 février, .M. et | 


mubililé qu'on leur connait, Parmi’ 


maire et Mme'E. J, Brazziel: M. et 


Gravel: M. et Mme Koight; M, ct! 


Gregor: Mme Knight; Mme Dr Lon- 


tiel; Mme LAudelté; Mme Lamone: | 


5€ 


min de for à St-Vinoent, Alta. 200 
acres ‘en eulture, Pour tont rersei- 
gnoment s'adresser à. Mme Vve 
Joseph" Timoges, Bonnvville, Alta. 
XP. 46-50-07. 


d'un 
bon ferbinntier-plombier, aussi ins- 
tulle système de chauffage de tous 
genres, ouvrages garantis en s'u- 
dressant à René Lefchvre, Poite 63, 
Dollard, Sask. 47-51-C, 


UN PERTE DE FAMILLE (vent) de: 


mande personne ou famille chez qui - 


plarer pour quelque témps deux 
‘rarcons (10 et 14-ans), Adressez À 
boite JM, WW, Le Patriote de. 
l'Ouest, . 


FEMME canadienne, 35 
vailler chez bachelor, 
Boîte 194, Mutrie, Sask, 

. 


TERRE A VENDRE, 160 acres dans 
ccntres français ‘du Sud:de In Sas- 
katehewan, partie en eulture près 
du chemin de fer, églises, ete, par- 
tie comptant, balnnee à conditions 


ans désire tra 
Adressor À 
49.P. 


aviles. S'adresser au Patriote de 
l'Otiest. Toîte E.-C, 49-77. 
TARAC! TABAC! 


TABAC naturel canadien, 12 variétés, 
Tabac haci,s, mélange doux ‘exe. 
euté sur ‘conimande, Cigares dilté- 
rentes marques. ‘ ‘ 
Liste de prix et échantillons 1-29, 
luc. Un joli hachoir ‘À tabac donué 
fratis avée toute commande de 100 
livres et plus, valeur 81.00. Añrese. 
Ses J.-J. Uarvau et Tils, suinte 
Roch_de-l'Achigan, Qué. 44-7-C 


Un remède. de grand mérite 
pour les fernmes 


Hélas, votre figure anérmique Indi- 
mie la maladie. Votre sang trop elair : 


j menace votre santé, Ce dont vous fvez 


besoin est l'assistante ‘des Pilules du 
Dr Hamito.n-Eles nettoieront’ la bte” 
qui rend votre-teint.-8i sombre, eljesr ‘ ” 
teciverunt votre ésLonrie, et vous: iv 

ront -manger; des: aliments qui forti« 
lieront votre sang. Pour avoir l'air.en : 
bonne santé et en'ressentir les béné- 

lices servez vous des Pilules-du Dr Ie. 
Milton. Vendues chez tous les mär-, 
chanus. ‘ rt 


4 
rmmsene: 


ENCOURAGEZ LES AN 
NONCEURS DU. 
“PATRIOTE” 
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LISIEUX, Sask., | 
RE —# 
—M, ét Mme Léon Isabelle font 
Part à leurs amis de la naissance 
d'une fille: Marie Thérèse Margue- 
rite, Mme Isabelle est revenue de 
Fhôpital d'Assiniboia, Bienvenue, 
félicitations et bons souhaits, 
— Mlle Ada Isabelle de Qu'Appel- 
le, au milicu de nous depuis quel- 
ques jours, sait se faire de bons a- 
mis el se rendre charmante. ". 
—Milé Hélène Poirier de Lafté- 
che est en visite chez M Marice 
Cloutier, C'est une aulre visiteuse 
bienvenue, ; . 
—Un train-école a visité notre lo- 
calilé durant cetle semaife. Les 
fermiers se sont rendus j'en très 
grande nombre pour entendre les 
conférenciers et voir les machines 
et les grains que ce-train promène 
une place à une âutre pour mon- 
{rer cet inslruire. Nos sens en onl 
bien profité, Bravo! 


des prix 


+ 
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Le café des plus moderne dans la ville de Prince-Albort, -: 

REPAS SERVIS A TOUTE. 
Excellente cuisine, service de pr 

rès mod 


Pt) ù 


. Adjoyant le bureau de Pos 


» 


êré 
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L’Encycli 


, (Suite) 

Mais outre celte ferme indissolu- 
bilité, le bien du sacrement con- 
tient d’autres avantages beaucoup 
plus élevés, parfaitement. indiqués 
par le vocabie de sacrement; ce 
n’est pas là, en effet, pour les chré- 
liens, un mol vide de sens: en le. 
vant Île mariage de ses fidèles à Ja 
dignilé d'un vrai et réel sacrement 
de la Joi nouvelle, Notre-Seigsneur, 
qui à “institué ot perfectionné 
(Uonc, Trid., sess. XXIV) les sacre- 
ments vénérables”, a fait, très ef- 
feclivement, du mariage, le signe et 
la source. de cette grâce intérieure 
spéciale distinée à “perfectionner 
l'amour nalurel, à confirmer l'indis 
soluble unité, et à sanctifier les 
époux”, (Conc. Trid., sess, XXIV.) 

Et parce que le Christ a choisi 
pour signe de cette grâce le consen.- 
lement conjugal valide entre les fi- 
dèles, le sacrement est si intime- 
ment uni avec le Mariage chrétien 
qu'aucun vrai mariage ne peut exis- 
ler entre des baptisés “sans être. 
du même coup, un sacrement”. 
(Cod, Jur; can., e. 1,1012,) 

Par le fait mème, par conséquent, 
que les fidèles donnent d'un coeur 
sincère ce consentement, ils ou- 
vrent pour eux-mêmes le trésor de 
la grâce sacramentelle, où ils pour- 
ront puiser des forces surnaturelles 
pour rémpur leurs devoirs et leurs 
tâches, fidèlement, saintement, per- 
sévéramment, jusqu'à la mort, 

Car ce sacrement, en eoux quiny 
apposent pas d'obslacle, n'Higmen- 
te pas seulement la grâce sanetr- 
fiante, principe permanent dé vie 
surnaturelle, mais il y ajoute on- 
core des dons particuliers, des dis- 
posilions, des germes de grâces: il 
élève ainsi et il perfectionne les 
forces naturelles, afin que les 6- 
poux puissent non sculement ecom- 
prendre par la vaisôn, mais goûter 
intimement et tenir fermement, vou 
loir efficacement et accomplir .en 
pralique ce qui se rapporte à l'étai 
conjugal, à ses fins.ct à ses devoirs: 
il leur concède enfin le droit au se- 
cours aciuel de la grâce, chaque fois 
qu'ils en ont besoin pour remplir 
les obligations de tet état, 

ue faut pas oublict cependant 
que, suivant la loi de fà divine. Pro 
vidence dans l'ordre surnaturel, Les 
hommes ne recucillent ‘les. fruits 
complels des sacrements qu'ils re- 
coivent après avoir atleint l’âge de 
raison qu'à la cowdilion de coopé- 

rer à la grâce: aussi la grâce du ma 
riage demeurera, én grande partie, 
un talent inutile, caché. dans 
champ, si les époux exercent leurs 
forces surnaturelles et s'ils ne, cul- 
Hivent et ne développent les semen- 
ccs de la grâce qu'ils ont regues. 
Mais si, faisant ce qui cst en eux, 
ik ont soin de donner cette coope- 
radion, ils pourront porter les 
charges et les devoirs de leur état, 
ils seront fortifiés, sanelifiès ct 
comune consacrés, par un si grand 
sacrement. Car, comme saint Au- 
gustin l'enseigne, de même que, par 
le Baptême et l'Ordre, Phomme est 
appelé ct aidé soit à remplir Je mi- 
nistère sacerdotal, et que le secours 
de ces sacrements ne leur fera ja- 
mais défant, de même, où peu s’en 
faut (bien que cè ne soil point par 
le caractère sacramentel}, les fidè- 
les qui. ont élé unce-fois unis par le 
lien du mariage ne peuvent plus ja- 
mais être privés du secours et du 
lien sacramentels. Bien plus comme 
Pajoute le mème saint Docteur, mê- 
me devenus adultères, ils trainent 


avec eux ce lien sacré, bien que ce dressées. 
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ne soit plus pour la gloire de la grâ- 
ce, ais pour lopprobre du cr 
“de mème que, après avoir 

la foi, âme apostate ne per 
en brisant son union avec je Christ 
le sacrement de la foi au'elle à re- 
çu avec l'eau régénératrice du bap- 
teme”, )S, Aug, De nupt. et concup., 
L. ler, €. x.) 

Que les époux, non pas enchainés 
Mais ornés du lien d'or du sacre. 
ment, non pas entravés, mais for- 
tifiés par lui, s'appliquent de toutes 
leurs torces À faire que. leur union, 
NON pas Seulement par la force et Ja 
vertu du sacrement, mais encore 
Par leur propre esprit et par leurs 
moeurs, soil et reste loujours la 
vive image de cette très féconde u- 
mon du Christ avec l'Eglise, qui 
est, à coup sûr,-le mystère vénéra- 
ble de Ia très parfaite charité. 

Si l’on considère toutes ces cho- 
ses, Vénérables Frères, avec un es- 
prit alleutif et une foi vive, si l’on 
Met dans la lumière qui convient 
les biens précieux du mariage, les 
cufants, Ja fidélité, 1 le sacrement, 
DéTrSonne Re pourra manquer d’ad- 
miver la sagesse, et la sainteté et ln 
bonté  divines qui, dans la seule 
chaste et sainle union du pacte nup 
lial, a pourvu si abondamment, en 
même temps qu'à la dignité et au 
bonheur des époux, à la conserva 
lion el à ‘la propogation du senre 
humain. 

L'ASSAUT, LIVRE . 

« Q 2" ‘e 

à la sainteté du mariage 

Tandis que Nous considérons tou 
te celle splendeur de la chaste u- 
tion conjugue, il. Nous apparaît 
d'autant pius déplorable de devoir 


GE 


imce,|nes nouvelles ne se laissent Pas en- 
perdu {traîner jusqu'aux extrèmes 
d pas |quences de 1 


{ 


e$ 9 le volonté elles peuvent donc, elles 
DTT doivent mème, au gré des hommes, 


et suivant les vicissitudes humaines 
être promulguées, être changées, é- 
ire abrogées, La puissance généra- 
trice, justement parce qu’elle est 
fondée sur la nature même, est plus 
sacrée et va bien plus loin que le 
mariage: elle peut donc s'exercer 
aussi bien en dehors du mariage 
qu'au scin du mariage, efie de peut 
même sais tenir compte des fins 
du mariage, et ainsi la honteuse li- 
cence de la prostituée jouirait pres- 
que des mêmes droits reconnus à 
la chaste maternité de l'épouse le- 
gitime, 

Appuyés sut ces principes,  cer- 
lains en sont arrivés à imaginer de 
nouveaux genres d’unions, 1ppro- 
prices, suivant eux, aux conditions 
présentes dès hommes et des temps: 
ils veulent ÿ voir autant de nouvel. 
les espèces de mariages: le mariage 
temporaire, le mariage à l'essai, le 
mariage amical, qui réclame pour 
lui la pleine liberté et tous Les droits 
du mariage, après en avoir élinnné 
toutefois le lien indissoluble et en 
avoir exelu les enfants, jusqu'au mo 
ment, du moins, où les partics «u- 
raient L'ansformé leur communauté 
et tour intimité de vie en un maria- 
ge de plein droit, 

Bien plis, il en est qui veulent 
ct qui réciament que ces monstruo- 
silés soient consacrées par les lois, 
où qu'ils soient tout au moins excu- 
sés par les coutumes el les insti- 
titutions publiques des peuples, et 


Connu 


Fous les fauteurs de ces doctri- 


consé- 
a passion effrénée: il en 
est que s'efforcent de s'arrêter à mi 
roule, pensent qu'il faut seulement 
Cn quelques préceptes de la Joi @- 
vine et nalurelle concéder quelque 
chose à notre temps. Mais ceux-là 
aussi, plus où moins consciemment, 
sont les émissaires du pire des en- 
nemis, qui s'efforce sans cesse de 
semer la zizanie au milieu du fro- 
ment, (Matth. XII, 2,) C’est pour- 
quoi Nous que le Père de famille a 
préposé à Ia garde de son champ, 
que presse le devoir sacré de veiller 
à ce que la bonne semence ne soit 
pas étouffée par les mauvaises 
herbes, Nous considérons comme 
dites à Nous-même par l'Esprit 
Saint les paroles si graves par Îes- 
quelles l’apôtre Paul exhortait son 
cher Timothée: “Mais, toi, veille... 
Remplis ton ministère,., Prèche la 
parole, insiste à temps, à contre- 
temps, raisonne, conjure, répriman 
de en toute patience et en toute doc- 
trine.” (4 Tim, IV, 2-5.) 

Si l'on veut échapper aux embü- 
ches de: l'ennemi, il faut tout d'a- 


LE PATRIOTE, DE L'OUEST, mercredi le 11 février 1931 


mans ee 2 pans 


bation, soit par un silence coupable, 
il lès y confirinait, qu'il sache qu'il 
aura à rendre à Dieu, le Juge supré- 
me, un compte sévère de sa préva- 
rication; qu'il considère comme ii 
étant adressées ces paroles du 
Christ; “Ce sont des aveugles, ct ils 
sont les chefs des aveugles; or, si 
un aveugle conduil un aveugle, ils 
tombent tous deux dans la fosse.” 
(Matth, XV, 14; Saint-Office, 22 nov, 
1922. 


Les devoirs difficiles, mais 


LI A 
possibles avec la grâce 

Pour ce qui concerne les motifs 
allégués pour justifier Le mauvais 
usage du mariage, il n'est pas rare 
— pour taire ceux qui sont honteux 
— que ces motifs soient feints au 
cxagèrés, Néanmoins, l'Eglise, celte 
pieuse Mère, comprend, en y com- 
palissant ce que l'on dit de li santé 
de la mère et du danger qui en me- 
nace Ja vie, EL qui ne pourrait 
réfléchir sans s'émouvoir de pitié? 
Qui ne concevrait la plus haute ad- 
miration pour la mére qui s'offre 
clle-mèême avec nn courage hé. 
roïque, à une mort presque corlai- 
ne, pour conserver la vie à l'enfant 
une fois conçu? Ge qu'elle aura souf 
fert pour remplir pleinement fe de- 
voir naturel, Dieu seul, dans toute 
sa richesse et toute sa miséricorde, 
pourra le récompenser, el il le fera 
sûrement dans une mesure non seu- 
lement convenable, mais surihon- 
dante, (Lune, +, 38.) 


Men me demie de 


vant la droile et n 
même si, pour des ç 
dues soit an temps 
défectuosités physiques, une nou- 
velle vie n'en peut pas sortir, FE y 
4, en effet, ant dans le mariage lui 
lrimonial, des fins secondes 
comme 1e sont l'aide mutuelle, 
l'amour réciproque à entretenir, ol 
le remède à la concupiscence 
Qu'il n'est pas du tout interdit aux 
époux d'avoir en vue pourvu que 
méme que dans l'usage du droil mn: 
lt nature intrinsèque de cel ncte 
soit sauvogerJ$, el, sauvegardée du 
même coup sa süibordinalion à ln 
fin première, 


nm 


amas, 


tuurelle raison, 
auses naturelles, 
* Soil à certaines 


Paréillement noë: touehent-ils au 
plus intime du coeur le gémisse- 
ment de ces époux qui, sous la pres- 


éjeûner canadien 


bord les mettre à nu, et il est sou- 
verainement utile de dénoncer ses 
perfidies à ceux qui ne les soup- 
connent pas: Nous préférerions à 
Coup sûr ne point même nommer 
ces iniquités “comme il convient 
aux Saints’ (Ephes, v, 3) mais pour 
le bien et le salut des âmes, il Nous 
est impossible de les laire tout à 
fait, 


LA SOURCE DES 
ERREURS 


‘pudiée, : . 


némalographiques,. les discours ra- 


un 


le du mariage. 
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constater que celle divine institu- 
lion, de nos jours surtout, soit sou- 
vent méprisée ot un peu partout ré- 


Pour commencer, en conséqueu- 
ce, par les souress de ces maux, teur 
racine principale est dans leurs 
théories sur le mariage qui n'au- 
rail pas été institué par l'auteur de 
la nature, ni élevé par Notre-Sci- 
gneur à fa dignité d'un vrai sacre- 
ment, mais qui aurait èté inventé 
par les hommes, Dans la nature et 
dans ses lois, les uns assurent qu’ils 
n'ont rien trouvé qui se rapporte au 
iuariuge, mais qu'ils y ont seulement 
observé la faculté de procréeer la 
vie el une impulsion véhémente à 
satisfaire cet instinet; d'autres re- 
connaissent que la nature humaine 
y exalle, äu contrairé, les divorces, |écèle certains eommencements et 
les adultières et les vices les plus|COmme des germes du vrai mariage, 
ignominieux, el, si on ne va pas jus en. ce sens que si les hommes ne 
qu'à les éxalter, on les $ peint sous |S’'unissaient point par un lien stable 
de telles coûleurs qu'ils paraissent | il n'aurait pas été pourvu à la di- 
iunocehltés dé Toute. faute et de tou- | gnité des époux, ni à In propagation 
te infamie, ‘Les livres ‘ihémes ne|@t à l'éducation .des générations 
font point-défaut,'que lon ne craint} humaines. Ceux-ci n’en enseignent 
pas de représenter. comme:ouvrages | DAS moins que le mariage lui-même 
scientifiques, mais qui, én réalite, [Va bien au delà de'ces germes, el 
ont souvent qu'un, vernis de scien |qu'en conséquence, sous l'action de 
ce, pour se fraver plus aisément la causes diverses, il a été inventé pat 
route, Les doctrines qu'on y préço- [le seul esprit des hommes, qu il a 
nise sont celles qui $é propagent à | té inslilué pat-la seule volonté des 
son de trompé conime des merveil- | hommes, : 


les de l'esprit moderne, C'est-à-dire : NS 
de cet esprit qui, déclarb-t-on, um Conclusions désastreuses 
quement préoccupé de: la vérité,| ‘Combien profonae est leur erreur 
s'est émancipé de tous les préjugés [à tous’ et combien ignominieuse- 
d’autrefois-et qui.renvoie et relègne | ment ils s’écartent de lhonnèleté, 
aussi parmi ces, opinions périmées | on l'a déjà constaté par ce que nous 
Ja doctrine chrétienne traditionnel- [avons exposé en celte Éncyclique 
‘ touchant, l'origine et nature du ma- 
riage, de ses fins et des biens qui y 
sont-insérés. Quant au venin de ces 
théories, il ressort des conséquen- 
ces que leurs partisans en dédui- 
sent eux-mêmes: les lois, les institu 
lions, et les moeurs, qui doivent ré- 
comme à des proies pius faciles à gir le mariage, étant issues de la 
prendre, les pires embüches sont seule volonté des hommes ne se- 
- raient aussi soumises qu'à celle seu 


Ce n'est plus, en effet, dans le se. 
cret ni dans les lénèbres, mais au 
grand jour que, laissant: de‘ côté 
toute pudeur, on foule aux pieds ou: 
l'on tourne:en dérision la sainteté 
du mariage, par fa parole et par les 
écrits, pur les représentations théà- 
lrales de tout genre, par les ro- 
mans, les écrits d'amour et les nou- 
veiles amusantes, Jes projections ci- 


diophonés, par tontes les inventions 
les plus récentes ‘de la 'serence, On 


Et, goutte à goutle, cela S'insinue 
duns toutes les categories d'hommes 
ouvriers et maitres, savants et igno- 
anis, célibataires er personnes mA- 
rides, croyants el impics, adultes et 
jounes gens; à ces dernicrs surtout, 
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" * àl'égard des industries et des entre- 

L prises canadiennes d'acheter de pré.’ 
- ©." Éérence les produits canadiens, 


" : Le Gin Canadien Melchers Croix. : 
d'Or est un produit supérieur, 
fabriqué par des ouvriers conodiens” 
et dont la production est financée 
par du capital eanôdien. Il possède 
une saveur et une pureté qu'aucun 
produit étranger ne surpassc. 
snérite votre préférence, 
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ils ne paraissent pas même soup- 
conmner que des choses pareilles 
n'ont rien assurément de cetle eul- 
lure moderne dont ils se glorifient 
si fort, mais qu'elles sont d'abomi- 
nables dégénéreseences qui, sans 
aucun doule, abaisseraient les na. 
lions  civilisées elles-mêmes  jus- 
qu'aux usages barbares de quelques 
peuplades sauvages, 


Contre la naïssance des 
enfants 


Mais pour absorber en détail l'ek 
posé de ce qui s'oppose à chacun 
des biens du mariage, il fant com- 
iencer par fes emiants que beau- 
coup osent nommer le poids malen- 
contreux de In vie conjugale, et 
qu'à les en croire, il faut épargner 
avec Soin aux ÉpDoux, non point, 
d'ailleurs, par une vertueuse conti- 
nence {permise dans le mariage aus 
si, quand les deux époux y consen- 
lent), mais en viciant l'acte de la 
nature. Lés unÿ revendiquent Je 
droil à cetlé “criminelle licence, 
parce que, ne’ supportant point les 
enfaûts, ils désirent satisfaire la seu 
le volupté sans aucune charge: d'au 
tres, parce qu'ils ne penvent, disent- 
ils, ni garder da continence, ni à rai 
sôns.de leurs difficultés personnel- 
les où de celles de la mère, ou. dé 
leur condition ‘familiale, accueillir 
des enfants: :‘ °: Fi ce 

Mais aucune raison assurément, 
si grave soit-elle, ne peut fairé que 
ce qui est intrinséquement contre 
nature, devienne conforme à In na- 
luré el honnèle, Puisque l'acte du 
muriage est par sa naïure-mêmie des 
liné à Ia génération des enfants, 
ceux qui, en laccomplissant, s'ap- 
pliquent délibérément à lui.enlever 
sa force ef son efficacité, ‘agissent 
contre la nature; ils font une chose 
honteuse ct intrinséquement déshon 
nête. he tt 

Aussi ne faut-il pas s'élonner de 
voir les Saintes Ecritures attester 
que la divine Majesté déteste au plus 
haut point ce forfail ahoninable ct 
qu'elle Pa parfois puni de mort, 
comme le rappelle saint Aügustin: 
“Même avec la femme légitime, l'ac- 
te, matrimonial. devient illicite ct 
honteux, dès lors que la conception 
de l'enfant y est évitée, C’est ce que 


faisait Onan, fils de Judas, ce pour-|: 


quoi Dieu Pa mis à mort.” (S. Au- 
gust., De Coniua, Adult, 1, JV, n. 12; 
cf. Gen, XXXVII, 8-10. Sacrée Péni- 
tencerie, 3 avril-3 juin 1916.) 


Une solennelle protestation 


En conséquence, comme certains, 
s’écartant manifestement de la’ doc- 
trine chrétienne telle qu’elle a été 
transmise depuis le commencement 


et sans avoir jamais subi aucune al-f 


iération, ont jugé bon récemment de 
prêcher d'uné facon retentissante 
sur ces pratiques une aulre doctrine 
l'Eglise catholique, par Dieu mème 
chargée d’enscigner et de défendre 
l'intégrité des moeurs et l'honnète- 
té, l'Eglise catholique, placée au mi- 
licu de ec bouleversement des 
moeurs, élève bien haut la voix par 
Notre bouche, en signe de ça divine 
mission, pour garder la chasteté du 
lien nuptial à l'abri de cette souil- 
lure, et elle promulguc de nouveau: 
que tout usage du mariage, quel 
qu'il soit, dans l'exercice duquel, 
l'acte est privé, par l'artifice des 
hommes de sa puissance naturelle 
de procréer la vie, offense la loi de 
Dieu et la loi naturelle, et que ceux 
qui auront commis quelque chose 
de pareil se sont souiliës d'une faute 
grave. 


Devoir des prêtres de ne pas 
laisser Îles fidèles dans l'erreur 
- “C'est pourquoi, en vertu de Notre 
suprême autorité et de la charge 
que Nous avertissons les ‘nrêtres qui 
sont attachés au ministère de la 
confession et tous ceux aui'ont char 
ge d'âme. de ne point Taisser dans 
l'erreur touchant cette très grave 
loi de. Dien les fidèles qui leur sont 
confiés, et bien plus encore, de se 
prémunir eux-mêmes contre les faus 
ses apinions de ce gere et'de ne 
pactiser en aucune facon avec elles. 
Si d'ailleurs, un confesscür ow un 
pasteur des mes — ce qu'h Dieu 
ne plaisei — induisait cn @cs or- 
renrs les lidèles qui lui sont confiés 
en si du moins, soit par UC AND 


Le 


L'Eglise Je sait fort bien aussi: 11 
n'est pas rare qu'un des deux époux 
subisse Île péché plus qu'il ne le 
commet, lorsque, pour une raison 
tout à fait grave, il laisse se pro- 
cuire une perversion de l'ordre 
qu'il ne veut pas lui-même: il en 
reste, par suile, innocent, pourvu 
qu'alors il se souvienne aussi de ‘la 
loi de charité el ne néglige pas de 
dissuader et d'éloigner du péché 
son conjoint, ne faut pas non plus 
accuser d'acles contre nature es 


sion d'une dure indigence, déprou- 
vent la plus grande difficullé à 
houreir leurs enfants, Mais il faut 
absolument veiller à ce que les fu- 
nestes condilions des choses exté- 
ricures ne fournissent l’occasion à 
une erreur bion plus funeste enco- 
re, Aueune diffieulté extévieure ne 
saurait surgir, qui puisse entrainer 
ant dérogation à l'obligation ertée 
par les eommandements de Dieu 
qui interdisent les acies intrinsèque 
ment mauvais par leur nature mè- 


les époux peuvent toujours; forti 
fiés par la grâce de Dieu, remplir 
fidèlement leur devoir, et préserver 
leur chasteté conjugale de celte tn- 
che honteuse: telle est la vérité iné- 
branlable de la foi chrétienne, ex- 
primée par le magistére du Concile 
de Trente: “Personne ne doit pro- 
noncer ces paroles téméraires, in- 
terdites sous peine d'annthème par 
les Pères: qu'il est impossible à 
l'homme justifié d'observer les pré. 
couples de Dien. Car Dieu ne come 
mende pas de choses tinpossibles, 
mais en commandant, il vous aver- 
lit de faire ce que vous pouvez ct 
de demander ce que vous ne pou- 
vez pas, OÙ il aide à le pouvoir." 
(Cone, Tri, sess. VI, €, XL) Cette 
mème doctrine a &té, de nouveau, 
solennellement confirmée par PE- 
glise dans lt candamnation de l'hé- 
résie janséniste, qui avait osé profé- 
rer contre fa bonté de Diou ce blas- 
phème: “Certains préceptes de Dicu 
soB{ impossibles à observer par des 
hommes justes, en dépit de leur 
volonté et le leurs efforts, étant: 
données Teurs forces présentes: il 
leur manque aussi la grâce par où 
celle observalion deviendrait pos- 
sible," — Const, Apost, Cum oceasio 
ne die 3 mai 1658, prop, 1, 


term 


époux qui usent de Jeur droit sui- me: dans loutes 


les conjonetions, | 


(à suivre) 


none mn ou _ eee = 
RTE Car: PT 


LL 


LE NOUVEAU COUPÉ FORD 


Freins quadruples complètement enclos. , quatre 
amortisseurs hydrauliques Houdaille à double effet 
... pare-brise de verre inéclutable . . , cinq roues à 
rayons d'acier. . .commandepar tube decardan . 
essieu arrière à flottage aux trois-quarts . .. parlies 
métalliques extérieures en Acier Inorydable. 


*Detoutes les caractéristiques du nouveau 
Ford, la précision du mécanisme est la 

. plus importante. C'est elle qui justifie 
de sa supériorité. 


L’emploi généreux de roulements à billes 
et à rouleaux atteste la qualité qui fait 
partie intégrante du Ford. I1 yen a, en 
tout, plus de vingt—nombre exceptionnel. 
Du moteur à la route, toute la commande 
du nouveau Ford, dans toutes les vitesses 
avant, se fait sur roulements à billes 
et à rouleaux, en métal antifriction. 


Outre qu'ils ajoutent à la souplesse du 
fonctionnement et représentent une éco- 
nomie d'essence, ils donnent à l'automobile 
plus de rapidité et de puissance, diminu- 
ent les grincements, et accentuent la 
durabilité et l'efficacité de chaque pièce 
mobile. ‘ 

Une fabrication soignée est un autre 
facteur important de la performance. Les 
pistons d'aluminium offrent un exemple 
intéressant dela précision de nos méthodes. 

Quoique chacun d'eux pèse plus d’une 
Bvre, ils sont fabriqués avec un tel souci de 


FonrD MoTon COMPANY OF CARABDA, LIMITE 


, Ÿ 


P.A.D.'East-Windsar, 
Ontario, Pare-chocs, 
pneu de rechange et 
taxes en plus. Con- 
0 dirtions faciles, à dts- 
.tuter avec le déposi- 
taire Ford de votre 
luculité, 


l’exactitude qu'un gramme est lu variation 
maximum deleur poids, Leurs dimensions 
sont rectifiées à un millième de pouce. 
L’orifice de l'axe de piston est foré au dia- 
mant à deux dix-millièmes d’un pouce. 
Dans chaque moteur, les montages come 
plets des pistons ne doivent pus varier les 
uns des autres de plus de 3 grammes, 


On trouve, dans toutes les parties de 
l'automobile, d’autres preuves de la pré. 
cision apportée à la fabrication du mécae- 
nisme essentiel. C’est là, avec la simplicité 
de ses lignes et de sa construction, et la 
qualité irréprochable du matériel utilisé, 
l'explication de sa durabilité, de l’économie 
de son fonctionnement, des services 
signalés qu’il rend à des millions d’auto- 
mobilistes. 

Voyez notre plus proche dépositaire. fl 
s’empressera de vous donner une démonse 


‘tration pratique du nouveau Ford. Vous 


consiaterez alors qu’il vous offre tout ce 
que vous recherchez dans un automobile, 
et à um prix exceptionnellement modique. 


LE CLASSEMENT pu FROMAGE 


Le Dr J, A Ruddick, Commiceai- 
re fédéral de l'industrie laitière, n 
déclaré que le classement des pre 
duits laitiers représente, pour l'in- 
dustrie Jjaitivre ceunaidlienne, 
compi raison. l'aunte O4, une 
me “qui se monte à lout près de 
$2,000,000 par année, si ile ne les: 
alteint pas”. Les: cominereants dei 
la Grande-Bretagne déclarent que | 
la qualité des produits s'est nmélio- 
rte depuis Je classement; lo corn! 
merce en a élé facilité et l'afilude | 
de ce commerce est devenue beau: 
coup plus favorable ul marché ei 
nadien. 


pri 


par | 


Notes Agricoles 


ICU 


meet nn anim ma rem 
nn RnnAt Aer éd ee dd RÉ DE RC Lena, 6 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le LL février 1951 


” . « « 
2 Jouit de la vie à 85 ans 
PALAIS DE LA CONFERE NCE-EXPOS TION MONDIALE DU GRAIN à REGINA, Sask., Can. 1932 J ie 
| Mme Catherine Maurer de Tamp- 
nn | | ton, N. 4, écrit: “Je suis âgée de 
Hesquels eseree un contrôle, c'est. | L. : 85 ans el puis dire en foule franchi- 
a-dive à fr ferme | TEE ter Se” se d'après mon expérience, que l’ef- 
+ “ , . 2 ve Le nus D 
Due Mae er mure L patent me Cu Fr fet salutaire dû Novoro du Dr Picr- 
| | HcbLu FR A ER FES 1 F3 4 EF A RE Fr “ re est incomparable car il terrasse 
, ré APR SRE CCR PAT DE EN RE ET EE 
ME STIKAL, IMENTE Z PAS ! DM facilement nombreuses afflictions 
“bond: l n TT be ble ° 2: k tions qui accompagnent générale. 
L'abondance de grains de blé fe pee mit dat ri ; ut. lige avancé, L'hiver dernier 
en ci PTE A OLRTEUNtE c AU eau Psmmon Ke ent. ige avancé, ver dernier 
bus pris porte certains enttivatenrs He WOkLDS GRAR SHOW BULDRG --" REGINA + SASKATCHEMAN  C ANADA - K x He at ane * D: j'étais affligée d’une pénible évacu- 
p ! à ‘ & $ : ‘ « éeutts AY ETC 14, “ 
: ur Mimetee mi ' Pa ju engrais | … ee cran as de ee ae one me teen me mme nee nee ane en EC AE alicn urinaire el celt.cessa après 
PO LE VOIT pur de pris chevet . . , : è . ‘ai à rec de N Û 
‘pures qui arrivent Ru jourd' bus sur | atueus patiis en vois de conalrnetions 4 Téfinn, pour fonde de 15 et 0 picdn de hat : Li  motié l un court Dieter pt ave le sorors 
ll in Le ids idéal d' oPe | la Conrérenenctiaposition Mondiale dir Grain, qui nur Heu dahs Dès que termine, it sora guis À fn disposilion du Comité Nn- du Dr Picrre, Je iouis encore te fn 
Nan Les I ie Pr [ ls re ,pitale de nutrse pravinee, du 49 juillet nn août 1982, fionat de l'Exposition, Ce dernier, sous la direction da M, J, Oo, vie el, espère continuer. de méme 
pour da Ne RU LUN. culs 11 nn ulen de produits conmereinux, aussi bien que les articles Furcotte, eounnissuire fédéral, en commencera immédiatement pendant quoiques années de plus.” 
sres. déclare M 4, À. F not Nes espuses pour buts de eoneonrs ot d'éducation, fat partie centrale l'embellissenent intérieur, afin de le retire digne du grand &vé- Nous ne connaissons pas de meil- 
| Chér qu service des nets CU He "| sure BED piedt eine 1285 el les doux ailes out chacune 400 pieds nement de l'année, AL Furentte est très favorablement eonnu en leur remède pour les gens âgés que 
pores, Ministére fédéral de PAgri-: de fnende mue 190 de profondeur, le tout,--situé au sil du bâti- plusieurs rontrées, où notre gotvernement fédéral l'a déjà chart celle famvuse: préparation a base de 
Doublure, Le ird se vend metre pet Le entomohiless'épemd sur une suporfioc de 150,000 pieds de travaux semblables Les Canadiens el les visiteurs d'autres pays 5: untes. Elle stimule la sécrétion di- 
hui relativenent moins eber que le, _ ' peuvent être sûrs que le palais dont nous donnons iel 16 dessin, pr el. n iore l'a lit. Elle 
bacon: c'est done Le pere à bacon! . Cet iraposnnt édifice coñtera environ 201.000, Ta structure sera non seulement approprié À sn destination, mais très digne prive e ei les Fappetit. el Là 
cn radio et destinés à élre ponaanente, les murs en lue, le pla- dés huis qne veut attehubre la C'onféronrco<Expasition, régularise aussi les i S a 
‘ ‘ décharge urinaire en éliminant les 


Xe 


LA PRODUCTION 
DE LA SEMENCE 


Le svstème de la produetion des 
semences du Ministére fédéral de 
l'Agriculture vise & nn approvision- 
nement continu de bonne semence 
pour les cultivatenrs eanadiens au 
moyen d'une production à des cri | 
tres d'accès commode, Les comtés 
de Digby et de Yarmouth en Nou-i 
velle-Ecosse ont produit 1,704 fivres 
de semence enregistrée e1 2,500 li | 
vres de graine commerciale de na- 
vel en 1930; il s'est produit bien des 
milliers de boisseaux de sentenee en i 
registrée-d'avoine dans les Provin- 
ces Maritimes, ainsi que des quan-, 
tités considérables de semence ete, 


surveiller attentivement 


[excessivement 
lohtenir le prix le pus élevé 


jui rapporte de plus ft prodeftenr. 
bien dr] 
Palimenti- 


Les prultivaleurs teraient 
Hon des pores pour se malfre et our 
de contre be perrs trop légers où 
gras,  S'HS veulent | 
du mar 
ché, qu'il évilent ers doux etre 
mes. 


men mue None 


REVENONS A LA FERME 


Celle ancienne devise prend une 


nouvelle sienifiealion, à en juger 
par da facon dont le Drogrannnt | 
d'offre de truies portieres, énoncé 


par Fhon., Bi, Weir minitre fédéral 
de FâÂur icullure, à l'Exposition rovi 
tle d'hiver, 


regisirée de blé et d'orge, IE vu 
dans Flfle dun Prinre-f Edouaril ‘ 
dans le Nouveau-Hronswiek districi 
où Îles provinees Marilinies pour- 
ront trouver de la semence de qua- 
lité spécialement bonne pendant 
l'année 1941. 


ee 


L'ANNEXC FAIBLE 


“Sri existe uu anneau faible dans 
Ja chaine des opérations de la fer- 
me aujourd'hui, c'est dans + pro- 
duction des fourrages enltivés sur 
Ja ferme mème, et à prix coûtant, 
déclare GG, PB Bothwell ! 


élever hi 
Dominion, Mitistére fédéral de PA, 
grieulhure, 


CHluwa, Be coût élevé: 
du lait est dû principidemeut 4 lai 
faible production de fourrage par | 
acre, méme si Fon tient compte dei 
toutes les iniperfeelions #t de la taie! 
ble produetiou movenne de nus va | 
ches, La sente planche de salt qui] 
s'offre au eullivatuur est Fahaisse- ! 
ment des frais de production suri 


Canada, 
à pris coûtant, 
à prix coûlant, des ruies dun bon; pour lesquelles 
lvpu et l'on Gecnomise Rtmoitié du es 
coût du fret entre te pare à Destin Fones sociales, 
et la ferue de Fachoivur. 


Au cours du premier mois de tone 
tionnement, plus de enr cents 

ruies du type “stlort® 
été enlesées aus bete huries, févcoie 
dées el ronvorées sur les fernies. 
L: 
nent premières dans le-tombre des 


icemmandes, mais l'on nruifeste un 


lvif intérét sur fous les points du 
On fournit aux euitivateurs 


ge tt sy bout 


= - Ve 


CELA Vas TE FEUS 


En 1929 11 Fallout livres d'a 


124 


gueau pour acheter un baril de fai 


che uns Les Provinces AMeribines 
lorsque Les neneats vidatent Huit 
cents da Hvre et a Farine dix tot. 


furs Le ar 


Hvre net et fa Farine sept defférs be 


Ce fait est un, céf 
“aux person. 
Bas encore, LGUNE 
. de sa sup ériorité 


ve Le 


n 


CE 


. | Toujeur pui frais ‘durs 


La plus grande vente 


au Canada des 
CIGARES à 


ET 


.MAUX DE REIN fi 
MAUX DE TÉTÉ 7 


EPUISEMEN 


BE oÉer 


R'en fe meilleur marché... 


are 
es qui. fé on, 


Pts D en Mn 6 
Re fete CAR w “ # ne 


RTL IE SERRE RNE ANS 
o Traitement: de 214. À 5 FER par F6 ur...suives 


pu 
ë 


fonctionne cn ce moment | 


baævon ont” 


| La fière misère 


Saskatchewan el FAlberta viene! 


ol Celle année, qui dnFen: ali qu | 
que des agnentns valent Si cents te foires lequel peutètre méme, te di 


baril ilne fant que IS Livres d'a- 
guet pour achetor on baril de fu- 
line, La différence n'est pas nor: 
me, mis ee fontitit une indication 
intéressante do Hi fendaner des 
leunditiens neluelles de Foxistenee 
cn point de voe du eullisatenr. 
Ministère fédéral de lAgrieul 
llure, 


mo 


ON TR AVAIL, LE 


Î 


ENSEMDEE 


Dans tte revue de. krtendance de 
| l'industéie animale en 1430, la re 
i 
dustrie anituale fil remarquér 
dériante du trirehé pour 


que 
la 


L 


t 
tien n'est immobile ici-bas, pis 
jinérte la misère, 
| Elle va, elle vient... elle monte, 
elle doseend au D'avers des classes 
À sas riales. Et est une des raisons 
“a dutfe des clas- 
est ba plus stupide des consi- 
î Pourtant, autrefois le inisère &r- 
evil davantäue sa livrée, 

5 Aujourd hui. elle n'en 4 plus ... 
[Elle habite fout aussi hivn sous le 
jpurdessus élégant que sous la blou- 
se déchirée, 

El ce piton qui passe, ehalon- 
jpant dans sa entotié vaste et plu- 
ilreuse, diters plis copieusement 
ique tel preutier pris du Conserva- 


; 


pera pu du font 6e soir 
L 
Î XX 


À Parmi ces nouvens pauvres, ul 


- : des plis intéressants est précisée 
. ce hantat Pi fiu 
£ k ‘ : . : , 
_. H | Danois ut pauvre est inléres- 
n de LL ; {sant 
é i à 4 : + « 
| À. À D Mais eelui-ei l'est peul-üire da- 
5 ; Va, pitteo Que, AVANL CORNE QU 
ue Lu ee f ifre. “host, il Sun plus dontoureéust. 
De jour en jour, un de Qient su misère, 
. Les { LV fulvressant tisse parer tu are 
. grand nemb ee dé GYCLTrS E Diste st généralement un sensible, 
| : fun vibrant, un fier | 
. À ch re 2 3 il , , Hn siloncicux. 
exigent le À ES Fr. RAT Presses chacun de ces inols, il 
vtr en sortira une iulüne souffrance, 
préférene ê à audi attire. Y x x 


O6, si la cerise sévit parlout, c'est 


uvieut dns Les trans dx art el de 


pluxe qu'elle se fait sentir. 
Où he se pisse pas de pain, tais 


roi peut he pas acheter de livres... 


pis dé tableaux, et ne pas aller en 
fendre de musique, 

Le tr ansalantique qui est arrivé 
jeellu soniaine au. Havre savait... 
iscize pussauorst ‘ + 
U  Celi éhange de l'époque où chit- 
que baieau dévorsait des flats pres- 
sés de riches élranuers, tous avides 
d'acheter ee qui Fait chez nous ln 


LULES m ) = o 


36 QICLSYION 
FRUMATIRME à 


AUVAIS 


RUE RÉ 


sat l'age 
‘ae 


entus ei 


ete 


douceur de vivre, c'estedire les 
lehnses que l'art a louchées, 

| X XX 

Et puis, les marchands de ta- 
bleaux ont “commercialisé. “tas 
vorisé”"., Mots barbares, auxquels 
des Latine s'habilueront  difficile- 
ment. 

Dans notre pays de lendre et 


grarieuse tradition, on 4 prétendu 
“isiner”? F4 beauté, afin que son ren 
dement “chiffre”. davantage, 

Alors, les amateurs. Ceux qui 
Sont épris de cette beauté se ré- 
lugient dans le ealme du passé, où 
l'on peignait pour Le plaisir. 
pour À: “#niour de peindre, Sins pen- 
ser au “goût américain” 

Ft cela fait dut travail en moins 
Lpour l'artiste moderne, 

X XX 

Enfin, nons sommes à une heure 
histoire où les classes movennes 
ei libérales sont particulicrement €. 
crasé es, paree que avec dus l'essour 
iees de plus en plus restreintes, elles 
veulent, aimons, pour elles cl 
ileurs enfants, sauvegarder ce qui a 
lait la culture et l'élévation de leur 
vie, 

Ov, les classes movennes étaient 
encore les plus fidèles clientes de 
l'artiste, 

Conclusion: 


des orchestres on- 
fiers, privés de travail par la “so. 
Pnorisalion" des films, des peintres 
| Surlout el des Statuaires, silepcieu- 


sement tmenront dr faim, eux et 
leurs familles, . 
J'ai vu, dans cet ordre d'idéss, 


|d'indicibles détresses, dont un pays 
Leomime là France ne peut pas, ne 
{doit prendre son parti, 

X X.x 

Oue faire | 
D'abord, donner du lravait aux 


vue de da Division fédérale de Fin-i vel avantage el 


| 


4 


| 


tn 


veaux of les jeunes boeufs oras d un 
HT  CHISC Ur changement dans 
produetion qu est dune très haute 
importance pour l'industrie de lé 
lovuge sus les rinehes, Devant cel- 
te demande croissante, Pengraisse- 
ment des animanx est essentiolte- 
ment un ouvrage pour le cultiva- 
toi qui fail de Beutlure mixte. Le 
fonelion du ranehe est de produire 


et d'élever des jeunes bestiaux d'un 


bon type el de laisser lengraisse- 
ment oux étendues de eullurotmis- 
ie, Chacun d'enx v lrouverga Un nou 
le chiffre d'affaires 


pour de ranthe en Sera sensiblement 


les | augmenté, 


plement a installé un de ces artis- 
les dans son cglise. 

I lui offre le ‘vivre 
verl”. Le peinire, sans 
lendemain, décore l'églis, stvlisei 
un chemin de crois, des ine des 
vitraux, ressuscité dans un vieux 
presbytère tous les por rails des 
curés. qui, jadis, Heent el! 
nérent ecelte prose. 

Ce fravas, se. fait en séric, 


et le cou- 
souci du 


de- 


lrop de tapage atiour du côté obli- 


ique Phon. Charles Dunning, alors 


LoOUvVer- 


rm 


ciès à son aposlolal, ne peut qu'être 
favorable aux efforts ‘des sons de 
coeur, qui voient ce crane mot- 
qui entendent ce giron 
ne dit pas... el conipalissent à u- 
ne fière misère qui se tail, méme 
quand elle ne peut plus se cacher. . | 

Pierre PERNMITTE. 


es Î 


sous foules les formes, les a “ 
dre pus... | 
| 


LE POOL : | 


CIRCULAIRE No wie 
ren ee ! 
Le 7 février, 1931 
Dans l'opinion de l'Association 
du Pool du blé il se fait beaueoup! 


guloire, en cecqui concerne de pre | 
jet de loi pour la. mise au marché 
de notre grain par copér ation, 

Que l'on se “appelle les paroles 
promier ministre, adresse à la légis- 
Eure on 1922: 

i “La nécessilé de meltre les cul-; 
tiivatours de la province en ë&lat de 
<!continuer leur industrie, el lu pays 
de continuer son existence, justifie 
lintroduclion de la clause obligi- | 
aire dans la légistition du mrueht 
Ldu blé..." ‘ 


vient une vistou de moyen fige. 
une sorte de libération de l'em- 
prise moderuv, une envolée dans! 
une vie d'art qu'on eravail  pé- 
riuee, 

Ce peintre na 
heureux, Toute fa 
FESSE À SON DUHVEL, 
morté, sait DINCOHU 4 


jamais Gt tussi 
paroisse S'Htié- 
D'une église 
fait une 


église vivante... 1 devise aver 10 
maitre de chapelle. 

Et M. le maire, en regurdaul le 
portritil de M, l'arehinrelre 6, si 


ses prédécesseurs, se dit: ‘Après 


tout, pourquoi n'en ferais-je pas 
autant por mé mairie?" 
Uu autre moven, c'est de "vitre 
riser" leur oeuvre. 
X SX 
Je prends aussitôt un exemple, 


parce que vien ne fail mienx cour 
rendre, so 

Et je nrexcuse qu'il soit per- 
Sonnel: nus eela vous garantit que 
je le connais bien. 

Le peiatre Léon Félix, membre 
du jury des Artistes Traneais, à 
été, celle année, très violemment 
pris à purlie pour Son magnifique 
rs plique du Mariage chrétion, 


Et en effet, cette décoralion fut} Marché du bétail à a 
chudice absolument conne sil Winnipeg ‘ 


l'Encyctlique du ape était déjà pa- 
D'où la violence de la contra. 


rite, 
dietion. 
X XX 
Eu pr ces attaques, un patron 


Nord 2 on des reconnait bien 
la, -— Jose ph Vanpoulle, rue. des 
Chanoines, à Cambrai, entrepril de 
glorificr celle deuvre, où faffirme 
loute la poësie et la sisnifiealion du 
inariage roligicux. 

JE en x fail. dec elicbés en noir 


Let en couleurs, qu'il mel à la dis 


artistes dans Tous les endrnits où; 


lon le pourra. 


Je connais un curé qui, très shm-trié les 


position des curés pour remplacer 


ke couverture tristement grise des 
livrets gris de mariage. ‘ 
en a tiré des cachets de ma 


riage, qu'on garde comme on garde ; 


des’ cachets de première Commu- 
nion Ét aussi.de belles trichro- 
mies pour or ner 1es murs des jeunes 
layers. 

Un trés 
ont félicité 
geste, qui, 


grand nombre d'évêques 

cet édileur de son 
jout en  popularisant, 
par. l’image, les si:graves dirceli- 
js du Saint-Père, ouvre devant 
lavtisie des perspectives inullen- 
dues, . 

Que de peintres où pourrait on- 
courager ainsi dans une voie qui, 
hier encore, était pour eux la voio 
douloureuse ot se ans profit! 

É XXX : 
existe d'autres Hiovens encore 
de venir au secours des aistes. 
Mais:que, dès à présent, on ‘sache 
la grande misère de ceux dont [A 
mission est, sans cesse, de faire Ta 
Erance pluë belle. Foot, É 
lrécccupé de cette infortune, 
que je ne fais ici qu'esquissér, M, 
Paul Léon, directeur des Beaux- 
Arts, ovgnnise, des 4 61 5 févater 
prochain, dans les'salons de la on 
datian Rothschild, LE, rue Berrever, 
à. Paris, une grande-vente de chari- 
lé pour la constitution d'une Caisse 
de secours destinée aux peintres à- 
gés où malades, = 

-Puisse-telle être un sucrës ct 
promouvoir dans les différentes ea 
tégories d'art cles initiatives de ce 
genre. - 

. XX X . - 

L'Eglise, qui «a toujours tant ai- 
artistes, et, infassablement,: 


Le mème honorable M Donning 
appela aussi celte elause oblia- 
toire Le principe cardint di bi, 
Num ee 


| Marché aux grains de 


| Prince-Albert 


; 


“144 


So ù 


No Î, de: 2e: No LOUER 
No + die. 
li arché aux grains de, 
Winnipeg 


i 
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no 4 CN. 
no G CNW. 
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bouvilons=$6. à 6.29: Bouvil- 


44,50 de boucherie, $25 


83.00 à 7.00; 


à $7.85; Agnoaux, 83.00 à K6.00, 


nn | NENY YORK 


HAL 
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ons de boucherie, S4.50 à $9,95: 
GGnisses-— 5,90; Bonnes vaches 


POISS ON 


Ru MS 


LE mÉnse, 


VF rais/gelépour 


le CAREME 


| Poisson blane, nottoré 

Doré, nettoyé ot sains tête 
Mullets (Suckcrs) 
Tullahees, nettorés 
Poisson blanc, ‘“Jumho’” 


…. fe 


Envoyez mandat de poste où de 
banque à 


The WAÏTE FISHERIES 


° BIG RIVER, SASK. 
si n 
Références: 
Bank of Nova Scotia, l'rinceg- 
Alhort, Sask, 
| 
soulage 


Doddures te icRei 


|: 
! 
| 


. vement terriblement lent nour le blé peut tre considéré comme tant 


Bialions de votre agence de vonta affectée par les 
a du 
&, Winnipeg, 


# loi, 


%. wanisation 100 pour cent par lg sislation peut le’ faire. ru 


matières toxiques du système: el 


4 4,83.50, aide, à procurer un sommeil paisi- 


Taurenux, 82.50 à 83.25 :Slockers ble, Le Novoro peut seulement être 
Feeders, $3.50 à 8495; Veuux, obtenu ehez des agents foeaux spé. 
dus, 58,00 #10.00: communs, cinlement désignés bar tee Peter 


Chicago, 1] 


Fahrney & Sons Co. de 
sur Canada 


Livré exempt de dot 


Pores à bacon, 87.75 


Cases : 


HAVRE 


pa Cine AGE : PARTS 
FRANEAISE 


re tie a rte RE er: Enemy 
Fe re RAD 


POUR SÉ iTTS ÉNDRE EN AVEOIEX 
TOUT Di C “ONTORT ET RE LUXE N'OULUS ik 
SU Po'un quai couvert à New-Yori 4 un quai cou- 
verL at Havre: Le train pus l'aris attendaut 
au qui ui, In six jours en Angleterre, Confort 
por cuisine françcuite, ' - 
NE W-VORK — PLYMOUTH — HAVE 
20 fev. E1 mars F4 avril 


MRPIS cu eee 
He dé Branee 28 fév, 27 mars 25 avril 


NEW-YORK — PLYMOUTH —— LA VIRE 


Lafayette L "17 fév. 94 mars 21 avril 
°C} Fochanhean Tomas 2, 
Do Griese TT oavri  Toumai 4 juin 
(h) Pas d'escale à Plymouth, 
NEW YORK—VIGO-_HITAVRE 
A Fourdonnais 21 Love. 29 avril 
tochatmbonu 9 mai 90 mai 27 juin 


MEDITERRANEE 
14 Fév 20 mars 


CROISIÈRE E 
Prahee rs. 
Hraverrées faites à Solstr. Pl'agnebots grands 
ot confortables, d'une gente vlnsse. 

“oix vaisonnuble, Paix minimum de > 
l'ri ‘iso À 1 8135.09 


rabtae. 
NDAIN, WT NNIBEG, Manitons 


LUE où aux peonts locans 


RAR BD BR 


J'étéphone 59 987 


LA CIE PARENT LIMITÉE 


° | COURTES: G ItÂIN, MINES, PETROLE ‘ 


Bicenciée et garantie ° 
Avance libérale et prompt paicment par chèque certifié 
Ecrivez, télégraphiez, où venez nous faire une visite 
Néférenccs! BANQUE CANADIENNE NATIONALES 


GRAIN EXCHANGE ANNIEX WINNIBIEG, MAN. 


187—-149, 
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cherchant que l'ar- 
comme spéceulatenr 


Approuvez-vous d'un groupe d'individus ne 
gent, qui pe sont pas fermiers, et qui agissent 
pour faire baisser Je prix daograint 


3: 


LES BAISSIERS 


Gannée finissant Le 30 juil 


Futures nous dif: 


rapport annuel 
US, Grain 


Dans son ,dornier 
19303, l'adininistration du 


La. majeure partie du support d'achât pendant l'année vient du 
publie en général... naturellement les grahds spéeulatours h'onl 
. , + _ * 
opéré que sur une petite partie du marché,” 


ET LES HAUSSIERS 


En plus de ens haissiers professionnels, il y a des Haussier, Le Pool 
a été nvcensé injustement pour avoir retenu là récolte canadienne 
des marchés du monde en 1929-30, Sur ce sujet la dernière édition 
du Wheal Studies’ üne publication reconnues comme autoritaire nan 
Commerce, dit: 


“Dans le sens que le maintient de hauis prix en face d'un mou- 


une politique de retenue 4 ét exercée par presque tous les facteurs 
du hié Canadien, mais plus encore par les commer cants du Winni- 
peg Wheat Mutures” 


NE SONT RESPONSABLES POUR AUCUNE LOI 


Pondant fep{ ans, votre paiement initial a été fixt,.ot les opé- 
prix’ 'incertains 


blé, ve qui dépendait de l'élément spéculateur dt marché de 


$, lédoral Farm Ponrd dirigent les spô- 
bic. 


Tes opérations du LU. 
euliteurs de Chicago à Winnipeg poux acheter votre 


Lo Winnipeg Grain -Hxchange h' °st- pas rémnlarisé 6 par aucune 
Fédérale ou provincinte | 


Voulez-vous que ces conditions continneñt.? ? it non vous dovez 
vous organiser pour restreindre de système cet Gliminer. ses abus, Por- 


SASKATCHEWAN CO-OPERATIVE 
WHEAT FRODUCERS, LISXTED 


. BUREAU- CHEF : : REGINA 


UNE ANNONCE DANS LE 


PA Lens VOUS 


RAPPOR RTERA BE AUC 


4 5 


EPS R es 


y 


Le 


1 
3 


LE PATRIOTE DE L'OUEST. 


me 


Ce que disent les journaux 


nanas 


La Sécession 


L 
D'autre part, nos amis de l'Ouest 
à se séparer de 
Nous ne le 


auraient.ils intérèt 
lu Confédération" 
croyons pas. 
H.nous semble facile qu'on %e 
reirde compile dans l'Ouest, méme 
en temps de: grande crise, que si 
Où n absohiment besoin du con- 


cours. de la Confédération Pour pas 
ser Ja crise, il est micux de ne pus 


sortir de, cetie Confédération, Si 
les provinces en question ne sont 
pas eapables d'arriver avec lo von- 
ccurs que leur donne continuelle- 
ment OUaa, elles ne pourront sû- 
renient pas être plus heureuses u- 


ne fois laissées à Icurs propres res- | 


sautces, 

S'il Va crise dans l'Ouest, 
paree qu'on p'a pas réussi à 
dre le DIé récolté, Sortir de Ja 
fédéralion ne pourrait pas que 
sachions rendre plus facile fa 
te du blé, La séparation à elle scule 
ne pourrait faire disparailre Pen 
combrement des marchés, La sépa- 
ration pourra un jour devenir éco- 
nomiquement possible, mais un peu 
de réflexion montrera. rapidement 
que cé jour est encore bien éloi- 
gués ‘ ro ‘ 

Ceux qui parlent de sortir de | 
Confédération doivent chercher 
plus à faire du fapage qu'a protéger 
les intérétéde Jours concilovens: 

Sans compler que, dns ces ques- 
tions de séparation, il est beaucoup 
plis facile der rvéussie une déclara 
Hon-qu'un acte, 


c'est 
ven 
Core 
Noutts 
von- 


A] 


nie L'Aelion Calhetique, 
Fhomas POULIN. 


# EE 


“{ 


Les séparatistes 


ï 


Le mécontentement sévit à l'état ni 
$ 


gu dans certaines parties des ri- 
ches provinces agricoles de l'ouest, 


Des douleurs dans le dos 
© fa fatiguaient 

Une dame de Québec a été 
soulagée en prenant des 
Dodd’s Kidney Pills. 
‘Chateau Bicher, P, Q. — fév. 8. 
“Jai souffert de mal dé dos pen- 

dant dix ans, nous écrit Mme Juc- 


ques Pari, une résidente très con- | 


nue de cel endroit, Fai consulté 
bien «les'médecins qui nront ordon 
né des remèdes, nitis ne me firent 
aueun bien, J'ai lu les annonces des | 
Dodd's Kidnev Pis et les essavai, 
Jen ai pris 1 2boiles et aujourd'hui | 
je-suis en parfaite santé, Mon mart 
les à aussi prises pour les ragnons. 
Nous avons soin de toujours en à- 
voir à l4 maison.” 

La raison pour laquelle les Dodd's 
Kidney Pilfs doivent .oceuper one 
plice importante dans la pharma- 
cie de la maison, est que beaucoup 
de petits maux journaliers pravien-: 
nent de rognons malades, Rhuma- 
tismes, Mal de dos, troubles urinai- 
res, ete. se reporlent fous des ma- 
lndies de rognans, . 


Si 1931 


À), 


RS 


pee 


nn porn einresseer NE 


'poul ne pas conduire à la séces- 
sion, Mais i v a le danger qu'il soit 
le point de départ d'un nouveau 
mouvement politique capable de 
nous faire relourner au temps où 


Le mauvais r s" iè-  n'avi 
mauvais rendement des ‘derniè-| nous n'avions pas de gouvernement 


res récoltes, la mévente du blé et!majoritaire à Otiawa. 
l'eflondrement des prix ont déposé LE NOUVELLISTE. | 
dans là population de ces régions ge 
des germes de dissatisfaction, De! 
là AUX menaces de sécession, il 
My a qu'un pas dans un pays de Nouvelles 
constitution. fédérative, | Lin der | 
1 Mais on se demande jusqu'à que D M: | 
| point ies six cents agrieulieurs Qui Tancrède Bienvenu | 
ont doñné leur adhésion à la Char .. DT : 
te de Hiberté et au mouvement de sé-|. un des membres les plus se 
cession qu'elle amorce, représen- nents de notre rare, M. Tanerède | 
tent l'opinion généraie de la Saskal- Bienvenu, ancien vice-président el; 
chewan et des régions agricoles a- | iréelCur-génerai de la Banque Pro. 
voisinantes, Les nouvelles et les dé. | Viieiale du Canada, est décédé. le 
mentis se:sont succédés avee unel février, à sa résidence de West: 
ÎSi régulière féquence depuis quel-} Mount. 


M. Bienvenue était agé de 66 ans: 
el S'il meurt relativement jeune, il: 
laisse une carrière remplie d'ocu-' 
svres el la répuiation d'un grandi 
honnne d'affaires C'était un “sell: 
made nan 


ques mois, que l'on est en droil de 
ne 4 + + n 
suspendre aujourd'hui son  juge-! 
ment mème devant les inlormalions 
‘es plus: précises, 
Si vraiment ces six ecnts signa- | 
jiures ont été oblenues, comme on % : 
inous le dit, qu'après une campagne! D i 
leonunencéc Fe 19 janvier, H est in-) 
: possible dv voir un suceës brillant, Lord Astor 
. Et plusiours des signataires, tout en CU 
SU SAUIITES, Lord Astor à dû Fermer Les por. 
ies de sa magnifique résidence, 


} 
donnant leur approbation aux de-L 
imandes que l'on formule, réserve- 
jront prohablement lour acquicsee- 
ment à une déclaration formelle de 
ltéeession, Hs reconnaitront que - 
lrompre les Hiens lédéralifs qui u- 
“nissent les diverses parties du Do-; 
.iMtinion, c'est se lancer dins lPincon : 
lnu, est renoncer aux avanirges 
iecrlains d'une union qui ne peul 
italheureusement ne présenter tou- 
jours cl partout que des bénéfices, 
pour se jeter dans une situatton 
dont où ighore tout, 

Sous ee jour, es  mérontente- 
ments de louvst apparaissent bien 
moins inquiétants qu'on ne Pavait | 
cert tout d'abord, au moment des 


me 


dinfluénzas davonsée par le froid 
lintense qui sévit iei depuis quel- 
ques jours, se répand 
et quise une inquiétude considér- 
iprès de Taplow, Angleterre, paree ble, Des milliers de personnes sont 
qu'il ne pouvail pas paver les im malades, ‘ 


EP A I D 


FAULLLETON DU *PATEIOTER 


Jôts élevés établis par le gouverne-pdèe,.. Mauve el violet, madomoisel 
! à R | 
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pan . 2e = ee me nee ne ee, 


ment. ile Mathilde, relevez-moi ce bord-là: . j 
——— S [deux bouquets de violettes ivi, dans P AÏb d d l S } b pan ! 
, ‘ . iT'enroulement de Ja paille, trois ou | rince- ert et € nor € la as safe Ewan 1 
L'Est et l'Ouest par Aviation quatre feuilles tombantes, négligées | ‘ ‘ NN ] sil d 4 
ne ‘ ivous comprendrez Nuancos clai- sont a là vVeie Ce À? 
Ù éri ‘este » La cliente est bl ! 
A4 rottle aérienne qui relicra dé fres, est-ce pas? La cliente est blouni _——. « ë 
sormais Calgary et Edmonton àtde.., Mademoiselle Henriette, vous ‘| grands (] 
Montréal et Moneton, ei St-Paul,  progressez tous des jours: vous m'a | d 2 : 
Minnesota et Winnipeg « été offi-lvez valu des remereiements de a l 1eve oppements. i 
cicHement inangurée, petite comtesse Zaniska el de ma | À ‘ nm , 
n .. dume de Siréville, Donnez un peu! Jamais il n'y » eu de si Ù 
plus de moelleux à vos cuques, le- splendides occasions de À 
Prédienteur à Notre-Dame de | nee rl placements pour faire de: 
Fr »- h 4 LE Fe L :, x LA LA , . + 
Montréai davantage vos formes mademnises l l'argent comme aujour 
D UT . le Reine, vous ne chaïpentez pas ns- d'hui. 
Le R. Père Ucorges Guitton, SA Les. Mais de modèle est bon, Vous le | ci | 
de l'Action Populaire de Paris, See foros copier, mademoiselle Angusti (] Venez me voir à oe sajot. 
ra cette année le prédieatenr de va- thin A propos, Les deux pailles Î Vous ne vous obliges en aucus 
rême à N.-D. «te Montréal, Le RP blanehes garnies de roses, pour les \ ne manière, ue 
Guillon est trés connu, par les not Üfiffes de la générale, seront bien pré d Téléphones, écrives où 
breux ouvrages (LTE socialogie QE ites ee soir? Un départ pour lt eunte LT télégraphiez. 
a publiés et par les conférences ; jaune: cest promis, l 
qu'il a données à travers loute LE Mademoiselle trim les 5 en. 
France, mains, répondit ki première, 1j E F CONNOLLY 
ee es Madame Cléinence effleurs dun .° L RS 
e pr + »e regard celle qui pleurail, se garde tt ocateur 
Epidémie d influenza ide vien dire, apereut Mavic {f 
a pen UT di ue Schwartz, 1{ HOTEL AVENUE 
Bilbao, Espagne, —. L'épidémn LL celle-là, qu'estce que vous] à 


en fuites? ! 

Je Fab mise à coudre des coilfesis 
ulle s'en lire, i 
La patronne allait sortir, sa visi- 
cemiuée, lorsqu'elle se sonvinl 


apidentent 


bouton de cuivre qu'elle tournait dé 
ja, fit deux pas, el se penehant vers: 
Henriette, assise à extrémité d'u 
ue des tables, dit assez bus! 

= Mademoiselle Henriette. je voris 
prie de vous rendre, immédiate 
meut aprés de diner, chez madame 
Lemuarie, qui vous denrinde, 


Î 


| 
! 
| 


voix de madame Clémente, 


couvrirent de grands veux, Mademoii 


selle Augustine prit son air offentque la disgrice serait prochaine, : 


tdun ordre à donner, Elle eh le fiets rares dans un en de détires, 


Si diserel qu'eûtélé le son défQuel vieux singe! En faibelle une 
plu- Ggure 


i 
e oute “sieurs ecuvrières  lentendirents et, 
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ne EE D UIEUT : 
seu, clan et pur eroires à sa php bruits de pas amortis par les lapis. 
Sionomit conne à son tangage, de frôbemenntts de robes, de rires de 
qu'elle sisittit une collection d'oh tieutiesse à muilié retenus, el les ou: 
srières de madame Clémetees après 
S'ôtre avé Jus nains dans due ane 
rage. Sohmmbre pres du horeun de la vais 

Prés bien, voila une jolie ie: Sidre, entrèrent dans br salle RUE 
le coiffait eetle dtmet Elle compare fongue, peu éehtirèe, où li pa 
fait Sur ut abonnement, Hlauta. tronne présidait le repas du matin 
vouer que cetle Henriette Madiot a :bes jeunes filles se plaenient à leur 
loutes des ehianeuss aussi colle à Pair gré sauf 14 première et Vi manu 
content, ma chére! EL Vauutre” tentionnaire, qui s'ussevitieuts lune 
à droite, l'autre gauche de nada: 
me Clémence. D'ordinaire Henriel- 
Le avait se ehnise prés de eelle de 
mademoiselle Augustine, Celle Fois. 
mademeiselle Augustine eut soin de 
mettre, entre elle ut sa rivale, son 
appréteuse, mademniselle Reine, 


Ébe avait pour svstéme d'eneotie 


Le vieux singe Glail une ouvrit. 
re de quarante ans qui devinail 


de Wilkie 


premières protestations, 


4 

LE SOLEIL 
RE Ê L 
l 

L 

l 

; 


LE DANGER 


EL puis, ce mouvement de séces- 
sion dans Fouest est-il si négligen- 
ble...7 

N'a-l-on pas longtemps ri des mi- 
ises en garde de gens avertis contre 
le danger dù communisme au Cana- 


° 


Ida? NN onv a à s'agiter, disait-on, 
+ . La] 


qu'une poignée d’utopistes, C'était 
vrai, Mais les suiges répondaient: 
Altendez des circonstances favora- 
bles, — cerise économique, chômage, 
temps de misère où l'onvrier souf- 


| © 1! Par René BAZIN : | 
Ds eu um 0e que de us meme mem és men nee un en 


| s . 


{suite} La jeune fille à qui elle s'adres- 

—de le sais pour l'avoir entendu sait la regardii durement, el se ul. 
dire, La conversation reprit entre des vi- 
Cette Irina, op élégante pour n-l'seaux, les aiguilles et Tes dès: les vs- 
ne employée payée  einquante! prits suivirent chacun leur pente. 


+ _ sir pit 


SR ns ane mme aenemeteeu eus peu eee 


cernés, très artiste el très eapricieu-] peut suivre une aulre, dans de rève 
, Ü . 0] , *, L D L] 
se, avail dans la voix ct dans tout {qui n'a pas de route, L'ardeur du 


son être une lelle passion qu'on Fé- {soleil augmentait, La fenêtre en- 
coufait dès qu'etle parlait, Elle re t'ouverte soutflait dans la ehani- 


prit: bre un nir saturé d'électricité, qui 


“DUXEr Sur 


ilranes par mois, pâle avec des veux lot s'en atlérent Krou nulle âme n'en; 
Ï à 


l'ordre, afin de prévenir: qu'elle erovail dignes pour euehet 


Lune esplication entre ses deux meillle désespoir qui ln tenaillait, et les 
leures ouvrières, (i 
| J'ai recu te mot de madame Lee fpares qu'elle était viville el que si 
marié, à instant. Elle vous dèsi- souffrance Détail pas un ehagrain 
Lane personneHement. Vous pren {d'amour 

rez trois de nos modèles d'exposi La eloehelte Hola, Ce fut oun pee 
lon, ace bandeau blane, naturel} tit son grêle, tout assourdi par les 
Moments pour Re VOTES CE VOUS CUT | lentures, Les rues, Les elaisonts, et 
iménerez avee vous mademoiselle {qui semblait venir de sous Lerre. I 
Sehwuvz, Ktle commencera son mé-tannonenit de déjeuner, Toutes les 


ares riaient he comprenant Dis 


, so qpe î . oore , ! 

Son A1 | 16 isé, ef se aidit sur son Habourel La tel que be pain quotitien s'en allait. 
U H , ù " , * 4 LU # Ü + fl 
è patronne seit le nécessité d'ap-iElle était composé une attitude} 


C'était fa raplare ouverte, 

Henriette S'en indgiiéta pen, ie 
ongcait à sa visites tout à l'heure. 
chez madane Lenarié, 

X 

L'olel Lemarié avait ses sept fe 
nëlres de facade fermées, premier, 
second, ef troisième etage, A Ia por 
le, c'était une procession continue 
le de houpavas, de connmiss de va 
es de pied, api sonnaient I np 


tiey dessaveuse, paiguitles se piquérent dns les Cove uen rés légérenent sur de 
Bien, smsdlame, Unes, Lentement, es ieunesc titles sv parvait ne ires h ! 

Quand la porte fut refermées D Vi levèrent, et plusieurs, d'un geste de bouton électrique. À cause dit 
peut, entre ces demoiselles de homo princesse, Dirèrent les manches de norte fa porte Sonuvrait à peine, 


de, un échange signifiealif de chu flostrine qu'elles meltaient pour 1ri 
chotements: “Eh bient ma chere, lvailler Quelquesunes demerérent 
e'ust un événement de plus. Bain instant detrout, iumubhiles, dou 
premiére est furieuse, — Tr a de Lies par li tongue tension de l'us- 
quoi: depuis plus de dix ans quel prit Puis le corridor semplit ile 


à cause du tuuarts ils louclisient 
de da main leur éhapean, tenaient 


une enrle de vistle, el so retiraient, 


(Qi suinre,) 


fre de la faim et du froil — el vous 
verrez que Ce pelil groupe consli- 
lucra un dansgcreux levain. 
|. Qui osca’ dire aujourd'hui que 
ces sages se faisaient illusion? 
Les lemps sont mauvais pour 
l'ouest, L'agrieulteur des prairies se 
lrouve dans une situation pénible. 
Ce n'est pas la faute de lest. Pen 
importe a eause Il n'y a que Île 
fait qui compté. Et la vérilé brutale l ° 
c’est que le fermier de l'ouest quand} Une voix moqueuse demanda 3 
cela va mal est mûr pour lou mou-| —Qu'en sevaz-vous? Un socialiste 
vement radical tout comme l'ou- alors? Vous les aimez? 
vrier sans travail, torturé par lai: La jeune file répondit très grave- 
faim, il se donne à la révolution, ment, sans cesser de tra vailler el 
L'un de chefs du mouvement sé- | 4 enrouler, avec un goûùl infini. u- 
cessionnistes a traduit la pensée ou }ne tige de liséron autour d'une pail- 
plutôt Pétat d'esprit de ceux qui le le blanche: cn 
suivent quand il a dit: “Les fer- Oui, je les aime, J'ai suivi plu- 
miers sont dans une situation dé-|sieurs de leurs réunions. Je ne com 
sespéré, Ils veulent n'importe quoi, prends pas toutes leurs théories, 
et sont prêts à aller jusqu'aux ex- [mais ils admettent au moins qu'on 
rêmes, car ils sonl. sous l'impres- | souffre et qu'on se plaigne, ceux-là! 
sion qu'ils n'obliennent pas justi- La vie est si peu gaie! 


Enfin, c'est un homme qui a du 
bien de pauvre dans ses biens, A- 
vez-vous lu fu l'an 2000, ntademot- 
selle Jeanne? 

—Non, de qui? 

--De Bellanv, un Américain, Moi 
je l'ai relu trois fois, IE raconte ce 
que sera la sociôt éau XXe siècle, 
à da fin, Nous nr serons plus, et 
je le regrette, parce qu'il fera moil- 
leur vivre, 


Les Dodd's Kidnev Pills ont fail 
leur réputation par le soulagement 
qu'elles dannent, 


1 
a En 
[A arm 


paquets 
tions prouvécs, Boites Aspirin 
Aussi en boutoilles de 24 et 100 
Fabriqué au. 


un : : ‘ 


® N'acceptez ane les 


| MALADIES 


” Deux ou trois de ces lèvres de 
t étal d'esprit est dangereux. 


DU 
Ce vingl ans dirent “Oh oui!" mais si 
faiblement qu'on ne pouvail savoir: 
d'où venait la réponse, 

—Moi, j'ai lu des romans d'EÉliot, 
fit mademoiselle Reine, Ils m'oni 
iroublée, et cependant, j'avais le 
seutiment que toutes ces belles phra 
ses n'étaient que du rêve écrit, 

Est-ce que c'est rêver que de de 
mander justice? ‘ 

Rcine, nerveuse aussi, dressa son 
con qui avait l'air d'ivoire ancien, 
long et doré. ‘ 

—Je n'aipas de confiance, répon 
dit-elle, Quelle raison ont-ils donc 
de tant aimer les autres? Je con- 
prendrais, s'ils croyaient en Dieu, 

Voilà bien la dévate!,.-.  ; 

Certainement, 


Eh bien! mademoiselle, c'est 
précisément parce qu’ils n’atten- 


dent rien de l'autre vie qu'ils récla- 
ment leurs droits dans celle-ci, Tout. 
le monde ne peui pas croire en 
Dicu, et se confire en dévotion con 
ne vous, IL v a celles qui souffrent, 
sans avoir rien fait pour le mériter, 
et qui se révoltent. Moi d’abord... 
Des mots à demi-voix, rapides, 
répondirent parce que la question, 
souvent ramenée dans leurs disetis- 
sions, touchait à leurs habituses. : 
-—Moi aussi; — moi pas :-— moi, 
il y a des jours. Tiens! mon agguil. 
le s'est cassée, 
Henriette. était absorbée, depuis, 
quélques minutes, par lélude com- 
parée de trois pièces de ruban à re- 
flots, qu'il fallait assortir avec des 
fleurs mauves, d'invention récente, 
Elle dépliait, chiffonnait, rappro- 
N'affectent pas le coeur. |chait les conpons,-et fermait à de- 
- Fo Fo mi ses-voux de coloriste, , 
‘ . En. cntendant les réflexions de 
ces petites de seize on dix-huit ans, 
elle, plus âgée et plus sage, ne put 
rotenir un mouvement de.tête. Ma- 
demoiselle Irma le vit, et dit: 
_—Oh! ‘vous, mademoiselle  Hen- 
rictie! | i 
Pourquoi “Oh!-moi”? . 
Parce qu'on sait hien-votre avis 


Soulagement immédiat de 


REFROIDISSEMENTS 
MAUX DE GORGE 
RHUMATISMES 
LUMBAGO 
NEURASTHENIE 


et DOULEURS : 


ER REG | 
Aspirin qui contiennent 


los direc- à 
Vous.êtes la-vertu, la sagesse, Ta rai 


3 tes, À : 
commodes contenant 12 tablet. Lo ja demoiselle qui-ne tombe Le 
chez tous lés pharmaciens. Heureusement: "on 5€ fait mal, 
Canada nr dit Vautre en riant, , 2 — 


rent pas surprises, et continuérent 


vous: n'avez pas besoin de parler! 


uppressait, el que hi poitrine reje- 
Lai plus vite, comme un poison, Des 
gouttes de sucur perlaient sur les { 
uuques découvertes, De lempse (QT 
lemps on entendail le ton dune: 
bottine qui frappait le parquet a: 
vec jmpalicnee, où fr gaine rapt- | 
de deccing doigts.sur Hi fable, Lie 
déc venait moins bien, déjà S'alun- 
euissait et se fondait en’ songeries. | 
On avait oublié It mort de M, Le-; 

Ï 


rende) 


EE 


marié, 
4H est temps que la saison finis- 
se, dit la grosse Lucie, qui étouffait, 
Jaime mieus he pas avoir le sou ti 
la maison que de travailler pur des) 
chaleurs pareilles. FU 
La phrase mourut dans Pindiffé-: nu 
rence apparente des jeunes filles: - 
Mais elle des avaik troublées, comme: 
un coup de rame trouble des eaux ; 
profonde &A peine une ride à la sur, 
face: les jones n'onf pas bougé: laut 
les les mouches sont restées à boire i 
le miel sauvage dans le cocttr desi 
uénuphars fuuness mais Un tourbit- | 
on d'air a plongé, et il a remué jus-; 
qu'aux racines elaux neiges cachées 
des herbes. Quilles Fateliert Mais: 
oui, La morlesuison allait s'ouvrir] 
el avec elle arrivaient les jours dr} 
liberté et de détresse: ceux où Île 
pain devienl plus diffieile à oble-} 
nir à crédit: où l'on doute si on; 
pourra rentrer chez li patronne sol} 
licitée par beaucoup de nouvelles 
employées: où dés idées de mort 
passent dans l'esprit, entre deux ; 
parties de plaisir où deux longues! ! 
heures désocuvrées, Vacances for-] . 
cées, besognes serviles, 
avec les mères qui ne comprennent 
pas, tentations dos vingt ans que Île ! 
travail n'assagil plus, histoires mau | ._N 
vaises du passé, douleur de vivre} ! 
seule, vous veniez, vous  veniez| | 
donc! Vous étiez là, tout près! | 
| | 
| 


UP POELE 


D, Forses ANGUS 


iète-h-tèle ; ù 


tos) Company 
CG. B. FrASER 


Uuc barre blanche s'aflumia au 
plafond, dans l'angle à droite; c'é- 
tait Je reflet d'une serre, qu'on avail 
coutume de voir, en été, vers onze 
heures. 
 L'apprentie la contempla, . 

Au méme instant, l'une des jeu- 
nes filles se mit à .sangloter, Elle 
Épleurait, les poings enfoncés tluns 
des cheveux et cachant sa jeune 16- 
te hontense, la poitrine appuyée 
eontre latable el secoute convul- "È 
‘sivement. $es compagnes ne parn- Ï 


Limited 


.de travailler, s'appliquant att C6n- 
itraire et se baissant sur leur tâche, 
pour que celle qui pleurait ne fui 
‘pas humiliée, Elles faisaient ainsi. 
des unes pour les autres, n'y aval 
guère de semaine qu'une de ces en- 
fants ne perdit courage, et ne sf . 
bandonuât aus lirmes,.vaincue part F 
une douleur qui restait souvent in 
‘connue. 

Cette fois, c'était Irma aux Yeux 
Hrop grands, la socialiste. On Ta lais 
sa lentement revenir à elle, essuyer 
ses veux, se recoiffer. 

‘Tout le monde savait que, deux 
jours plus tôt, elle avait êté aban- 
donnée -par:sou amant; cr 
Madame Clémence entra. Elle eut 
Pair de ne s’apercevoir de rien, Elle . 
souriait sous sa coiffure poudrée et 
dentelée aux tempes; elle s’arrétait | 
un isstant derrière chaque garnis- Be 
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Capital, $46,000,000 


FH, KR. Dauunmonn 
Administrateur Canada € 
Doininion Sugur Co., Limited 


Ancien Directeur Général de la Banque de Montréal 


Président canadien, Standard Life 
Assurance Cumpany 


\5 Lr.-Coz.Hingerr Moisson 6 Mc. 
fl Président, Molson's Brewerv, 1 til. 


HaroLD XENNEDY 
Administrateur, Jalimson's (Asbes 


Administrateur, Greenshields, 


L'Hon. Henry Cocksaurr 
Président du Conseil et Président, 
Cockshutt Plow Cumpany, Limited 


E. W. Buarry, CR. 
Président du Conseil et Président, 
Cänadian Pacific Railway Compans 


ï Le GÉNÉRAL SiR ARTH 


: Principal de l'Université McGill 
F,E. Mereniri, cr. 


| | 

| Avocat, de Ja firme Meredith, 
Holden, Heward & Holden : 
| ‘ 2 


RATE 


persan 


ji 


de Fe FRERE Re À 
FAUNE 
rAPOCADe 


Réserve et Profits non répartis, $A4N,047,047 
Actif total, $826,060,537 


CONSEIL D'ADMINISTRATION 


PRÉSIDENT 
Sir CHARLES CORDON, GB, 


Président du Conseil. Dominion Textile Compans, Limited 


VICE-PRÉSIDENTS 
Le Mar-Oein. L'Hon. $C, MrwauRs, CMG, 

Vice président The Huron and 

Erie Mortgage Corporation 


Sin Freperick WILLIAMS TAYLOR 


L'Hon, Tomas AULARN, Cp. 
Prégdent, Quauki laghe, Heat ani 
Power Company, Lhnitel 


JW. MCCoNNELL | 
Président et Directeur-Ciérant, + 
St. Lawrence Sugar Reliueries, 
Limited 


W. A. Buack 
Président, The Ogilrie Flour Mills 
Company, Limuei 

A. O. Dawson 
Président, Canachan Cottons, 
Limited 


W.N. Tirer, cr, 
Avocat, de Eu firme Tilley, Johnston, 
Thomson & Parmenter 


Parrick Burns 
Ro , î 
Président du Conseil, Burns € 
Company, Limited 


UR CURRIE, 
GCM.G., K.C,B, 


CHRIS, SPENCER 
Président, David Spencer, Limited, ’ 
Grands Magasins ue 


Ross H. McMasrrr 


Président, Steel Company of Canada, Limited | 


PLUS DE 650 SUCCURSALES AU CANADA | 


SE SAS 


DIRECTEURS-GÉNÉRAUX nu fl 
W. À. Boc--Jackson Dopris . F° | 


*_ Fondée en 1817 ‘ . 
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—-Une agréable surprise nous at- 
tendait dimanche, notre bonne n- 
mie Jeanne Culinacre fit son appa- 

.riion à la messe de neuf heures, 
iCelle amie en convalescence u  tle- 
puis quelques mois, nous est reve: 

jinue en par faile santé, Bienvenue, 

"Jeanne! Venez encore nous char- 

mer par votre beau chant. Nous es- 

pérons aussi que vous nous ferez le 
plaisir d'une visite au club. 
a X 


Prince- Albert 


ant 

À l'occasion ‘de la réunion an 
uuelle des actionnaires de ln Ban- 
pe Presse, nous avons eg la très vi- 
ve joie d'une visite de Mgr Bourde 
P. D, Mgr, qui a toujours été un des 
meilleurs amis du Patriote et un de 
Ses plus enthousiastes promoteurs, 
nous est arrivé plein de vie et de 
gaîté, Durant son séjour à Prinec-! 
Albert, il est l'hôte des Pères Oblats, 

Le RP, Jan, OM est le dé- 
légué de l'évéché à la réunion de décidé-que M. GC. NS. Lacroix, R. W. 
li Bonne Presse, et le R, P. Hètu, Heim ct J, A, Foester iraient aux 
OM, eclui des Pères Oblats, chutes de Big River pour faire 

Les actionnaires, où délégués, se 
réuniront ce soir à 8 heures, Nous 
ne savons pas eneore les noms de 
fous ceux qui seront présents, 

—Le RP. Duprat, prieur des 4 
Mminivcains de Prince-Albert, ie 
R. P. Couture, de la mème commu 
nauté, sont parlis pour une lour- 
née de prédications dans FES du 
Canada et des Etials-Unis, 


—A un mecling spécial du con- 
“seil de ville, Jundi dernier, 5} fut 


ail le gouvernement, et dire cc 

qu'il faut espérer des forces hvdro- 
—liques de cel endroit, 

Le conseil est d'avis nur le fora- 


ge doit être complété avant Ja déba- 
sinon ji v aura un roiard dun: 


vi 
cle, 
an, 


-C'est par erreur que dans Fi 
: chronique de  Prinec-Albert, 
TT Patriote du {# courant parhit de Ni 
F4 comme euré 
il est encore à Albert- 
ville, Et l'abbé Bernard est, Jui 
aussi, one dre à Bellevue: et non pas 
à Saint Louis, comme l'annoneail le 
Patriote de la semaine dernière. 

M. red Sick, junior, est nrri- 
vé faut récemment à Prirec-Albert, 
Il prend la gérance ds Prince A1 
bert Breweries F14, Fred Sick 
nous vient de ihbralue. Alta. où 
il occupa une silualion semhla- 
ble à celle qu'il entreprend ici, L ni | 


et sa famille sant les bienventis par- 


PAbhé Jullion, V. 


Funéraïlles de Mme Legault ,; Sellevu e: 


Les funérailles de la regretiée Mme 
Legault eurent licu jeudi le 3 fé- 
vrier en présence d'une nombreuse 
assistante, 

M. le curé Baillargeon officiail. | 
La chorale rendit d'une façon tou- 
chante la messe de requiem. lle 
avait préparé pour la circonstance 
un magnifique “Des irae” en parties 

Mer Desmarais, P, A V, G. est 
venu de Saskaloon en auto pour às- 
sister au service, en compagnie de 
M. Pabhé Emile Touchet, mi nous. 

Nous remarquions en plus dans M. l'avocat Ai 
Je sanctuaire les RR. PP, Dupras, O,. Vonda, était à Prinee-Albert, La se- 
Pas Tavernier et Valois, O.ME maine dernitre pour défendre en 

Une longue théorie d' ques ae- cour Ja cause de Mike Sawaga. ac- 
compagna les restes de | a défunte eusé d'avoir blessé Fred Samboïrs- 
au cimettière où M. le euré bénit La kv, dans une bagarre qui eul lieu 
fosse et réeita une dernière prière. à l'occasion d° une danse à Alvena, 

Les porteurs élaient MM. Rous- au mois d'août 1930. M, le juge Bi- 
seau, Mañon. Jutras, F. Rousselle, seclow a porté un jugement de non 
Henri Lacroix el J Æ Melsanc. DG coupable. L'avocat de la couronne 
nombreuses couronnes et plusieurs ëêtait M À. Branion. 
offrandes de messes indiquetens * 
‘estime do tait entourée Mme … 

Lou NOYES SPORTIVES 

Dimanche passé, —— 
réunion des jeunes 
formation d'une association 
le but d'aider la paroisse. 


Adrien Doiron, de 


———— 


eut lieu une 
gens pour 


dans —EUn ûtre mystérieux me disait 
ans 


que j'aurais à enrôler deux autres 
membres sur le fableau d'honneur 


n û + ire , . 

M. cuis ge eut présir celle semaine, et en cffet, je ne me 
dents Mile te . . ts ire: suis pas trompée, Fülicifations aus 
présidente: Ed UE SECRETS Compaunons Robert et Pelland qui 
Due À. taie de jeunes ont si bien suivi les traces de feur 

res d'une s0 » ut D ne uni ï rois 
ami D, Jutras, Bravol mes î 
aient présents. M Baillargeon Îes . eng D J Hp. D 
ëti en D l'avoir répondu  fidèle- MOUSQUAIAITES. l’. Jutras, , 263; M. 

ur , * appel. Hobert, 272: R. Pelland, 239, 
aient à Son app ! | _ 
—— ask: : semaine 

l'association aura une A Saskatoon, cette sem 


Dimanche, 
oirée à 8 heures, Tv aura partie 
de eurtes, Entrée gratuite. Invita- 
ion générale à toutes les jeunesses 
aix icunes dir its 

— à 


Mmes Erwin et Brodeur ont du re- 
péler l'évolution acrobatique sur- 
venue à M. Rousseau, fa semainc 
dernière, sur les parquets de chêne 
du Bowladrome Fingard. Sur ce, 
les deux équipes de Prince-Alberi 
gui prirent part & la lutte, furent 
à défaits mais non pas ballus car la 
ligne d'aord (fout line) fui le grand 


et 


mn emaraes 
mme me — me 


BP 07 D CR SL 


en 


35 SOUS Seulement 35 SOUS 
Venez prendre votre diner au PALACE OF SWEETS 


PRINCE-ALBERT 
Entre 1113 houres et 2 heures de "après-midi 
Ce unrinu comprend: soupe, poisson où viande, Pain ct hourre .Th6, café, dessert 
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- __ NOS PROPOSITIONS DE CONSTRUCTIONS 
POUR 1931 


Saue donte vous vous proposez de construire ou de maderniser 
votre vieille maisin. Venez À nos bureaux et demandez nos deux 
catalogues Modernizing et notre catalogue de belleg maisons. 

Hs ne vous couteront rien, el ils coutiengent bonucoun de choses 


qui vous intéresseront, 


North Star Lumber Co. Ltd. 


Cour à Prince-Albert. D'où vient la bonne qualité. 
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DA 
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| 
rap- ! 
port sur les travaux de forage qu'v | 
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È 
| 


feuu acceuplés à des 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 11 février 1931 


a) 


Chemises de travail pour hommes. Ven- 
te spéciale de chemises de flanelle de 
laine. Genre manteau avec col militaire 


ou ordinaire, chemises très amples. 


Prix jusqu'à $3.50 $1 95 
e 


En vente ... 
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Men tire MORAL LUE EE 


_ LA RADIO 


POSITION DES EQUIPES 
Courvageux (Garenn) 


Gagnées Pordues Points 

‘3 S ‘} 

Bengals Uonsscan) À “0 [GHEMIN DE FER NATIONAL DU 
‘ 12 {y 93 CANADA 

Lionceaux (Jutras) 

12 9 o4 | Concert de dimanehe, le Là février, 
National (Fournier) de 5.00 à 6.08 pan. 

i 99 

As (Béliveau) . ro 77 {CHAINE TRANSCONTINENTALE 

{ 12 18 . TT 
Eloiles (Touchet) Artistes :— 

G 15 12 M. Evnesi Eeiz, pianisie. 


M. Viggo Kihl, pianiste. 

M. Norman Wilks, pianiste, 
Orchestre de concert de Toronto 
sous la direction du Dr Kuuits 

Programme :— 
Ouverture: Roméo el Julictte 
—"Fehaiskowsks.. 


Dans l'ouverture des parties de 
quilles de la 2ème série de la ligue 
de la ville, l'équipe du Palriote a 
triamphé dans les 3 parties jouées 
conlre l'équipes de la banque Nova 


Scolia, l'équipe se compose du 17 s . 
Pére Valois, messieurs Robert, Concerto No 7 en fa pour lrois pia- 
Boyte, Ménard et Béliveau, Jirayo | "0s CL'orchestres — Mozart, 
le Paltriole! a Allegro 
de ge h Adagio 
«Rond 


Orchestres Fireworks Musie 
-—Handel-Harty, 
Malaguenta — Moszkowskr. 


LE PAPE 
À LA RADIO 
LE 12 FEVRIER 


a 


Concert de dimanche 22 février, de 
Le Sauverain Pontife, en inaugu- ‘ 5.09 à 6.00 pu, 


rant, le 12 Février, le poste de ra-, — — 

dio au Vatican, parlera au monde {Danses espagnoles — Moszkowsky. 
entier, grâce à une chaîne radio- CHAINE HRANSCONTINENTALE 
phonique du genre de celle qui ‘ ’ 


nous 4 pPOrINS dans le passé d'en- Artistes: 


tendre les discours de Sa Majesté | Mme Helen Davies Sherry 
le Roi George V'et d'autres grands soprano. 


hommes. Le poste de radio du Vati-l Orchestre de Toronto sous la di- 


NOS MARCHANDISES SONT GARANTIES 
915 ave Central 


Primece-Albert 


SALOPETTES POUR HOMMES - CHEMISES 
DE TRAVAIL, ETC. 


Salopettes pour hommes. Denim bleu 
très pesant avec grande bavette et 5 
poches. Confectionnées pour 
Jongue durée . Spécial ...., 
Sous-vêtements pour hommes--Combi- 
- naisons de laine pesante et côtelée. Gen- 
re ‘Close crotch"”. Un vêtement chaud 
et doux. Régulier, l'habit 510062 96 
Spécial l'habit ......,...... ° 
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MR Rare 


SE 


$1.95 


{sont parvenus à créer au Canada 
une orgunisution seclaire qui sert 
ahinirablement la culture francai- 
se et fait Fadimiralion du monde 
intellectuel, Après avoir montré 


par quelques chiffres élaquents le 
développement de l'instruction pu- 
blique au Canada depuis }1 loi de 


1871 
presque absohie 
libre, 


ut} 


accordait une autanantie 
à l'enseignement 
le conférencier conclut par 
‘ant de la France à 


qui 


éloge vil 


laquelle les Canadiens sont flidèle- 
ment ei resteront toujours attachés 
par les Hens du coeur ef de l'esprit, 


De larges applaudissements sa. 
luérent la péroraison de l'abbé 


Gronix, éminent historien et hom- 
me de lettres canadien-franceais, 


de 


LE 


| possède une 

J'ai leiionrs aeproré que dans no 
lre société deux groupes 
séparés Fun de l'autre, di M, Moni- 
petit, le plus souvent étrangers l'un 
à l'autre, 
d'une part ceux ron est convenu | 
ld'appelez les naliliciens, de l'autre 


régistre el plulät conime en conver- 
salon intime, Pourtant, sa voix por 
tait parfaitement et tait entendus 


UHion présente, faisant ainsi appiue 
dir loenvre des religieux frnneais | 
qui, malgré les difficultés du début 


facilement de tout Le monde. Les __ 
experts croient que le Souverain ET 
Pontife possède une bonne voix 


pour la radio. 

Les ouvriers ont mis la dernière 
main an nouvet château d'éner- 
yie élretri ique que Sa Sointeté à inau 
uuré et qui fournira l'électricité né 
cessaire au posle de frinsmission, 


ARTICLES POUR LES 
MISSIONS 


Une spécialité toute iffévente 


dont la capacité Sera de 80 kin- Tivres de Ybraime: Taux spi 
walts. ciaux pour libraires 

ïe château d'énergie a quatre mo 
icurs de ouh CEA. vapenr cha Vius de Messe: des flarracn 
CUS © € ‘ ] L ‘ ililts, Gehantillons. envoyés sur 


générateurs , 
pouvant produiré 145  kilowatts 
chacun. L'installation a une capa-, 
cité énergique total de 8,000 arupt- 


ci | Landy & Co. Limited I£ 


L' ancien châteut d'énergie cons- 
16 mme Dundas Ouest 


demande 


mt un 


em at 


ve Léon XIE consistait en une lur- 


: TEL: 2275 . 
Prince-Albert, Sask. J. P. Hepburn, gérant. 
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ASE 


200 ampères, 


ruit en 1898 par Sa Sainteté le Pa- 
TORONTO (2) Ontario 


bine hydraulique et en un moteur à 


gazoline et ne pouvait produire me 


‘Livraison . Tél: A,D, 0168 
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M. Edouard Montpetil, scerélaire 


—_———— Ke 


M. Montpetit 


dans l'arène politique 


— a —— 


l'Université de Montréal enlre 


dans Parëène polilique provinciale, 


donne son adhésion complète à 


{Pensemble de la politique libérale: 
provinciale parce qu'elle est cons: il 
truclive 6t que, comme lelle, Ë 


elle 


valeur nationale. 


aient vécu 


sinon môme ennemis: 
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Fromage Majestic. Boîte 
de 2 1-2 livres ,.,.. 48e 


Fromage Chateau 
la livre ,.,....... 43c 


Tomates de choix, gros- 


ses boîtes, la boîte . 10c. 


Poudre “Custard” Monk 
Glass, boîte de 1 livre 35e 


Vanille, bouteille de 
4 onces ........., 43c 


Sucre granulé 
10 livres pour .... 58c 


mn 


Funérailles de 


side l'honorable M. Taschereau, re- 
cherchant si elle répond aux be- 
soins que des hommes d'ocuvres, 
des hommes d'étude ont signalés. 


a X 


| 


Mme A. Laplante 

Les funérailles de Mme vouve A- 
délard Laplante, née Alda Létout- 
neau, fille de feu M. Siméon Lé- 
tourneau originaire de St-Constant, 
Co. Laprairie, ont eu Heu dans cet- 
te même paroisse le 31 janvier é- 
coulé, 

La défunte habitait Montréal, Et- 
le était la mère de Rodolphe La- 
plante, ex- -secrélaire de FJAssocia- 
tion Canadienne Française de Y'A 
berta et ex-divecteur de la Survi- 
vance d'Edmonfon, 

Elle laisse pour pleurer sa perte 
13 frères ct soeurs et huit enfants. 
Mme Roland Grandchamp (Anita), 
Rodolphe, Fernande Gérard, Mar- 
celle, Oswald, Madeleine, Gabrielle 

Parmi les télégrammes et messa- 
ges de sympathies reets, on remar- 
quai ceux du Dr 3, FL. Petitciere, 
président de l'Association Canadien 
ne-Française de l'Alberta et de Îà 
Survivanec: Ubald Baudrv, secre- 
taire de VA GE. A. Louis Norman- 
denu, eariel du blé, Alberta, P. E, 
Poirier, avocat Edmonton, M et 
Mme 4 A, Patenaude, Edmauton, 
Rév, Père Auclair, Edmonton, etc, 
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Le prince de Galles 
à Churchill 


Régina, — si les pourparlers a- 
bantissent, le nouveau nort de Chur 
ehitf sera ouvert officiellement par 
le Priner de Galles ot la “Canadian 
Weewie Newspapers Association" 
en sentembre prochain, Le Cana- 
dien Niudional s'occune activement 
de l'eséontien dn nrorramme. d'a- 
près dre déclarations faites récem- 
ment à Régina, 


MEILLEUR 


CHARBON 


POUR LE 


MEME. 


PRIX 


Lumber Co. Lid. 
Henribourg  Spiritwoou 


PRINCE-ALBERT 


Téléphonez 2733 
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McDIARMID 


Sn 


NOUS 
MENT 
FRIX SONT LES MEILLEURS . 


a nn mamans vetements done + de nn 


Téléphone 2516 (Baker 


EE 


NORTHERN HARDWARE LTD.‘ 


QUINCAILLERIE DE QUALITE 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


Dernière heure 


Régina. — Pour es achats: de 
boissons alcooliques, la Saskatche- 
wan va adopter le système de per- 
mis. Le gouvernement espère de : 
cette source un revenu annuel de 
#200,000. 

Les crèémeries coopéralives de la 
provinee ont eu un déficit de #75. 
807, durant l’année 1930. 

‘Au 31 décembre 194, la dette pu - 
blique de la Saskatchewan était de 
$49,192,100. 

Le souverement provinei ial s'est : 
porté garänt en faveur au Pool pour 
la somme de $12,400.000, Par con- 
tre, le Pool Jui fournit comme séeu- : 
rité des propriétés estimées à $17;- 
455,190. . 
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Douleurs d'Hémorroides 
CESSE NT IN ST: ANT. \NE MENT 


“Ta première fois que je me..servis 
de Sootha-Salva, les démangeaisons et 
doulours cessèrent immédiatement, 
Elles cessèrent aussi l'enflure et 1e: 
enignement, Pluu ‘d'Hémorroïdes.”— 
T. Sears, Le meilleur remède pour 


s. 


soulager que nous ronnaissions, Chez 
tous les pharmaciens. 


TED. MATHESON 
e 
LIMITE 
Adjoignant Panquo Royale. 
TER 2057 RUE CENTRALE 
Complets: bour hommes faits 
sur commande 


À 


Fehantitions vehoisis de pres 


mière qualité 


La fatigue des veux 
manifoste pas toujours par des 
maux de tôta, Par exemple, un 
groupe de 259 hommes êt fem. 
mes qui n'avaient jimais porté 


ne se 


de verres, ont fait examiner 
Innve gens péoamiment, De en 
rovber 194 pnt-affinmé d'avoir 


jnmais eu mal à In tôte.…. mais 
il a até trouvé ane 4 personnes À 
ao re groupe avaient besoin de 
verres, 12% se nlaienärent de 
maux de tôta ot l'nxamen proû- 
va ave 13 navniant bosain de vor- 
res, La manitre la Plus cortai- 
ne est de faire examiner yos 
veux une fois l'an. ‘ 


F. D. CULP 


OPTOMETRISTE 


921 Ave Centrale Pr.-A!bert 


AVONS UN 'ASSORTI 
COMPLET, ET NOS 


Block) 10ème rue Ouest 


nrte : : : ° | 
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EPICIERS DE PREMIER ORDRE 


AVENUE CENTRALE 


tn ereel 


Gelée aux prunes Em- 
press, boîte de 4 livres 


la boîte .,.,...,,. S%e 


Vinaïigre blanc ou de 
malte, bouteille de 26 oz. 
la bouteille .,.,,., 20e 


Gruau avec primes de por 
celaine, Robin Hood on 
Quaker, 2 pour ... 53e 


. Corn Stareh 


| TELEPHONE 
| 2120 


2 pour .....,.,., 2ic 


Fèves, vertes ou | jaunes 
2 boîtes pour ...., 35e . 


6 6 & GR & E & & dd 


Pois, marque Essex 
La boîte ...,..,,.. Q@ 


Savon, Princess Flalkes 
2'pour .......... 30e 
Sucre à glacer 

2 livres pour ...... 19e 


Marmalade ! Empross 
Boîte de 4 livres :.::55c 
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Spéciaux pour vendredi, samedi et lundi —18, 14 et 16 février, | | _ÿ 
RUBAN RANAUBIESURGERSEÉUS ENS ES D 


